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RESUME DES RI:HSEIGIIEMENTS TRANSMIS PAR LE GOUVERNEMENT 

DU ROYAUl-Œ-UHI 

Le repréoentant . permanent. du Royaume-Uni auprès de l'Organisation des 

Nations UnieG a envoyé des renseignements transmis par le Gouvernerrent du . . . 
Royaunc-Uni ccnfor~ément à l'Article 73 (e) de la Charte au aujet des 

TJrritairo::; non autonome s suivants : 

Lee Ileo BahaI!lEl.s 

La Barbade 

Le BnGsoutolo.nd 

Le Protectorat du Betchou~nuln..'t'lii 

Los }formude:1 

Le Honduras bri tc1Illliqrn_; 

Drunéi 

La Gambie 

La Ja1l1.'.1Ïqn0 

Ln Fédér~tion :malaise 

L' Ilo Nalirico 

Lo Bornéo du Nord 

Singapour 

Le Souaziland 

La. 'l'rini té ot. Tobago 

On tronver.:t. ci-après des résumés des renseignements dans l'ordre ci-dessus , 

Ils sont classés sous les titres principaux figurant aujt parties II e t IV du 

questionnaire élaboré pour aider les Membres à préparer ces rensoignemonts. Ils 

sont rrécédés do courtes notes du Secrétariat relatives à la situation 

cséographiquo et ù la :population des territoires. Sauf indication contraire, ces 

renseil.:nements se rapportent ù l'année 1947, 
.... . / ""'" 
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L'archipel des Bahamas comprend .en~iron 700 fles et plus de 2,000 cayes 

et rochers séparés de la Floride, à l'ouest, par le détroit de Floride et 

de Cuba, au sud, par les C'.' Il.E'. ti.x des Vlelllos B2.hc:·.m,o ;:-;; ~18 N:i Coh10. On ootime 

o 81.000 le nombre total des habitants. 

II. Conditions sociales 
. . . . . . ~ . 

A. Problèmes sociaux posés par les relations.raciales et culturelles 

Il n'existe aucun problème de relations raciales et culturelles. 

B. r. r·•v< ·'. f ·'.'r·,-,.1<' ,1 (• l"' ''"W ·J.' ·-.::: ,r1 1 0'''"",..."' Pt ,fr, l ',·.-.·.r:" ·,J_l '·l· ;' .','. ,. ,.l. , •. ~:, CJ .J~ J.~ _ _::__:_·_,.~ .:..:::.:..:.,:·· .... , ~.i..,. V 

La politique suivie ,en ·matiGr-e de travail est d'encourager l'emploi 

aux Etats-Unis. Le Bureau de travail effectue des versements aux membres 

de la famille t la charge des émigrants. 

Les travailleurs non spécialisés gagnont ,le 8 à.10 shillings, les 

travailleurs spécialisés de 20 è 40 shillings par jour. Les artisanes G~13I1ent 

de 6 è 16 shillings par jour , La durée de la semaine de travail varie, mais 

ne dépasse pas 48 heures. 

Il y a deux organisations ouvrières, la plus importante comptant 155 

membres. Elles sont régies .par la Loi de 1943 sur les syndicats. 

Une Chambre du travail a~bitre les conflits du travail. Toutefois, il 

n ' y a pas eu de conflit en 1947. 

La loeislation ouvrière en vigueur porte sur les questions suivantes i 
Recrutement des travailleurs, 1959; 

Travail des enfants, 1938 et 1947; · 
- Travail des adolescents, 1939 et 1947; 

Salaires minima, 1936; 
- Irnl, )rrm:i 1-.0:, e.u::: ., ,~e : '··:n t·0 :J ,1·1 t:cav::J..i l , l. :;'ltï · 

- Syndicats, 1943. 
1.{uat11 e mille cinq cents travailleurs agricoles ont été employés aux 

Etats-UniG pendo.nt l'année 1947. 
C. F.YE.;il.nO et santé -publique 

Les principaux probl:;mes de la santé publique ont trait aux maladies 

vénériennes, P. la tuberculose et aux déficiences de la nutri tian . Les fonds 

sont insuffiso.nts pour riermettre de traiter [.: fond ces problèmes. 

\ 



Les dépenses totales prévues par le Département de la santé publique 

pour 1947 étaient ùe 106.231 livres, dont 42.386 pour la santé publique et 

l'assistance médicale. 
. ' ~ . . 

Il existe un hopj_tal gouvernemen~al de 352 lits. Il y a 9 docteurs 

du gouvernement, 13 médecins privés, 8 dentistes, 214 infirmières et 

sages-femmes et un médecin vétérinaire. 

Il n'existe pas <l 'im1ti tu Li one pour la formation des docteurs et des 

dentistes. La formation des infirmières, des sages-femmes et des mission­

naires s~ fait à l'hÔpital. 

VQici los statistiques démographiques· 

a) Nombre de décès ...•••. ~ ••...•.•.•.•••• , •.••• ,......... 987 
1 · Mortalité par 1.000 h3.bitants ••••••••••••••••••• 13,2 

b) Nombre de naissances .................................. 2.523 

Natalité par 1.000 habitants ••••• : •••••••••••••• 33,36 

c) Nombre de décès d 1enfantf;l de moins d'un an •• ••••• ••••• 221 

Mortalité infantile par 1. 000 enfants nés vivants 91,5 

La plus forte morbidité est due aux maladies vénériennes qui atteignent 

20 pour 100 de la population, la tuberculose et les maladies intestinales. 

Principales causes de décès 

Tube:cculose ••••••• , • , • • • 57 

Pneumonie •• , •••• , ••••• , • 30 

Diarrhée et entérite •••• 20 

Le p1·oblèmo actuel du loc;ement provient de 1 1 émigration des Iles de 

la pérlphérie vers Nassau. I.e. ville s I ost Gtenduc vers le sud où il 

n'existe aucun système d 1 rrpprovisionnement en eau et où lo système sanitaire 

laisse è déoirer. On donne des conseils en co qui concerne l'assainissement 

et l'utilisation de 1 1 00.u et une certaine surveillance s'exerce dans ce 

domaine, 

E. Assistance sociale et aecouro 

Il n I exicte pas de cyst2:me c1 ~1:1o,.1J:~!nG,- [1 :;1 ;:: 1.•\:1_ · ,J. . <JG · indigents reçoivent 

des secouro. Des "amicales" J:> ald8nt leurs membres en cas de maladie ou 

de décès. Il existe un département de protection de l'enfance. Les écoliers 

sous-aliITontés reçoivent deo àiotributions de lait selon un programme établi. 

SoixQnto-six lits d 1 hÔpitaux sont réservés aux vieillards et aux infirmes. 

D Asco:ü.:.tiuns privéeo d 1aosistance mutuelle (Note du secrétariat)• 
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F . G. Statistiques de la c~iminalité et description du système pénal 

Il est parvenu des renseignements, mais ils ne sont pas résumés ici . 

H. Renseignements sur les programmes en matière de progrès social 

Voir le· paragraphe Ide la section IV. 

III. Conditions de l'enseignement 

En matière d ' enseignement, la politique suivie est de permett~e à tous 

les enfants de 6 à 14 ans, dans la limite des fonde disponibles, de r~cevoir, 

sans distinction de race, un enseignement. gratuit non confessionnel. Le 

programme anglais type a pour but de former des citoyens utiles. La disper­

sion des colonies et ·des Îles crée des proQlèmes particuliers quant à 

l'administration et au recrutement du corps enseignant, Les élèves paient 

un écolage dans les écoles secondaires publiques et le Gouvernement règle 

le solde des dépenses. 

Les dépenses afférentes à l'instruction publique prélevées sur les 

recettes locales ont été de 89.923 livres 6 s. 9 d, 

Quatre organisations confessionnelles et dix organisations priv_éea 

gèrent, sans aide gouvernementale, 53 écoles avec 3.814 élèves. 

Les renseignements envoyés au suj~t des b~timents, des progra.mnes 

d'études et des langues dans lesquelles l'enseignement est donné ne sont 

pas résumés ici , 

En exécution d'un programme de bourses établi par la House of Assembly, 

des fonctionnaires sont envoyés à l'étranger pour se préparer aux hautes 

fonctions administratives, 

Il a été ouvert des classes destinées à alnéliorer la qualité des 

assistants et des élèves-maîtres , 

Il existe une école professionnelle destinée à former du personnel 

domestique . On a voté un crédlt de 3.000 livres pour créer. une école 

technique, 

On estimait, en 1943, que sur une population de 68.846 habitants, 

31 pour 100 ne savaient ni lire, ni écrire • . 16.287 élèv:es sont inscrits 

dans les écoles pr:tmaires et 804 dans les écoles secondaires. Sur les 

694 membres du corps enseignant, 310 sont recrutés sur place , 30 viennent 

de l'extérieur et 354 sont des élèves-maîtres . Les dépenses pour les écoles 

primaires, y compris les dépenses effectuées pour de nouveaux b~timents, 

sont de 6 livres 5 s. ~ar habitant, et les frais d'administration de 

4 livres 12 s. par élève. 

Un don de 1.000 livres du British Council a permis de constituer une 

bibliothèque scolaire circulante. Il existe une collection de films pour 

cinéma et projections fi::es, quatr e projecteurs de cinéma et un appareil 

11 ~ _ ,1 11 

"' 
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sonore. Un insti ~ute~~ _s~-~-t., actue+lement, à 1 1 étranger une f orma.·;;ion 

en matière de cinématographie et d-~. ra.à.":i~-_·éa.üë:~tiv'eïëi • . : oli'·i' inauguré' des 

émissions éducatives . 

Des :censeignements transmis sur .d'autres sujets péda.gogiqu-es. · ne sont 

pas résumée ici. 

IV. Con'U tions écc,nor:iiquo8 

A. c. Ressources naturelles et production 

L'économie du pays r _epose principalement sur les produite maritimes 

et agricoloo , L'agriculture est à base de petite propriété . Il y a 

très peu de terres · cultivables. L'exploitation des ressources forestières 

est limitée . On ne . connaît aucune ressource minérale . 

Les · principales cultures sont, en acres: pois, haricots et mars: 

10. 500; noix de coco : 4.086; sisal : 2.248; tomates 

1.000. 

1.800 et agrumes 

Lee forêts couvrent ~nviron un quart du territoire, soit 1 . 100 milles 

carrés, dont 4.000 acres exploités en 1947 pour le bois de sciage . On a 

également récolté ·une petit0 quantité d ' écorce de cascarille . 

Les ressources réelles de la pêche n'ont jannis été complètement 

étudiées . En 191q, l' exportation de crustacés se montai :. à 57. 562 livres 

venant en troisième lieu par ordre d'il!:J)Lrtance , 

.. . Le service commercial des produits agricole~ est le fait du 

Marketing Bcard, de la Bourse de commerce des Baharr.as et de commissionnaires . 

D. Niveau de vie 

Les prix de vente au détail do certains aliments de base étaient , 

en pence par l.tvre : farine 7; sucre , 6; riz, 9 1/2. 
E. Ccmmunicationc et transports 

Il y n quatorze ports :iw.rch~nds contrSlés . En 1947 le tonnage 

enregistré n été de 373.787 tonnes. Il existe 5 liGl}eO aériennes régulières 

et 5 autrea lienes sans .périod i cité , un aéroport et six bases d 1hydra.vions 

considérées comme porta marchands contrôlés . Sur 157.415 milles de 

grandes routes, il y a 138, l~64 milles de chauosrfos . Il y a 84 bureau."< de 

poste et 16.000 inst9.llo.tiono tél1;::phoniques . Los services radiotélégra­

}')l:iques sont a3surés pa:r: deux compagnies. 

F. Finances nuhliques 

Le to~al dea d0penses a ét é de 1.112.520 livres 12 s . 10 d.; le 

total des r ccottss de 1. 352.782 livres 2 s . 1 d. 

Les r ecettes proviennent principalement des droits de douane. Il 

"' n ' J' a ras d' lmpot .,mr le :re·;enu. 

G. B.'.':n:. 11 2 et crédi t 
· tn envoy·~~ -po~tont ou:r le nombre des banqueo. Le P rcnsc~gnenen ù ~ - _ -
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La valeu~ des importations, pour 1tannée 1947, a é~é de 4.202.404 livres; 

cello des ,-exportations,. de 721, 615 livres, Les exportations -de crustacés . . .:.... . . 

ont attein~ 57.672 livres et les exportations de sel· 65.961 livres. 

Les importations e~ provenance du Royatu:10-Uhi ~nt.été de 361.0'26 .J.ivroo; 

du Canada, de 999,128 liv.ces; des Etats-Unis ccl'P.mériqt:.o de 2.302.438 livres; 

d 'Aruba de 157. 269 livres. · ·· · · -:·.- · - :. '· 

Les exportations à destination du Royaume-Uni ont été de 109.850 livres; 

du Canada de 133.913 livres; des· Etats-Unis d 1Arn,é!".Jque _de ·410.587 livres, 
... . . -. . ~·. . . .... . ·_ .. . . . . . .. 

Les denrées alimentaires principales sont soumises à des droite de 

douane spécifiques peu élevés, mals sont · exempt ci o à.a l' imp~t e.xtraC:·rd1r.n1ro 

(Emergency tax). · Un tarif douanier progressif vise à prévenir l'import. . :, ion 

de tout article produit sur · place en quantité .suffisante pour faire . face 

aux besoins locaux. 

Toutes les importations et exportations sont soumises à des licences 

établies par les autorités iu contr6le des importations. 

/ I. Program:ne de développement · ·: ' · 

Il n'est parvenu aucun r~neeignement. 
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LA BABBADE 

La Bai:bade est une Île ·si tuée dans la mer des .Antilles à environ 

300 l!lilles .au nord du Venezuela et da ··1a. Guyane bri'tannique. Sa superficie 

est de. 16q milles carrés; sa population de 195.398 habitants. 

II. Conditions sociales 

. .· 
.A. , Problèmes sociaux posés par les relations raciales et culturelles 

. . .. ::~ea proplèmee sociaux .posés par leà relations raciales ne · présentent 

pas de caractère aigu et il n'existe pas de mesures discriminatoires 

lésalee à l'égard. des différents groupes ethniques, •Tous les citoyens 

peuvent accéder à la plupart des emplois privés et' à 'tous les empiois 

publics. '• ' . ' . :•, ' 

En 1938 on estimait que 93 pour cent. ~~·:_le. .. popul~ti4>Dc·li:b~_itJ}1 origi~., 

africaine et 7 pour cent d.'orig .lno eur.opéenne. 

B, Conditions de la mà.in-d 1oeuvre et de l'emploi 

Le chômage crée un problème spécial. Pour remédier à la situation, 

le Gouvernement du Territoire .a voté un crédit de 75.000 livres destiné à 

financer des travaux publics. Le travail dans l'industrie sucrière est 

saisonnier. Cette industrie n 1.a pas employé autant de main-d'oeuvre en 

1947 qu'en 1946, les pays d 1 outre-mer demandent aussi moins de main-d'oeuvre. 

En 1946 un grand nombre d'ouvriers avaient émigré à Curaçao et aux Etats-Unis, 

mais en 1947, 516 ouvriers seulement ont suivant des plans établis, émigré 

à. Aruba, à Curaçao et aux Bermudes. Les ouvriers spécialisés parmi ces 

émigrants, étaient surtout des charpentiers. A peu près tous les travailleurs 

émigrés aux Etats-Unis sont revenue et leur retour, s'ajoutant à ce~ui des 

démobilisés a donné une nouvelle acuité au problème du chômage. 

Au commencement de 1947, 32.860 travailleurs étaient effectivement 

employés; 20.500 d'entre eux étaient des travailleurs agricoles. Les 

Galaires dans l'agriculture étaient de 7 pence et demi par heure pour les 

hommes et de 5 pence 1/4 pour les femmes; pour la récolte de la canne à 

sucre, hommes et femmes touchaient 2 livre 1 shilling par tonne; dans les 

usinca de sucre lés ouvriers gagnaient de 10 pence 1/2 à. l shilling à 

1 'heure,, En 1947, une augmentation de salaire de 20 pour cen~ a. été_. ·. · 

,.._ccorè.·~ :pnr vo1o d'arbitrage. 

"" r1 
11 
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Il y a 4 syndicats, dont le plus importa.nt groupe 5.000 inscrits. Il 

y a trois groupements patronaux. Le Service du<t-ravail, créé en 1943, 
s'est occupé de 32 réunions dè commissions d ' arbitrage, qui ont réglé les 

conflits affectant 13 catégories de travailleurs. pn certain nombre de 

converitions collectives pour l'industrié ont pu gtre signées. · 

Les lois sociales suivantes sur le · travail sont en vigueur 

Embauche, 1938 
Emploi des femmes, 1938 : · · · 
Emploi des jeunes gens, 1938 
Emploi des enfants , 1938 
Fixa tian des salaires·; 1943 
Accidents du travail, 1943 
Heures de travail.et congés , 1945 . . 
Organisation industrielle, 1939 
Usines, 1947 · ·· 

Conflits du travail, 1939 

C. Hygiène et santé publiques 

Le principal problème que pose l'hygiène publique est le manque 

d 'organisation, c'est-à-dire l'absence de centres de santé ou autres 

installations permettant la formation du personnel. Le taux de morbidité 

en .ce qui concerne les ma.ladies vénériennes es t très élevé. Il en est de 

.même de la m.orto.li té infantile. La tuberculose est en augmentation. , 

L' hygièno, surtout dans les régions .rurales, es~ ·rudimentaire. Les cas de 

fièvresintestinales sont beaucoup trop nombreux~ Dans le courant de 

l'année .un projet do loi organi~ant l'hygiène publique selon les méthodes 

moderne's a été déposé; 1i a pour objet de fonder des centres de santé et 

de ·former des infirmières d'hygiène publique. D'autres lois importantes 

sur ~'hygiène ont institué l'hôpital général de la Barbade en tant 

qu'établi~s.ement public et ont créé un service de la santé 'publique ainsi . . . ~ . 
qu 1lUlo r:aternit~ devant servir de centre pour la formation de anges-femmes. , . . . 
Des lois sur la quarantaine et la vaccination ont aussi é.té .mises .en .. ' . 
vigueur. On a commencé à distribuer gra.~ui.tement des tinettes en VUE· 

d'améliorer l'hygiène rurale. 

Les dépenses totales pour la .oanté 1Ublique se sont élevées à 

218.409 livres. 

' Il y a lU1 seul hôpital.général, de 306· lits, ot lU1 asile d'aliénés 

de 750 lits. 

"d. d. If 
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· Il y. a· 48 médecins, 12 dentiste~, 98 infirmières·, -140 sages-femmes, 

91 sages.;fèmmes diplômées e·t 5 médecins vétérinaires . · . .·· 

Il n'existe ·pas d'établissement j;iermettant la formation de médecins 

où ·de dentistes; à 1-' hÔpi t ·al général de ·1,a. Barbad·e est organisé · un cours 

d'infirmières; la dÙrée des études est de 5 âns. -Il-n'y avait pas d'école · 

pour sat3es-fernmes en 1947/ Iilais la "79.ternité qui est un centre de formation · 

a maintenant organisé des cours. 

Les statistiques démographiques sont présentées d6.ns le tableau 

suivant 

a) Nombre de décès . . 
Mortalité pn,r mille habitants 

b) Nombre de naissances : 

lta.tali té par mille habitante . . 
c) Nombre de décès d'enfants de moins d'un an 

Mortalité infantile par· l.000 enfants nés 
vhrants . . 

d) Principales maladies (1946) 

Appendicite 

Abcès 

Pneumonie 

o) Principales causes de decès (1946) 

· ,, · · .·, Nombre de décès 

Diarrhée et entérite · 217 
(enfant~ de moins de 

. · 2.a.nsJ · . 

Pneumonie 

Syphilis· 

Tuberculose 

208 

204 

114 

3.204 

16,1 

6.425 

32,J~8 

1:050 

, t.:-··- .. ;, 

.. · .. ~ . . .. . 

Nœnbre de cas 

465 

323 

295_ 

Mortalité par 100.000 
J:_.-.bit':lnts 

104,5 

102,5 
57',2 

Ln nutrition est en général oatisfai~~..rite. Dana les class.es les .plus 

pauvres de la population o~ constate une certaine déficience en vitamines B 

complexe . Un diététicien enooigne les princtpes de 1 1.hygiène alimentaire . . 
et fait un excellent travail. 

D. Conditions d6 logement; et programmes. 

Loo renseignements supplémentaires annoncés n'ont pas été reçus. 

. 1 
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Il n'existe pas de syètème ~'assurances sociales. Il y a 160 sociétés 

d'épargne et d'assistance mutuelle qui groupent en t9u~ 81.584 .adpé!.ents. 

,Pendant l'année, le Gouvernement a attribué des subv~ntions s'élevant 

à 9.384 livres à des oeuvreo.privées, parmi lesquelle~ une associat~on 

d'infirmières bénévoles, un foyer d'enfants, une instit~tion donna.nt des 

cours de puériculture et une crè.che. 

On accorde des secours à domicile ne dépassa.ut pas 2 shillings 

6 pence par semaine. 6.170 personnes &gées de plus de 68 ans reçoivent 

un secours maximum de 3 shillings par personne et par semaine. Ces secours. 

ont ent;raîné une dépense de 51,456 livres en 1946. Les aveugles indigents 

de plus de 40 ans reçoivent un secours maximum de 3 shillings par semaine. 
,. 

F - G. .Statistiques de la cr1.minalité et système pénal 

Les renseignements supplémentaires annoncés . n.1 ont pas été reçus. 

H. Programmes de dévelopPement 

Voi:~· -;_~e.ro.r.sr::i.phe I de. la Section IV. 

III, Conditions de l'~nseignement 

L'instruction ~'est pas obligatoi,r~_. , I~ est _fait mention d'un 

mémorandum rédigé par le Directeur de l 'e!nseignement et intitulé "Une 

politique de l'enseignement"; ce mémorandum n'a pas été reçu. 

Le crédit total voté pour l'enseignement en 1947 était de 219.309 

livres. Les écoles prima.ires ont reçu des subventions s'élevant à 

1. 025 liv:."es., Les écoles secondaires reçoivent aussi des subventiona 

mais les ét.udes. pour .la majorité des élèves sont payantes. 

L'instruction religieuse est au.torisée. 

Il e~t arrivé des renseignements sur les bâtiments et autres 

installations scolaires, ainsi que surie programme et les langues dans 

lesquelles est .donné l'enseignement, mais ils no sont pas résumés ici, 

Des bourses .. .'J?OUr les écoles secondaires sont ,accordées par les 

paroisses (1.650 livres), par le gouvernement territorial (800 livres) et 

par des organis.ations privées (1.115 livres) • . 

Il Y a des cours du soir pour l'enseignement .de la mécanique, de 

l'électricité, .. de .l'économie domestique et des arts ménagers. L'économie 
+ . •• • • t 

domestique et les arts ménagers oont aussi enseign~a dans des classes 
de jour. 

"d.d. 11 
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Vingt-quatre bourses sont accordées tous les ans par le "Bureau 

d I enseignement professionnel" à des garçons de plu-s de 14 ans qui 

remplissent certaines conditions. Ceux qui sont choisissant mis en 

apprentissage chez des maîtres artisans de diverses spécialités. 212 
apprentis ont terminé leur apprentissage entre 1929 et 1947. 

La populaticn scolaire (de 5 à 14 ans) est évaluée à 36.000 enfants. 

On évalue à 2.000 le nombre des élèves qui fréquentent les écoles privées. 

Lo ncrrbre total des élèves des écoles élémentaires est de 28.128. Dans 

les écoles secondaires, il est de 2.726, dans les établissements 

d'enseignement supérieur, il est de 25. 803 instituteurs exercent dans 

les écoles primaires e.t 125 professeurs dans les écoles secondaires. Le 

diplôme minimum exigé des professeurs ·.des écoles secondaires du second 

degré est le Cambridge School Certificate. Ceux qui exercent dans les 

écoles du premier degré doivent être .titulaire d'un diplôme. Pour les 

classes élémentaires on accepte actuellement des titres inférieurs à 

ceux-là. 

Il y a trois journaux quotidiens dont le plus important tire à 36.000 
exemplaires. Le Département de l'enseignement possède un appareil de 

projection portatif avec lequel il projette dans les districts ruraux des 

films documentaires et des films éducatifs sur l'hygiène. 

D'autres renseignements ont été envoyés mais ils ne sont pas résumés ici. 

Dl. Conditions économiques 

A - C. Ressources naturelles et productio~· 

La Barbade produit presque uniquement du sucre. Les seules ressources 

minérales sont des mines de pétrole qui sont peu exploitées. 

Le budget du Territoire consacré à l'agriculture s 1élève,pour 1948-49 
à une somme globale de 47.366 livres. 

Les grandes plantations couvrent 77.063 acres et la petite propriété 

paysanne occupe 17.283 acres. 

Les chiffres de la production agricole sont les suivants : 

41.466 acres de terre, dont 8.000 consacrées à.la culture paysanne, 

ont produit 975. 886 tonnes do canne,· soit 111. 232 tonnes de. sucre; 5. 664 
acres ont prodt.it 17.000 tonnes d'isn~es; et 6.1~97 acres ont produit 

environ 19.490 tonnes de patates. 

En 1946, il y avait 33.444 ovins, 15.050 bovins, 16.099· caprins, 

9.971 porcins et 240.715 volailles. 

Lu pêche occupe environ 2.500 personnes, y compris les vendeurs. Les 

"d. d. Il 
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produits de la pêche ·ont atteint au cours cle. I''~ée·fiscale 1947-48 une 

valeur de 160. 000 Ïiv'r~s e~viron~· .: . '. ' " 

Une statior centrale et six haras régionaux ont été créés par le service 

de l'agriculture en vertu du programme de développement colonial économique 

et social. On a ainsi amorcé un programme d'élevage qui doit servir··· . 

d'industrie auxiliairo , à celle du ,sucre, et l'on vient de nommer un. vétéri­

naire chargé de . reéherch~s zoot~èrmiques. La. ~·ta tion centrale de la canne 

des Antilles britanniques emploie un généticien, 

Il n'y .a pas d'école d'agriculture. Une bourse est aècordée toüs les 

ans pour le Collège impérial d'agriculture tropicale de Trinidad. A la 
• ' • • 1 • ' ' 

station centrale zootechnique et a celle de la canne a sucre, il y a des 

centres de démonstration d'agriculture mixte. Il y a 7 fonctionnaires 

spécialisés qui s'occupent de la grande cu~ture et 12 · instructeurs qui 

aident les ;.à.griculteure paysans. 

I.a Banque de prêts aux paysans (Peasant's Loan Bank) qui fonctionne 

avec des fonds du ouvernement, octroie des crédits. Au cours de l'é.nné~ 

fiscale 19h6-1947, 746 paysans ont reçu des prêts s'élevant à un t~t~~ de 

6.000 livres. ·' Les sucreries avancent aussi quelque argent aux petits' 
, , , . . . . , 

cultivateurs. Il n'y a pas de SQciete · cooperative de credit. La 

Sugar Industry Agricultural Fank' au capital de 280.000 livres fournit des 

crédits aux grands planteurs de cannes '.'. · · ·· 

Le marché des principaux produits d'exportation (sucre, mélasse et 

rhum) est très bi~n organisé. De~ offices des débouchés (Marketing Boards) 

régularisent les exportations de sucre et d~ mélasse, tandis que les " . . . ... . . . . . . 

exporta. teurs eux-memes s I oècupent de 1 1 expédition ·du rhum. ~e Ministè.re. du 

ravitaillement achète tout ie sucre exportabie à _un prix _conven~, 

I.a production de pétrole .. brut en 1946 a été de 1.278 bar~ls, soit 

44.730 gallons. . .· 
La fabrication . du sucre et ae· la mélasse est la princ'ipale industrie. 

Il y a · on outre trois distilieries de ;hum, 2 ateli~rs .sidérurgiques, 2 

fabriques de glace, une fab;ique de bay-rum, une tonnellerie~ yapeur, et 

6 uoinco pour la mise en bouteille • 
. . ; ) ; . 

. . . 
D. Niveau de vie. 

Il est .fait mention de ·1 1 é.~ude intitulée "Revenu National de la Barbade, 

194211 (National Income of Barbadas ;' 1942 )· 'do M:· Benham. 

Les prix de détail des principaux·articles alimentaires eri 1947 étaient 
les suivants: 

,:az , 6 cents la livre; :farine do ma.'is; 9 cents; fa.rino de :rr·dmont 7 cents; 

"d. d. Il 
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poisson salé, 18 conta. En 1947 le prix do la toilo kaki est paoeé de 72 cents 
à un dollar 10 le yard; le prix des chemises kaki est 'p~ssé'de l dollar 

11d. d. Il 

92 à 2 dollars 30. 

Communications ef transp.orts 

Les renseignements supplémentaires annoncés n'ont pas .été reçus. 

F. Finances publiques 

Les·renseignements supplémentaires signaiés n'ont pas été reçus. 

G. Banques et crédit · 

Les renseignements supplémentaires annoncés ne sont pas ·arrivéa. 

H. ·,Commerce international. 

Un accord sur les huiles et les graisses et un accord sur le riz ont 

été conclus pendant l'année. 

I. Programmesde développement 

. , · . , " l 

Un -vaste programme de développement agricole a été mis a l'etude au 
. . ... ,, ... 

titre du plan. décennal de développement. Les buts qu'il se propose sont: 

le développement de l'agriculture mixte; l'irrigation; l'organisation du 

service de vulgarisation a·gricole ·au profit des cultivateurs paysan.s; ia 

lutte contre l'érosion; l'amélioration des flottilles dé pêché et .des 

débouchés pour le poisson. 

La législature a voté un crédit de 24.460 dollars pour couvrir les 

dépenses d'inves tissemont pour le programme de développement des pêèheries . 

Les sources de revenus pour le· financement du plan· de développement .décennal 

sont les ·suivantes: · 

Fonds de développement colonial, économique et social 
Excédents budgétaires 
Recettes pendant la période décennale 
Appel à l' emprunt 

Boo.ooo livres 
600.000 " 

·1.000.000 
1.000.000 

11 

" 
Total •..•• 3.400.000 livres 

Sur ce total, une somme de 48~.8~6 livres sera consacrée à des _projets 

agricoles. Un accord 'récent con6lu avec ie ·Gouv~rnement bri~iq~e prévoit 

qu'une ·partie des valeurs provenant de l'augmentation du pri~ du sucre 

constituera un fonds de réserve qui sera géré par _l'industrie du sucre; il 

sera destiné à financer les pl~ns de développement de l'industrie privée qui 
auront été approuvés. 



B.ASSQTJ2?0L'1 m:; 

A/566/Add.2 
French 
Page 15 

Le Eé.i.:ieotr';o.12.t:i:ï co!'.T:;:·:G~o unr, · ()~c '-.â'tfe dana lt:j ~~o:.;,i·:!. t.oiro o.o 

1 1 Union· $u.r1;~A:::·::lccd.i.100 !l ob~:.'0Ô1·11.6 à PEst p::i:i:- le. ~lJ.L'vVJ.t1c.:1.;1 u·:.t Hât,J!ll, 

au tiua Ill.l:r:' J.a lJ!'O"Vinco du CJC.-::?J et C:\,1 nora a.1:ac;:L cp:éu Nord ... J:Ôt :par l 1Et~ff; 

libre d: Oremsci, D1 a.près loe chii'i'ros provisoires du recensement effectué 

en mai 1946, la population se compose de 1.4.34 Européens, 55.3.827 D~ssoutvs, 

545 personnes de couleur et 340 .A.siatiques. La superficie est de 11. 716 

milles carrés. 

II. Conditions sociales 

A.- Problèmes sociaux posés par les relations_raciales et culturelles 

Avec une population africaine homogène et de très petites minorités 

d'européens, d'asiatiques et de métis, le Bassoutol~nd ne connait pas de 

sérieux problèmes raciau~~ Les Psiatiques et las personnes de couleur 

pc,uvent être, en génére.l, cJ.assée avec la petite minorité ·des Bassoutos 

non paysans, adonnés o.u commerce ou employés co:nme travail.lèurs qualifiés. 

Les Européens exercent tous une activité se rapportant, d'une :tnanière ou 

d'une autre, au développement social e t é~onomique d~ ~erritoire. Aucun 

Européen ne :vout êt::.·0 propriétaire de terres ou occuper i;n emplacement 

quelconque, savf pour sa résidenco et pour l'exercice de sa profession •. 

Il e~iste un contrêJe strict, ainsi qu'une limitation dans l'octroi aux 
! 

~uropéons des empleoements commerciaux, et les fonctionnaiTes européens 

doivent quitter lo Territoiro à ~r .fin de leur carrière. 

Les Européons constituent, ainsi une comrr..unauté sociale séparée, sans 

raclnos permanentes dans le pays, où ils ne sont admis quo pour fournir des 

services déterr.1inés. Leur influence culturelle sur la population indigène 

a été très grande. Pour une moitié en\"iron, les ]assoutos sont des chrétiens·. 

pratiquantr ot ~3U d"entre eux échappent à l'influence dos Missions; la 

grancle majorité des enfants, de son c..:Ôté, fréquenta des écoles qui 

dispensent un ensài~nement sslon les vues européenneso Il n'existe 

cependant pas do grandes inégalités et lti. class3, peu nombreuse, des 

professions l:J.bérà.les et comme::ecia.les n'est pas séparée profondément, dans 

ss mnière è.3 voir · et dans st..1s intérêto, de la. :riiajori té paysanne, Il n'y a 

c:!o t-- .1 ···_i·. f· ~15 n11'".:·. cur le rlan soci ul ou culturel , ni entre .Africr-tins 

évolués et Européens ù 1 une part, ni, .d'autre part) ontre Africains évolués 

et leQ~S cc:mpatriotes incultes. 

"il.il . " 



B.- Conditions de la main-d'oeuvre et dJ l 1 emploi 

Les salariés -peuvent.Str& classés en: ouvriers ~pécialisés qui 

:perçoivent de 8 livres -à ], 7: livres par mois; c optremaîtres, de. 5 li·vres 

à 8 li vreE. par mois; employés. de magasi.n,. Je 3 .li v:res à 7 l:' · .. -·es par mois; 

dol'lestiques, de 1 livre 10 t:Jhillings à_ 5_ lj··Y.'ElS r,ar me. s y compris le 

prix de la nourriture et du logeme.'..t, s'ils sont fournis; manoeuvres 

ordinaires, 1 shilling1 9 pence Èt 2 shillings par jour, pour une durée 

de travail de 54 heures par semaine. 

Les salaires indiqués c i-deGsus comprennf-, .. les indemnités de vie 

chère; quant aux salariés mariés, ils CJit droit à des terres pour leurs 

cultures vivrières, ù la liore occu~ation d 1 un emplacenen~ pour leur 

·: .. :.: maison et à l;-usage des pât1·rage3 con::munaux pour leur béta·il. 

Il n'existe pas d 1 orgai'. ,ations diemployeurs ou de travailleurs. Les 

relations entre employeurs et. employés sont ri3jes par le droit commun. Il 

n 1y a pas eu de conflits dt~ travail en 191+7, 

La législations du tr~vail e:".l vigueur cc:nprend 

Proc la:::na tion sur :i.e tra.vail 1.nd igène, l942 

( 
. I . ' 

Native Labour P:roclamatiop, J9~2); 
' 

Proclamation sur leB conditions d 1 eBp~oi des ~emmes, 

des e,dolescents et dos enfants, ,_)j7) 

(EmJùoyp8nt of iTo:aén, Yov:1g Porso;1s ar.d Children Proclamatia, 

19.3.1); 

Proclerrations sur 11:1. fixation des se.lai~·es, 1936 

(Fixation of Waf(e.J F".'oc:.'.:1.m':'..t-1onL 1936); 

J?roclarr.ation sui· los syndi.:ato ouvriers et les conflits 

du t~avail, 1942 

(Trado Unions and Trados Disputus Proclamation, 1942); 

Lois de lf. Fro·:in ·: du Cap (1856 à 187:5) sur les employeurs 

et domestiques, modif:i.ées par la ProclaTation du Bassoutoland 

de 191J.3 

(Cape Prov:\nce Masters e.nd Servc.nts A0ts, 1856 to 1875, as 

amendecl by B::izu~olo.në _Proclamatior.., 1943). 

Aucun travailleur mie,ram:; .c1 1 entre dans le Territoire, et il n'y E'. 

-r.:12 de r:üera tion de tro.vailleurs 2~ 1' lntérieur dt; pays. De nombreux 

Tu.:::soutos, cer~mdant, g_llitfa-nt, le Territoire pour prendre ou chercher du 

trn vc.il cl:mc 1 r Ur.ion Suci-.ti.fricah:o, En :'.94 7, 35 .138 fussoutos sont partis 
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dont 23, 188 sont alltfs ·travailler . dans les· mines., _10. 262_ dans .des · 

occupations diverses, et 1.688 dans ies travaux agricoles. Une somme 

globale de 128. 989 livres a ~té envoyée par les Ba~soutos à leurs familles 

et une somme de 136 .287 livres leur a été payée comme pécule . 

c. - Hygiène et santé publique 

· Les tro is quarts du Bassoutoland sont montagneux et origine llement, 

se ules les plaines étaient habitées, mais , durant les dernière s décades , 

une partie importante de la population a émigré vers les hauts plateaux 

en raison du -manque de pâturages et de terre arable . C'est la raison pour 

le ·,i uelle l'ac tion médicale s I est surtout exercée dans les régions basses 

et il devient nécessaire de l'étendre aux plateaux, et de la renforcer . /~ 

dans la plaine. 

Il n'existe ni malad ies tropicale s ni malad ies endémiques. 

Des a ttaques bénignes de fièvre typhoide se prodqisent après . la sai8ln 

des pluies, ainsi que, sporadiquement, de t;yphus. 

La tuberc ulose est en progress ion.; la pellagre , en particulier ·dans 

le ba_s pays, devient plus fréquente et les maladies vénér:' ennes sont 

communes. 

Le personnel européen des services méd icaux comprend : 14 médecins , 

6 infirmières en chef, 12 i~firmières, et 9 autre s fonc tionna ires , et le 

personnel bassouto comprend : 24 infirmiers, 7 surveillants de léproserie, __ 

. 9 infirmières diplômées, 59 infirmières ~tagiaires, 8 ga~des-malades du . 

c3ntre des IllO,lad ies nentales et 97 autres agents . 

La dépense totale est de 87.397 livres , 12 shillings, 8 pence. 

Il y a 9 hopitaux officiels avec 342 lits, et trois hopitaux des 

Miss ions avec 86 lits, une maternité avec 14 lits , une clinique pour 

cons ultations prénatales et 12 dispev, -1ires • . 

Il y a 21 docteurs en médecine, pas de dentiste, 31 infirmières 

diplômées et 1 vétérinaire . 

Il existe des insti tu tions pour la formation d'infirmières et de 

sages-femmes; des titres de docteur en médecine peuvent être acquis à 

Johannesburg. 

On ne possède pas de statis tiques démographiques conc ernant la 

morb idité, les taux de mortali té , le nombre annuel des naissanc es et 

la zr.crtalité infantile . 

Les malad ies qui causent les taux les plus élévés de morbidité sont 

ce lles du sys tème diges tif; celles qui causent' le plus de mortalité sont 

les maladies intestinales; "53 .. décès sur ·556 cas, du système. circulatoire, 

11 d. d." 
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55 décès sur 1.523 ces, et la t~berculosi, 34 décès sur 877 cas, 

L'état de ri.utrition de la population est satisfaisant, bien que lo, 

pellagre et l'avitaminose aient beaucoup progressé au cours des treize 

dernières années. Cette situation dép~nd en grande partie du rendem~nt' de3 

récoltes et diminu~ notablement après une bonne saison des ~1-uies. 

D.- Conditions de logement et programmes 

Il n'y a pas de manufactures ni d'entreprises industrielles et, dès 

lors, le problème de conditions adéquates d'habitat pour les travailleu~s 

ne se pose pas. Les .Bassoutos vivent, sous. l'autorité tribale, dans dE 

petits villages éparpillés : dans l'ensem?le, leurs cases sont saines 

quoique prinitives. Les Bassoutos les plus fortunés se construisent des 

maisons en pierre ou en briques, pour lesquelles ils. ach.ètent des fenâ'·i:.res 

vitrées et des portes standa.rdisées, et qu I ils recouvrent d'une toi tura 

en tôle ondulée. 

E.; Ass~stance sociale et secours 

Il n'existe pas d'assistance sociale à domicile. La famille, dans l~ 

vie des Ba8soutos, constitue une cellule largement développée et mont~ant 

une grande cohésion; aussi les indigènes n'ayant pas de parents pour J.eo 
' . . " 
prendre en charge sont-ils extremement peu nombreux. Quqlques 213 livree 

seulement ont èÛ ".:'.tre dépensées pour eux en 1947. 
Une CE•1sse de secours pour les militaires bassoutos accorde une eide; 

principalement sous forme de bourses d'étude et d'j~demnités familiales, 

à ceux des 20.000 démobilisés bassoutos qui en ont besoin. 

F.-G.- Statistiques de criminalité et description du système pén~l 

Les renseignements ont· été transmis, mais ne sont pao préscnté3 ùens 

co résumé. 

H, ·: fensei@ements sur les programmes en matière de prog1:• 3 social 

Voir paregrapho I do la Section IV 

III. Conditions de 1 1 enseignement 

11. politique suivie vise à l'élévation du niveau de l'instruction s.ans 

les écolé's qui, pa1"ce que largement réparties, ont tendance par ce fc.:!. t 

même à être clairsemées. 

Les buts inrnédiate sont, en conséquence, l'amélioration des instittrt.::.e:·"J, 

"d.d. 11 
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assurant la formation des maîtres, une répartition plus égale du personnel 

diplômé ac t1Jellement en service, le remplacement du· personnel :::<·n diplômé 

par du personnel qualifié, 1 1 obte:ntion d' une fréquenta tien se alaire plus 

assidue, et le passage plus rapide des élèves dans les classes les plus 

basses . 

Le plus important ·es t de convaincre les Bassoutos que la formation du 

caractère, la pratique de l ' hygiène et la mise en valeur des ressources 

naturelles de leur .pays au moyen de méthodes d'agriculture et d'élevage 

perfectionnées font partie intégra~te de l'éducation qui ne doit pas être 

purement livresque. 

Un problème spécial est posé par l'enseignement des :pâ.res qui, pour 

'1a plupart,'partagent ' la garde des troupeaux avec un autre pâtre et vont 

à l'école alternativement. :,,• 

Il existe d'autres problèmes : ' :ta. prépondérance des filles dans les 

· écoles (environ. deux filles pour un garçon); l 'importance du déchet dans 

les écoles primaires où à peine· l · 'poür 100 des élèves accoriplit le cycle 

complet des huit années de coùrs; enfin;· l'évasion des maîtres hors de la 

profession enseignante vers les pJstes mieux payés des services de 

l'administration, d'u commerce, ou dans l'Union Sud-Afrièaine. · 

Il y a une majorité bassouto au Conseil consultatif central pour 

l'enseignement des Africains et dans les comités consultatifs régionaux 

· d 1 enseignemerit. 

La dépense totale pour l'enseignement a été de 165.154 livres, y 

compris 7.500 livres pour indemnités de vie chère pour les maîtres , et 

121.500 livres de subventions aux Missions qui dépensent·approximativement 

8 .000 livres sur leurs propre s 'fonds . Il y a 5 écoles primaires, une école 

secondaire, une école technique et 2 petites écoles pour les enfants 

lépreux placée's directement sous le contr6le de 1 1 Administration, et 

924 autres écoleG dirigées par les Missions . Le g~uvernement prend 

entièrement à sa charge les salaires de 664 écoles des Missions et accorde 

une · aldo partielle à 147 autres. Les 113 écoles restantes ne sont pas 

subventionnées . 

Tout l ' enseignement primaire es t gratuit, tandis que des droits de 

scolarité couvrant les dépenses de la pension sont perçus dans les écoles 

secondaires et les ' écoles normales . Dans les écoles techniques, des droits 

peu élevés sont perçue mais après la première ~nnée ' les apprentis reçoivent 

une paye qui, à la fin du cycle des études; est équivalente au montant des 

droits acquittés . 

"d. d. . ,, 
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Les .renseign~ments concernant les bâtiments .scolaires, programmes 

.. · · :d'études et langues dans lesquelles l 'ense ignement est donné ont été 

transmis zœ.is ne sont ~as présentés dans ce résumé. 

Des possibilités d'enseignement supérieur existent grâce). un collège 

universitaire privé, entretenu par la Mission catholique, et à un collège 

universitaire des indigènes sud·africains, Fort Hare, auquel le 

Gouvernement du Bassoutoland accorde une subvention annuelle de 300 livres. 

Des :bourses sont octroyée s pour permettre à des étudiants bassoutos 

sélectionnés de suivre les cours à Fort Hare, les cours secondaires et 

les cours de iormation des maîtres. En plus, deux Bassoutos ont été 

envoyés à l'Institut de l'enseignement de l'Université de Londres pour y 

prendre les certificats de maîtres prof~ssionnels, toutes les dépenses 

ét.ant payées par lo g')uvernement. 

La nécessité d'un ensei~e~ent pour adultes ne se fait pas sentir 

d'une manière aussi pressanto que dans certains territoires africains, 

car une grande partie de la population bassouto adulte sait lire et 

écrire.· Des plans pour un enseignement des masses sont cependant à l'étude 

pour les pâtres adolescents et ad~ltes, et des cours du soir fonctionnent 

dans trois centres. Une initiative encourageante, prise par l~s Bassoutos 

et dont ils ont · l'entière responsabili té, est la création de l'Association 

pour l'amélioration du foyer qui s'occupe en principe des femmes mariées 

auxquelles elle apprend à améliorer les méthodes culinaires, ménagères, etc, 

Il y a deux écoles techniques, une du gouvernement, l'autre des 

m1ssions, qui dispensent un cycle de cours ue quatre ans portant sur la 

menuiserie, la maçonnerie, le travail du cuir, la mécanique, la . 

chaudronnerie, la préparation à la cariière de commis, enfin l'agriculturt, 

appliquée. Il y a deux ateliers d'imprimerie dans lesquels s'exercent un 

certain nombre de Bassoutos , et deux écoles de filles où en enseigne les 

arts ménagers. 

14,7 pour 100 de la population fréquentent les écoles. En prenant 

pour base que 25 pour 100 de la p~pulation est d'âge scolaire, le 

pourcentage des Bassoutos sachant lire et écrire serait de 59; si l'on 

prend pour base 20 pour 100 seulement, le pourcentage dépasserait 73. 
Il y a en moyenne un maître pour 48 élèves dans les écoles primaires 

subventionnées; pour 15 élèves dans les écoles secondaires . et pour 

33 élèves dans les écoles privées. 

La dépenBe pour l'enseignement par élève est de 2 livres, 0 Shilling 

7 pence. 

Il existe quatre journaux en vernaculaire, et un cinéma ambulant. 

"d .d. 11 
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Pour les renseignements . concernant,,les programmes de développement, 

:,· . voir paragraphe I de .la Section IV 
: - . ~. 

•• • _: ·: • 4 .l . J._: . IV. · :·Çondit+~:ms économiques 
r . 

A·. -C • - Res.sources na tur~lles e·t production 

Le Bassoutoland est ,une contrée pastor.ale, saris ~nu~act.ures ou 

entrepris·es industrielles. 

Quatre fonctionnaires européens s'occupent res~,ectivem~nt d 1agrioulture 

·de la médecine vétérinaire, des eaux et forêts, et de la lutte co~tre 

l'érosion. Le personnel.~uropé~n comprend aussi 12 agents agricoles et 

vétér:!nfl,.ires, Le personnel bas.sol'!to comprend : 6 chefs d'équipe pour 
. ~ . ;:, .. 

la lu tte contre l'érosion, l 'mécanicien, deux assistants vét_é:t:_inaires , 
• • • • 1 ' : 

44 moniteurs agricoles et vétérinaires, et 67 aides-moni teur.s • 

.. ·. Le$ ,dépenses du ·Territoire ont été de 79. 394 livres, plus une 
' . 

subvention de 30,000 livres pour les.mesures anti-érosives provenant du 

Gouvernement métropolitain. 

Sur un total de 7 millions et demi d'acres, 1.100. JOO acres sont 

cultivés. Environ 1/5 du territoire .constitue ce qu'op appelle le bas 

pays, le .reste formant un mass~f mo~tagneux abrupt et d'accès difficile. 

Le tableau .suivant montre .la production et la valeur des principales . . .. ..., ' 

cultures·-: ; 

Cultures su12erfic ie Production Valeur 

(en acres) 
Mais 540 . 000 715.000 sacs de 220 livres 1 livre ls.6d. 

par sac 

Sorgho 135.000 490.000 fi Il Il Il 

B°lé 
·· .. ·· 

' 337 ~000 350.000 fi Il Il Il 1 livre 7s. 3d, 

Autres cultures 68.ooo 36.000 

Terres en friche 20.000 

Le rEc:,ensement d~ cheptel a donné 1. 702 .977 moutons, 647.013 chèvres, 

429.158 bovins , 108. 284 chevaux, 51. 920 ânes , 21.438 porcs, et 1.946 mulets . 

Les fl':>'dui te forestiers et de la pêche ne présent~nt aucune valeur 

commerciale, 

La conservation du sol, .~ans les terres basses comme dans les terres 

arables_ de la zone montagneuse, es t pratiquée sur une large échelle. 

Il n'existe au Bassoutoland ni écoles d'agriculture, ni stations 

expérimentales. La formation des moniteurs s ' effectue dans les écoles 

''d.d. Il 
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d'agr:t'cultùre à.e l'Union Sud-Afrîcàine. ·· 

A l'exception des réserves du gouvernement et des terres allouées aux 

diverses missions, les droits sur l'ensemble du sol sont exercés par le 

grand chef qui a la' 'garde du patrimoine foncier de la nation bassouto. 

Tous les pâturages sont ~trictement communaux; les terres cultivées, 
', . 

quoique restant propriété de 'ïa nation, sont concédéès aux chefs de famille 

aux fins · d I exploitation. Le .~ c,u~etnement a le droit d'ace ès à toutes les 

terres en vue d'y effectuer des travaux de lutte contre l'érosion, 

: :Les Bassoutos occupent ' 1€l ··gros .des 7 millions et -'demi d·'acres du 

Terr i toire, Les réserves du es ouvernement, sur lesquelles vivent plus de 

·5.000 Bassoutoa, coùvrent quelque 22.000 acres; les commerçants èuropéens 

·· ··et asiatiques ~ de Ieùr cÔti) , utilisent environ 10.000·acres, Aucune cession 

" de terre, à· titre de propriété; · n'a été accordée ni au s~uvernement ni aux 
négociants. ,., '. 

Il n'existe pas·d'établissements de crédit et, · pratiquement, les 

Bassoutos n'ont pas: de de'ttes. 

L'organisation des marchés et l'exportation des rrincipaux :produits,· 

blé et laine, sont effectuées par les négociants; ces deux produits sont 

soumis à un conditionnement avant exportation. 

J: ·: ·- Le filage et le ; tissage sont les principales o.cti vi tés artisanales 

· · · Ë:it 1 1 Organisation' des 'Lnduotries familiales a installé:, dans chaque district 

administratif, un centr~ possédant un instructeur entraîné et une femme 

bassouto, organisatrice as sistante . 

D.- Niveau de vie 

On ne possède pas de chiffres montrant le revenu national ou sa 

répartition. Le prix de détail du pain est de 7 pence la miche; de la 

farine, 3 pence la livre; du sucre, 4 pence la livre; de la viande, 1 

s~illing la livre. 

E.- Communications et transports 

Le Bassoutoland ne possède ni aérodromes, ni cours d'eau navigables. 

Le Ter~itoire est relié au réseau ferroviaire de l'Union Sud-Africaine, 

<lent un mille se trouve dans le Bassoutoland , Le Départèment ·des transports 

routiers des chemins de fer de l 'Union Sud-Africaine ma intient des services 

réguliers à l'intérieur du Territoire. 

La plus grande partie du Bas soutoland est très montagneuse et les 

transports y sont effectués à dos d'animaux. Un assez bon système routier 

"d.d." 
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dessert la zone des terres basses. Les lignes télégraphiques mesurent 

2~7 miiles, . le réseau télépho~iq~e, 309 milles comprenant 343 circuits. 

Il.Y a URe station de radiodiffusion. Le. service des postes compte' 10 
bureaux principaux et 10 bureaux auxiliaires. . . . . . . 

F.- Finances publiques 

Le total des recettes et des dépenses a été respectivement de 

863.304 livres et 834 437 livres . Il n'y a pas de dette publique. Le taux 

de l'impôt indigène est de 34 shillings pour chaque adulte mâle domicilié 

dans le Bassoutoland - les plus fortunés paient 40 shillings, En plus, 

une taxe de 25 shillings est uue pour chaque femme en sus de la première, 

mais personne ne doit payer pour plus de deux femmes supplémentaires. 

L'impôt de capitation au taux de 60 shillings par an est dû par tous les 

adultes mâles qui ne paient pas l'in;8t indigène . 

Les sociétés sont imposées à raison de 4 shillings pour chaque livre 

de revenu imposable. Les personnes sont taxées à raison del shilling 

6 pence, pour chaque livre de revenu imposable, augmenté d'un miliième de 

penny par livre de revenu imposable en excédent de la livre, avec un plafond 

de 3 shillings 3 pence pour chaque livre. D'autres sources d'impôt sont 

les douanes et accises, les licences commerciales, les droits sur les 

bénéfices exc éde~t~ires, l'impôt spéciai sur les bénéfices commerciaux, les 

droits de timbres, les impôts fonciers, les droits de sortie .sur la laine 

et le mohair {poil de chèvre). 

G.- Banques et crédit 

A l'exception d'une succursale de la \Standard Bank of South Africa, 

il n'y a pas de services bancaires. Le crédit n'est consenti, légalement, 

qu'aux personnes remplissant les conditions exigées •. 

H.- Commerce international 

La valeur totale des importations a été de 1.628.521 livres dont 

1.516.530 livres pour les marchandises, 72,232 livres pour les grains, et 

39,759 livres pour le cheptel. La valeur totale des exportations a été de 

887.773 livres dont 503.235 livres pour la laine et le mohair, 302.670 livrœ 

pour les grains, 57.444 livres pour le bétail, 21.760 livres pour les cuirs 

et peaux et 2.664 livres pour produits divers. En outre, du cheptel pour 

une valeur de 7,887 livres, 15 shillings a été verdu à des acheteurs de 

l'Union, dans des adjunicat1ons publiques. 

"d.d." 
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Le mouvement du commerce se fai~ essentiellement en provenance ou à 

. destination de l'Union Sud-Africaine, avec laquelle il existe un accord 

douanier. Les res trict ions à l' importa tion et~ l'exportation s'alignent, 

généralement, sur celles !;ln vigueur dans l~Union. Aucun accord comme.rcial 

n'a été conclu au cours de l'année. 

I.- Prop,raIT.mes de développement 

Les programmes de développement du Territoire comportent des 

programmes annuele financès par les revenus locaux, et un programme 

décennal financé par des subventions au titre de la Loi sur le Développement 

colonial économique et social (Colonial Development and Welfare Act). 

En 1947, en exécution du premier .programme, 90.945 livres ont été 

dépensées pour la création de l'Organisation de s industries familiales, 

pour la construction de routes, .de locaux administratifs, pour les 

Européens et pour les Bassoutos; de _bâtiments tels que bureaux, écoles, 

bureaux lie postes; enfin, pour la formation d'auxiliaires de la santé 

publique et d'infirmiéres stagiaires. 

Au titre du programme décennal, 830.000 livres ont été octroyées, aux · 

fins suivantes : 262. 000 livres pour l'agriculture, ou plus précisément pour. 

la lutte contre l'érosion, 333.625 livres pour les travaux publ ics, tels que 

les communications, la fourniture d'eau et d'électricité et les bâtiments 

officiels, 214.375 livres pour les services de santé, d'hygiène et 

d'enseignement. 

"d.d." 
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IE PROTECTORAT DU BETCHQUANAIAND 

Le Betchouanoland est situé au nord de l'Union Sud-Africaine. Il est 

borné à l 1 ouest par le territoir~ sous mandat du Sud-Ouest Africain, au nord 
\ ·;,,,..- .. ....--

par l'Angola et la Bodhésie du Nord et à l' est par la Rodhésie du Sud . s~·· 
superficie est d'environ 275.000 milles carrés et sa population est estimée 

à 292.000 habitants. 

II . Conditions sociales 

A. Problèmes sociaux posés par les relations raciales et culturelles 

.. · Depu.is des g'énérations les habitante du Botchouonnlond ont été un 

peuple pasteur, pour. qui l ' importarice des troupGaux est le signe et le 

critère de la richesse. 1 1 arrivée des Européens n'a suscité aucun prç,blème · 

capital . Dans les cas où des mesures législatives fondées sur la discriminatidn 

des races ont été introduites, elles ont eu pour but de protége~: les 

populati6ns africaines contre l'exploitation d 1Européens peu scrupuleux et 

de leurs propres · compatriotes plus 'astucieux. Des ~ois sévères sont,en 

vigueur en matière d ' aliénation de terres et .dè.reorutement de main-~'oeuvre . . ' .. .. 

indigène . Un ·eertain degré d'autonomie a été accordé aux habitants ~a.r. 

l'établissement d'ndministrations indigènes dotées de pouvo~rs étendue .pour 

régler les questions locales; 

B. Conditions de la main-d'oeuvre et de l'emploi 

Le nombre de salariéu est extrSmement reotroint . 95 pour 100 Q.~.ln 

· population oont occupés ù 1' élevage ot à 1 'exception d.co formon · · · · 
\ ~ . 

our~péonriou ce sont éeolomont los propriétairoa oux·-mùmoa qui · élèvent 
le bétail. Cette situation n ' a créé aucun problème particuli~r et le b~soin 

d 'une poli tique nettement défi:1ie de la main-d 1 oeuvre ne se fait pas sentir. 

~ Voici quelles sont les . moyennes du nombre des p~rsonnes employée s et _ 

de leurs sa:laires mensuels· : 2 . 000 employés dans l'agriculture ayec · un 

'\ 

salaire de 2 livr~s 5 s . ; 600 dan's les mines, avee un salaire de 3 \.ivres 10 s .·, 
\ 

1 . 500 dans le service domestique, avec un salaire de 2 livre s 10. s. ; f50 dans 

l ' industrie du bit1ment (ouvriers qualifiés), avec un salaire de 10 livra~; 

et 550 dans le commerce , avec un salaire de 3 livres 10 s . 
. . 

Dans la plupart des eus l ' employeur fournit la nourriture dont la 

valeur est déduite du salaire. 

Ia semaine normale de travail est de 45 heures, mais elle varia de 
\ durée, surtcut dans le cas des ouvr·iers agricoles . 

Hormis les fonctionnalres du gouvernement il y a peu d'Européens 

parmi les employés. 

11 d. d. 11 
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La proclamation du Prote.ctorat, du ';Betchouannland concernant les 

syndicats et les conflits de travail, datée de 1942, étahlit les règles 

pour l'enregistrement et les statuts des syndicats et pour le règlement 

pacifique des conflits du travail, Il n'y a pas encore jusqu'à présent 

à' organisations d 1 ~mployeurs n:l. d I ouvriers" 

Voici l'essentiel de la législation en vigue~r en matière de 

main-d'oeuvre : 

Proclamation sur la main-d'oeuvre indigène (Native Labour Proclamati2n, .. .. m 
Lois du Cap sur les· maîtres et los serviteurs (Cape Masters and Servants \ 

Acta), qui 's'appliquent ai..~ Butchova.m1lai.îd a·1ec quelques modifications. 

ProclaJ:ration de 1936 interdisant 1' emploi de femme's ,' et d'enfants pour 

le travail au fond de la mine (Proclamation of 1936 prohibiting the : 

J!!!Ployment of Women and Boys u~derground · in Mlnes) , 

Proclamation de 1937 rè;;lementant 1 1e:nplci des femmes, des adolescents 

et des enfants (Proclamati.9r. regnleting the employment of Women, Young 
' '~ 

Persona and Children, ·1937). 
Proclamation de 1936 fixant le ~alalre minimum (Procla~Btion of 1936 
concerning the fix~ng of ninimum_ wage ra~~i...-±2.36). 

Proclamation do 1936 sur~~ protection del~ maiü-dioeuvre indigène 

(Proclamat.ton of 1936 prc~riding fo:r the p::otect:i.on of Native Labour, 

1936, 1938). 
Indemnités pour les eccidents ~e travnil {Worlœlen's Compensation, 1936), , . . -~~~~~·-=-~~~---~--
Proclamation S1.<r 1 1 enregistre:nent d.es syncUcats c~ les confl:lts du 

travail {Rsgistration of Tradc Unions e:"lt1 TraJ.os Disputes Proclamation, 

1942), 
Le nombre de travaillours m:: esrants pénétrant dans le T,erritoire est 

négligeab~e. De neuf à dix mille travallleur~ quitterît le Territ.cire chaque 

année pour s'embaucher dan.a los rùinoe ô.ü 1 :union Sud-1\fricaine', Cette forme 
' ' 

d 1emploi fait l'objet d'ur.e :!?roclamation de 19liJ. sur la .main-d'oeuvre indigène, 

\ 

dont les dispositions ont trait à 1 1inscription da~ recruteurs de main-d 1oeuvr~,, . ' 

aux contingents maxima recruta.bloc, ù la rédaction d 1 ur. contrat individuel, 

spécifiant les conditions ù 1em~loi, do salaire, la nature du travail, la 

durée du contret, les conditiono du rapatriement et 1 1examen 'médical des 

recrues. 

Les conditiono de travail de cette main-d'oeuvre so~t réglementées 

·par la législation en vigueur dans l'Union Suè-Af:::-icaine. Tous les 

travailleurs reç~ivent gratuite:::ient la nourriture, le JogGment ot les 

soins n:.6dicam:. 
Il n'y a pas do migration de travailleurs à l'intérieur du Territoire. 

Il~ À Il 
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C, H.vgtène et santé publiqu~ 
Au nombre des principaux problèmes posés· · ~ar :Îa santé 'publique se 

trouvent la lutte avec 'dàs' moyens appropr1éi3 c"ontrè leeÎ ma:1àdies vénériennes~ 

la tuberculose, la lèpre, la bilharziose et la fièvre . jaune, et le 

traitement de ces maladies. Le service de la santé publique ~ntreprenà. : -· ·. 

aussi dé combattre les ·effets :·de la dénutrition et de p·ourvoir à un 

approvisionnement suffieant en eau. ·Ce dernier probl.ème est le plus 'pressa~t 

de toua .• 

Une des principales 1>réoccupatione ·aat do ·déterminer la mesure dans 

laquelle la fièvre jaune est répandue. Quoique aucun cas olinique n'ait . 

été cons ta té, des tests , d I immunité 'de la sourie ont été éta bl 1'a. ~ mesure 

dans laquelle la tuberculose . est répandue doit faire 1 1 obje't' 'a.:, ;;ne . a~tre 

enqu~te indispensable. · · 
' '..,· ·:: : :" ·· :, 

Les dépenses · en matière de sànté .publique a~ -sont élevées ._,à 50.090-11-~· 

11 n'y a pas· e'u ·ae subvention du Gou~émemêN1t· métropolitain .: . 

Il existe 10 hôpitaux avec 345 lita, 14 médecins, l dentiste, . A 

15 infirmières, 3 . oages-femœs, 6 vétéxinaires dipl6més, -Lk~formation-· ·. 

dlAfricains comme agentc canitairea, auxiliaires médicaux, infirmièree ·et ' · 

sages-femmes est organisée sur une faible é_chelle. , .. · . ,. 

.. 

Il n'o::ciete pas de statistiques démographiques pour les Africaine~ 

Lee maladies qui entraînent · un haut degré d~ '~rbidi té . ont été ·.: . 
•' . 

Maladies vénériennes 

Pneumonies et affëctione ·des bronches 

Ma.ladies de carence. 

Rhumatisme '(aigu· et chronique) 

Ma.ladies des yeux 

Tuberculose 

Cas 

10.651 

2,360 

1.181 

597 
1',600 

384 
Aucun chiffre n 1a été donné pour le taux de mortalité, 

. ' 

. : ' 

, .. ·- · . 

', 

'\ 

I.a eoue-alimen'tation est 5énérale; maie son degré varie d'année ,en 

année suivant la chute des pluies. La prin~ipale difficulté réside dans . le 

fait que l'Africain· se montre incapable .d 1a:pprécier· .les ~vantages d'un 

régime alimentaire bien dosé, faisant unè largé pa~t aux fruits e~ aux 

légwr~o fraiè. Pendant ces dernières années. l'argent a été a6eez abondant, 

situation qui a eu pour résultat de réduire dans une mesure appréciable 

le degré de soue-alimentation, erâce aux ach~t.e q u 1 11 a · été possible. de 
. . . 

faire dans les magasins q_uand les récoltes ont été mauvai·aee, 

D. Conditions de logement et programmes· 

La majeure ::pa:::tie do' la population vit ·soue la hutte traditionnelle 

faite de boue et couverte d'un.toit de chaume·. ' Il n'y a p~a de _taudis ni .. . 
• 
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de .surpouplooont. Quelque,s -Africains. parmi .·les , plus aisés et parmi les 

chefs se sont construite des caiaons de briques ou de pierre, dé -style . . 

européen . 

E. Assistance sociale et secours 

Le régime eoqial tribal est -largement collectif et il y· a .peu de ca·e 

... , de d~nOment . U:n · cré4it de 500 li vrco cat dioponibl e· pour subvenir .à des 

boooice Ur8onta. Il ox1ote un fonda de bienfaisance pour la rééducat ion des 

Africains Mmobilisés; 80 cas de cette espèce ont entraîné une dépense· 

totale de 2 .60;, _l iv:ros 150. l Od . 

Un cinéma mobile sert à distraire et· éduquer la population. Lee 

lllOUVemente de jeunesse groupent environ 4.600 membres. Il n 1y a pas 

d'asiles, ni de maison.a de redressement ou de rééducation . 

F· - G •. statistiques sur la criminalité et description du système pénal 

Des infor~t~ons ont été transmises, maie ne sont pas présentées dans 

ce résumé. 

H. Renseignements aur le proRramme en matière de progrès social 

Voir · paracr1:~:pho I èo la Section rr. 

III.. C.ond;i ~ion~. r:e .1 1 enrioi;mament 
• t : . 

La. politique adoptée en matière d'enseignement consiste à doter toua 

ceux ~ui sont susceptibles d'~tre éduqués de ce dont ils ont besoin pour 

s'adapter à l'évqlution de la vie en société, et gr~ce à ·des oonnaiasances, 

des habitudes et.des talents socialement désirables, leur donner une 

formation complète et bien équilibrée, profitable à eux-m@mes et 'à la 

collectivité dont ils font parti~ . Parmi les difficultés, · il faut signaler 

les suivantes: ~omme le pays es t désertique et le sol largement improductif, 

il y a un fossé profond entre les besoins et les rossources; des problèmes 

particuliers confrontent l'administration dans un pays où les distances sont 

énormes, la population clairsemée et les communicat ions primitives; la 

population scolaire ost variable en raison desabaences saisonnières danA 

les pÔ:turages et lea kraals; et enfin, les territoires voisina, dont le 
\ 

Protectorat dépend pour l ' enseiBDement supérieur et technique, ont des \ 

i nstitutions d'enseignement différente:a et relèvent d'un pouvoir politiq~e 
1 

distinct, 

Le Protectorat a adopté un résime de gouvernement indirec.t. Il en 

résulte que l'ensei gnement prima.ire des -Afri cains a ét é confié, d.ana une 

large mesure , à huit comités scolaires centraux de caractère tribal et à 

deux comités pour les régions polyglottes non tribales • 

. Les comités centraux groupent sous la présidence du Commissaire 

\ 

de distr i ct les chefs et les représentants de la tribu 9inai que des missions, 

...__ 
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Un ciofu.itê do~sult~tif pàur i 1 enàe igne~~pt. d~s Africains se I;"~unit i-!rnus: · 
• • 

1 
·~ , 't: .. (";=~·~ 1

1 , r . . , 

la présidence· du·ooill!lliaaaire résident et coID.l)ren!l, outre les représentants 

de toutes les trùuei · et de 1 'n~-~-6~iaii~~ -d~: c~rps e~ijeignant a:fric,~in,- ·des : · ,. : 
: : . . . . .. ·, 

missionnaires et des Européens fonct'ionn~ire_s et. privés . . :; .. /". . . . : 

Par suite de ;la .miae en vigueur et . du progrès du . gouvern~ment ~ndirect , 
• • J ' 

la plu:part · dés éc~i~EÎ --de mias :::.on ont _été reconstit~ées en écoles ~ribale èk: 

On ne possède pas .encore J.e détail des dépenses pour l'ense ignement pour 

l 1année 1947. Les chiffres suivants s~ :capportent à. la pério.de 1946-1947 : 
. ~:\J, . . 

Dépe~aes sur fonds du Protecto~at 

Dépenses ·sùF tonde: du développere'3nt 

. . . . .19-.C89 l,ivrea 
#-.. ~, ~ ! ,1 : l. !. ~ • • 

• · r.:·· :· ·~':' .. L".:· 1 

colonial (entièrement pour Afr:tdii:ns) 
., .• -,r·""-1'• , •· 

'J • ;., .. . 

9 , '{3.9_--.- · 1 i vrea 

Dépenses sur trésoreries .ind.igèn~H3 . 21.202 livres 

Dépenses totales pour l 'enaeignement .5~.030 livres 

De ce tot~l, 6.;58 livres ont été affectées à l ' enseignement des 

Européens, 709 à 1 'enceignement des enfanta de_:_c_ouleur et . 42-.96.3 ·· l±vre~·­
à l'enseignement des_Africains3 

Des renseignements ont .été. transmis sur les b~timents et autres 
• • ,J, 

installations Pccil.aires, .a.inei g_ ue sur les programmes d 'études et Jes 

langues dans lesq_uell.es 1 1 ense igneœnt est do:mé, mais ne; s'ont pas présentée 

dans ce résmné e · • . 

Rien n I est org~~·~cé pour 1 1 ense ignement supérieur dans le Territoire . 

Dea bourses ~'études .permet.tont à l.e nc::nbreu:cAfricains···de fréquenter le~ 

écoles secondaires et professionnelles da l'Afrique du Sud et 'de la Rhoaésie 

du Sud et à quelques uns de prendre . des grades universitaires à Fo~ -- Hare" 

ou à 1 'Univèrsité de Wit·..r..1tert1r:i.nd d~nr 1 'Union Sud-Africaine , 

L'instruction de la jeunoase jouissent d I une· priori té, peu a · éi:.é. '. · 
' < ' : ~ ! 

\ ' 1 

fait dans ce domain~ pour les .adtütcs. . ·· .. 
. • . . . ' : ; • ~ . ... ,' . 1 ~ . 

LI enseigne!llont .pro.fecsion::iel ost actuellement limité à la forI!JB,tion. 

d'instituteurs, à l'~~seignement :r.:énager dans un centre, à la formation 

d1 infirmières africaines et à la préparation de recrues' pbur la police, leà 

travaux publics et le cervice a9 l'agriculture. 

'• :, 

On manque encore de donnties au sujet de 1 1a11alphabétiqme . En 1947, les 

effectifs ocolaires C·:l sont élev.5s . à 29 pour 100 de la population africaine 

d' ~ge scolaire contre 37 pour J.C() en 1946; cette différence "considérable, 

provient des migrations ssioo1m~ères des élèves · vers · les p€turages et 1'e,s. 

. ,•,, 

• • • •. 1 

kraals au ryth.TJ:.e des chutes d3 pJ.aie et dec perspectives de moisson et de. 

p~ture . 17.507 enfants af:?:'icains ont été inecrits "e:h 1947 ·et 85 tituiaire; 

de bourses ont fréquenté do~ .écoles poat-pri~..a.ires . en· deho~s du Territoire . 

Les institute~rs af~i~ains sont au nombre de 444, dont 184 dontd:l.p1$més . 

" . 

~ .. 

. ~ , \ 
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En outre, 5 instituteurs européens dipl8més ont été engagés.pour. les écoles 

africaines, ·et· 13 pour --les .. écoles européennes. · On a inaugu.:ré -~n · cours de · 

formation d!inatituteurs d'enseignement primaire. pour Africains; la durée 

des études est de trois ·ans. J;l. y a actuellement 43 étudiants ... inscrits; ce ,·. 

nombre .sera porté à 100 quand il sera possible de les .. recevoir dan.a _. de . ·:· · ,.·:'. , ,. 

nouvetf!x locaux. En 194 7, il y a eu 39 élèves par ·instituteur. Si , l'on 

ne tient pas compte des dépenses en capital et si l'on considère l'ensemble 

des· crédits de toute origine, la dépense par tÉ3te a-. été de 2 livres 4s. 5d. 

pour les élèves africains et ·de 23 livres 8s. lld. pour les élève~ ·eur(?péeris, 

Il existe un·périodique en langue indigène qui réserve une page au 

gouvernement dans son édition hebdomadaire. Le service de l'enseignement 

possède un cinéma moderne et une cinématèque qui s'enrichit constamment •. 

Pour les '. renseignements sur les programmes de développement, voyez ,: . · 

le pnrngrapho T .·de ·1a-.. Section IV. 

·IV. Conditions économiquoG 

A - C. Resàources·naturelles et production 

La principale richesse du Territoire est son cheptel; les animaux 
J • • , ::-·:.. ' •• ·. ' 

(principalement le cheptel bovin) et les produits animaux sont une source 
. i: :j ·. ·: :,,.=- (.( 

d'emploi p~Jr 95 pour 10 O de la population. O~ cultive des produits . v;vriero, 
": .. , · : . . f : , 1 ' ;: : !~_' .:.• 

rrais sur urie echelle restreinte et de grandes quantités de grain .sa~~ _ 
, ,... ~ . . 

importees chaque année. Les forets couvrent une superficie totale de . . . ' 

296.000 m:Î.lles carrés (évaiùation). Les terres cultivées couvrent environ_ 

530 ~ne.~ carr~~; la superficie totale des autres terres est d'environ ·-

7.000 miiles ca;rés. Une grande partiè du Territoire est couve~te de forgts 

qui na· sàht 'e"conomiquement ~xploitablee que dans une faible mesure. .Il nry ;., 
11\ • , , 1 1 f • 

a pas de pecheries commercialement organisées. On est sur le point 
. . . . . . " ·_ ' ; 

d I entreprendre· une p'rospection géologique pour déterminer la présence de . 
.. ', . :"' ' 

ressources minérales. Le seul produit minéral actuellement exploité est .1' or. 
' . . 

L'administration de· l'agriculture empl~ie de nombreux Africains c~mnie 

agents sur place, èmployés do bureau et gardiens de troupeaux. 
• ' ' I • , 

Le sorgho ost 'le principal grain cultivé dans le Territoire. '·on cultive, . :· . - ··r. 
dano uno moindre mesure, le maïa, le- doliq ue, le millet et 1 1 arachid~-~. Dans 

l'ensemble, la salson 1946-1947 a été exceptionnellement pauvre et lès ' 
• ' .' 1 • ;- ) 

rendements ont été médiocres. Les p~turages constituent la plus gr~nde 

richesse · du T~rri taire~· 

En 1947, ie cheptel se décomposait comme suit: 996.940 bovins; 
. . . . "' .. 

187. 728 ovins; .- 426. 738 caprins; 3.998 chevaux, 139 mulets; 21.157 anes; ., . . ;•'; 

3.140 porc's; 84.785 volailles. Environ 96 pour 100 du bétail appartien~ 

indigènes. Les conditions naturelles du pays ne favorisent pas 1 1 éleva,·o 

au:-: 
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a. :i.:n ':.:;Ctall de qualité, En dehors de la viande des'G:J.née à la consonrma:tion 

lom:ile} ·J.s::; principaux produits animaux sont : les peaux et cuirs, le beurre., 

ln c:rè:,r.o et la volaille. 

Il existe en abondance du poisson d'eau douce de variétés· diverses 

et p:r:opres· à l •alimentation humaine. Il contribue au régime de .. ceux .des 

Africairis :à qui· la superstition n'interdit :pas d'en manger. Il n'exist!3·· .. ·· 

pàs·. de ,législation· pour assurer ·la conservation du poisson, mais il en sera 

promulgué "lil"ès procbainement~ 

On n'~ pas mis au point, jusqu 1à présent, de politique de cons~rvation 

d~ eoL 

· . tes . f o~Ai·Gc; · d.u domaine de la Couronne sont exploitées pour leur bois 

d 1oeuvre·par une coI!l;pè.gnie concessionnaire à des conditions strictement . 

; · détorininées 'et sous surveillance. Des. mesuree de défense contre 1 1 incendie 

· a'se:iirènt 111 protection du reboisement. La . forêt secondaire de &a,·ane . 

da:rs · Jes réser~.-es indigènes est placée sous la suryeillance des autorités 

:!..:idigènec~ · · 

i; 1 a~proviE' ionnerr..snt en eau provient surtout des rivières sa blc,nneus.es, 

riais o:i:'. · ::.·ecouit également à des puits d1 où l'eau eet pompée. ne·ux 

z•1.faervOi::..·s corrrandent des . systèmes d I irrigation dana la partie sud du · 

Protecto~at ,, Dans ·les fermes ·européennes, on recourt, dans une certaine 

·::ieeurs 1 à de 1 10·.tt:Ulage mécanique . agricole, telles que machines à planter 

et rnot,.,cultolt~c., herses et ba·tteuses. Ce matériel est auE:t11 utilisé 

dans .- 1·e·a régiono tribales irriguées placées sous surveillance, dans les terres 

trïnabs ,·isitées par les moniteurs agricoles et dans les stations 

c:r.périir..entales du couvernement . Seules .::.es fermes européennes font usage 

d 1 cmgral:-, chi::::i:·.Ques. Des expériences sont faites pour déterminer les 

. exigE-nce'J du so}. en zratièro d'engrais organiques et ch:tmiquce. Le . service de 

1 1 a{;·rioulturo s 1 intr:Sress0 à la sélection et à la mise en culture de variétés 

am61:~o~'(:)f':IB do maïi::) de sorgho panifiable, de sorgho doux, de millet; 

d1ore.cb.ide, etc. loa monit.eurs agricoles sont chargés cle la propagande 

rulative a.u:c rr • .:>yens '·à.e prévonir les maladies des graines, La lutte contre 

leü eautè1•ollfls fcit partie d'un plan régional s'étendant è 1 1.A.f:.•ique du ·sua. 

Peur 1 1 élovng:=i du bétail, le facteur. eau est beaucoup :plus ilnpoX"to.nt 

qu0 ·le f.:;.ér~etir ~âtt1t\1.ge. Pendant los quatre dernières annP-es, le gouvernement 

a pu ane1nente::' ll quantité d'eau disponible pour le bétnü en c:::,eusant des 

pui te et, llu~til:rt cette :9ériode, le supplément <l'eau ainsi obknu a permis 

d1aPr0~~~r ï0 ,00.0 t,Gtes de bétail. Les procédés rudimentaires e~ployés pour 

l 16J.·::; 'n1g,);, <'OLt:>inos avec les conditions naturelles ccncourerit à le. production 

d 1 • • .m ·~ê-~a 11 de ;'g_ i1sli té médiocre. L'industrie de 1 1 élova@ a la :ionne fortuno 

de d·; opone~c de ni.arc:1és dc.ns les mines de l 1Afrique d~l Sud otl ellF.l peut écouler 

"d. d-:, Il 
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ce bétail de oya.!.:lt{ ::.~;::'Ô.c'::_r:;)~·. ·.'e ,. J..u ~ 'J9 :-:·:jj_auz sont :l..ndemneo cle peste bovine, 

de fièvre dite ~~E3'~'.~mi::;~c_/ ;}''-\,:;: e<; c~G }:)3:etiro-p:1ePmo.1ie bovine, mais 

la trypanosoniase L'TG (:JT1l-r; 1,~.r~1:;o,, 0:1 Fi o:r.'fanisé la J.utte contre la mouche 

tsé-tsé. C 1 est ::i.a 3,fo:;:, c; :,.·oc::.·p s_u:!. ESG à 1 1· origine cl'., plus grand nombre des 

cas de morbidJ.tf et. c\2 r:J1,·:~::1lj:cé p2.rnj_ 'ls · ëét9.H, 

Les moniteu~_'9 e.ur:ic : los / ont ê.98 confér0ncêD ô·-:i.:10 les écoles 

fréq_uentéeo :var .ï.ec 1.:::·r1.cnins, Il o:;,:iste dem: stations expérimentales et le 

personnel a13:duolé iti-.:, C:::0 a,::,.; 20 :Y Yi; ~. l '.:. (.:i.~1:!:JGOition d0 la population pour 

des conseils et ücc: ff':::·;-:i.c s::., 

lo t:.::;;1<J.:•L9 rfo la Couronne, d'une 

superficie ü I m::.vj_:c-:~:, lC), ~.'C :~:l ::1.J . : :_; c: -:c:r:..~ ;~ ; les :rése~'ve s irnligènes, d'une 

superficie d 1.e~17:t:., o::.1 iO':-LcC- ·:· : .. :~110;., cLL:vi·1:r:t; L ,,; fe:r·nes européennes, d'une 

sU::9Brficie d 1fü,vj ::<i~·: ?,'.; <):, ~,,-L •.lr::J .e:. :.: 001·ss; e1j J_1J ë.isc:;.·ict a.e 1..i:ati, d'une 

· superficie d'e:·.·,-:i_:to-::1 :2 ,. c;,\ :·_,J: 1lr!'.ê' s<:.~:':i.'.'';;:; ., ,.f.l.t-:.::un ::> te:;."ë.'.'A n'a été aliénée dans 

le dowaine de \:l Co ,.;\'or.:12~) .: ', · J '<<.c:::;/ ·. ic11 Üf: Çi_ US'.Çi_l,;CS f 8::::c .. :::s qui ont été cédées 

en pleine p~.'.':) p· ·i(,ùÔ o•t ic·:, -'>~~ s. }·0li:. :çc:·.~:· G.8 court : ·i;e:r!lles, Dans les réserves 

indigènes; l ·'.l i;(,,'rJ é-iJ:j" '. ' .:.··:.::.c~.t G~-, e,ho:.· e~.; ::i. :,::. ·:~: :':i.1 r ... : ' ;·c. deo parcelles sont 

attribuées am: :;.:,...,,i7_·,·:.~ud 21 1:: cl:'..1::c:r/ tiu; c'u ci~/ .• ç_.·L:.05:2.no la terre ne puisse 

É3tre aliérnfe n:·_ :_u.:·.' 1e c:'.: :: :) ;-:, ·: :)(;J:: :i.E~ ·\tit:1 ., Un ·:;o::-Y'a. in ne passe pas 

automatiquemeni, ,1-.,. :,);:',.'O a, i :i.'ile; ë..·1r:f, l.:i ~cll'IÜ,:1.aye :• ::ié t.tmlOins, les héritiers 

corit inuent he.1J:i:r.u.c \\ =-,:.'.f,~·c 1:1• oc c,·.:p0:1:.· le:.. :-n?_;;.9 ~.---.-~·cel]_G. Ceri;a ines terres 

occupées p':l.:r le ·:: ~D:'.':11,:,i : c,:..::~cr(mm0:; c:ri; :'.:'~j_t, ;~: ob.:1 0·~ {e conceBsions à perpétuité 

à la Britieh So:.:rch A:;:':r:~c: : '; œ:::;:.:,:::~r, ~vec factü·r.é de vs:-:élre ou de louer les 

torres conc éc":. :kc~ J, '.; rL~::0 t:r:i.c-c ( ;J:'i '::':". ·'~::. 0;;:; t 1a prop~.'iGtn de J.c. Tati Company Ltd. 

qui a :ple:ln }_)01:XO:i. :t· l1Ç1F r; {l ë'.5.G_;:'CJ!'VC IL.,.' VGT:~-,0 :,u ] .ocat ion à bail. Le 

e<?U-ve rnc::r<J ".c r:J se :::- r:, ;::: 0 1."l-t 0 l.s .d~:o ::.:~ '1 ' ~.. ~.J. ~}..]_ 1.,é:c::.:."'J [i.ea e'.i'.'.J.J--:·1 a e:~1cnts pour la 

construct5 on o. 1,fcl.:i.:~· .L1x1s ~) 1:'tlL cc c · üne r·::.)C.l'fic i0 cl.: ci·, ,.-i:.~m1 )23 milles carrés 

a été dél :î.!l)i.tôe (~:,:1 iJ 1 ,'? (·.' s ·r:· :' ··~-. ::o 'Ic.M :i,1CJ1, ·: 2,1 ::'.:- i~.'.\, une réserve indigène. 

Un f 'onclr• n:-1•·.; ·· 'ï".r.','.,'t',n ·'.·"o·, .. .rir.:,~-s ')·'· , .. -,,-. -'. -iol .c.;," <'.".·:-~ 
,.J .... \_. V, .. •- .._. •. • . • .. ... • • . v.- ~. \J tJ- .J,. \,, -·'--' (:: (',,. V""' ...... c1:"é{ sn 1929. Comme le 

gros des t:i:'!':l.Di3,J.'J~- ·'.c;n ~C':\ :1:.-, , l (·,~ ' : H ~::i:;u~." 101:J ~:·~c"Odu:1.tc eni:;:;::iux et végétaux 

est entre l es n::.::_::,~ cl: c,-r·I :o:r."c."': .•t. ,:.1; -i ·• ~' P. :'.:;"l,1 d ~c.ut:·::CJ pnosïbilités pour 

le marché der. prc~::.i~c'-:s -:cr,:t::.. ·.:; o.l00 < :Ce, ;:.:.nuT2n do cœ:.t:;:Ôle s' a:9pliqu,ent 

aux produit c1 q_i: . .'.. r:-::r:,-;; :.: •. :::·, ::.. r:. ;;.:: :Lo :;i:"J.:..:c l~é .. -:-,3 :; lé.'.i·c2l'.'ics coopératives 

patronnées :par 10 r:c :.~·;·";~:-, e ,::~,:1~: ::'ox<; :c;:-;.::;n·;·, <'kmJ ~i_1.:0~1.')_ll.2r; localités, Il 

n 'exi·sJ-e P"'" flr ,,· ; .. . ., ,.., .. ,.i,,.. ,···: .. ,...,,. .. ,. "·, .. .... ···, .- ... - .... . ,,: ,1 'e ïa ·--·.-,~a · ·, t pas 
l., , " ' -' . l . _, , .... - .. ·-- · ·"·''· .~··· ·c ..... .... · ' . "' . .. ... . U. , · - '1 l-I. e, 1 ... n ya 

· de tarmerie 13 ; l e >::t..,.'.:. I : ~- ,1~. çy,:,. ::.l:r: :,_;o(,':.x c:o',-:.; m: c;énô~~al e:::::i;,ortés par 

chemin c1e fe~, :,::: :__c:\ ',· c:i ;;.. ,n1K:~·1;é'. ):, "::;;:~:> t i ce :::; cl~ "'c,6bo.i2. pou:- une valeur 

estimée H. 651.2l~î : :~~i'.::e é.' o ~ '- }:'::: j:.J ,: : -)::"1 . . ;, r::ï.10 ~;, ,v.:r e. ,'.Sté 1 iunion Sud-Africaine 

( 4 77 ~21~5 li vro0); ·,; .' tT:r..::d ;: 0:::D1.'.:i. " .e lo c.:-J,::;:: 1:2 lr;c. Je . .':t:cd. é::i ie du Nord et 

la Rhodés5.e è.'cl 8,;éi , :~::.; r r_, ,: ·~·,:c::t :-<·:'" .:-. '.'. c:'.a :r;;t..::;J tF? ·: ::~·~ [ s,, 1-947 s I est élevé 

"a_,a.." 
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à 5,5 contre 4,"9 en 191~6 et 3,6 en 19.39. La valeur estimée .. dos. exportations 

do l'industrie de 1' élevage est' pass'éè do 22·.545 ' livres en 1939 à 

802,908 livres en 191~7; lo chiffre de _1939-··représontait 54 pour 100 de la' 

valeur globale dos .exportations ot celui de 1947, 93 poûr 100. · 
.· A·1,e·xc~:ptfon du· district do Tati, la· p~ospoction publique et · 

l' expr~i tation minière· font 11 objet de la Proclamation · do 1932 sur les 

·mines et le~ . produits miniers. Doux districts Illinicrs . seulement ont été 

·déclarés_ ouverts à la prospection publiqÙc pour toua lca J:linéraux à 
• ' • ' ' I l'exception àes diamants. Quand·une concession miniero ost sollicitee dans une 

réserve indigène, l'approbation préalable du Haut Co::ninissaire et du · 

Secrétaire d'Etat est requise. Jadis los droits ininiors·de: ·l"ènsemble ·au ·. 

Territoire, à 1' exception du ëiistrict de Tati, étaient la propriété . . 
oxclusivé de · la British South Africa Company. Cette dernière a actuellement 
renoncé à. ses· droits .-· dans le domaine ·de la .' êouronne en faveur · du 

Gouvernement, ot à ses droits dans les réserves indigènes au profit des 

autorités tribales; elle a néanmoins conservé ses droits Q~na lcs ·lota· 
. . . 

européens. Dans lo dlstrict de Tati les dro:l.ts miniers appartiennent à la 
Tati Company Ltd, 

: Là .production minière àe limHè à l 1or (7:381,26 onces d'or .fin ·e~ 1947) 
et à l'e.rricnt .. (i.085,82 o~cos è.'argent .fin on 1947). 

n existé unè centra1e· électr:J.que therm:t.q1Ye '·ot Qùels.ues groupes 

électrogènea·aotionnés au combustible liquiàe . Il n'y a pas d'établissements 

industriels à '1 1exception d'une scierie. 

Lf artisanàt ·a un caractère plus utilitaire qu 'ar,~:!.stique poterie,, 

vannerie, cordonneriec 
n.· 'Niveau de :yie 

Il n'oxiste pns de renseignements sur le revenu total du territoire, 

ni su~ ie revenu par t@to. 

Voici lro prix de quelques produits: maïs 1 livre 17s. par 200 livres; 

sorgho, 2 livros lOs. par 200 livres ; viande do boeuf, 7d. par livre; 

lait, 3d, par pinte. 

E. Communicationr, et transports 

Chemin de for 

Voies aériennes 

Routes princ.ipales 

Télégraphe 

394 milles 
l ligne aérienne (Central 

African A:l:rways - 1 service 

heoiomadaire); 4 aérodromes, 

9 terrains d1atterrissage. 

J..450 :nille3 

Corr.!!lunications avoc le réseau 

télÂ5raphlque de l'Afrique rl.u 

S1~d et la Rhodésie du Sud 
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F. Finances publiques ; .. · ~ \ { ( 

Les recettes se sont élevées à 515~153 livres, et ·1es · dépenses ··à· 

464.877 livres . Ces èhiffi:es comprennent non seulement les recettes et,tea 

dépenses du budget ordinaire, mais aussi les recettes et les dépenses ' · ..... 

des :plans de dévolop:pement économique et social, Les 1m:p6ts prinéipaux sont 

l'im:p6t indigène, 1 1 im:p6t sur le revenu, la supertaxc, L1 im:p6t ·indigène· 

est de 1 livre 5s . l)ar an pour tout ·.indigène de sexe masculin, ê:gé de 18 ans 

ou plus , avec un imp6t additionnel de l livre 5s •. -:pour chaque femme en sus de 

la première, avec un plafond de 3 livres 15s, L1 im:p8t sur les revJnus pour 

les entreprises privées et les célibataires est de 18 :pence :par livre du 

revenu taxable, avec un accroissement :p'ro:portionnel pour chaque livre en 

excédent, avec un maximum de 3s. )d. Les :personne a mariées' :paient 15 :pence 

par livre du revenu taxable. Pour les sociétés le taux est de 4s. 6d, :par 

livre. Les ·revonus dépassant 1,775 livres sont soumis à unë supertaxe de 

2s . par livre, 

G. Banques et crédit 

Aucun rensoignement n 1a été transmis. 

H. Ccc:ierce international 
1 ·. • Les :principales exportations . àe sont élevées à un total de 889.878 livres , 

Les :principaux produits exportés ont été le bétail (661.219 livres), · ·lei:-

peaux brutoa ot ouvrot'a ( 91.273 livros), ot l'or (68 .685 livres).• 
Le9 principales importations se sont élevées au total de 1 .433.984 livres, 

dont 380.686 livres :pour les produits alimentaires, 46.235 livres pour les 

animaux, 47.147 livrea pour les véhicules et :pièces de rechange et 

944,916 livres :poùr des marchandises diverses. 

Lo gros des transactions commerciales so fait avec l'Afrique du Sud. Un 

volume modéré d'échanges .se fait avec les Rhodésies du sud et du nordj et un 

nombre considérable do tStco do bétail est exporté dans lo Congo belge , . 
Il existe dos accords tarifaires avoc los Gouvornomonta de l'Union 

Sud-Afr.icaine et de la. Rhodéaio du ::md, et loo tarifs en vigueur dans· ces 

pays s'appliquent nu Territoire. Il n'est pas prélev6 do droita de sort':ie. 

les exportations ne aont soumiocs à aucune restriction; dos permis sont · 

exigés à l'importation. Des restrictions s ' appliqu~nt aux entrées et sorties 

du cheptel pour doo raisons qui sont surtout d ' ordre vétérinaire. 

I . Programmes de dévalo~pement 

On o spécialement sollic i té deo subventions du Fonds de développement 

colonial économique et social pour f inancer los programmes de ravitaillement 

suffisant en eau potable et do lutte contre la sous-alimentation. On a aussi 

sollicité le mSme concours financior pour la propagande en matière d'hygiène, 

propagande qui so fera surtout par leo écoles. On es:père entreprendre dans 
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un avenir prochain une enqugte qui déterminera la mesure dans laquelle . . ' 

la fièvre jaune est répandue. dans le Territ~ire. 

Dans ledonia:i.ne' de · lienseignement, un cours biennal post-1irimaire 

de f ërmation · d 1 :i.nsti tuteurs africains ·a été · inaguré et son développeme-pt,.T ·: ·· 

ultérieur attend des concours financiers. Un plan intérimaire biennal. 

subventionné par le Fonds de développement _colonial économique et social 

( Colonial Development and Welrë:r'i· Aëtf~"î?êrîrii"l/ de donner deux techniciens 

européens, ·1 1 tiri:.pbur·T1 ag:tiëul tÙre / j I autre":pour les arts ménag_ers; · ~e 

~me plan a permis la constructibn . 
1

et : 1 1 éq UiJ)ement d I éc.oles OOy~nn~B et 

la nomination de quelques Afr.icains ·comme si...rveillants et membres du· personnel 
...... , ........ ,. • ·-- ' . ...... 1 •• ,., ' . • • ··- • ... • .. .. ~ 

de l'éoolé :norma.1e ·d 1 instituteürs et d 1e,utres instj,tµtions •. , _Il a - rendu 

possible ausef,.l 1octroi do bourses d 1 études .et 1 l'amélioration du corps 

enseignant africain. On examine la possi'bil~té de proJ.onger ce plan pour . 

une ·durée de huit ans o 

Quant au développement agricole et indus_triel, cles progrès s .. ont 

enregistrés grfl'.ce à l'aide . fin~ncièr~ du Fonds . de déve.l_oppem.ent_ économique 

et social ( Colonial Devolo:pment .and Welfare ·Fund), dans .les domaines '; 

suivants : prospection géologique et minièr_e, ravitaillemen~ en eau, 

extension de services vétérinaires et agricol~s,_-,:développement .et expériences 
; . -- . ·''. ] . ·~ 

en matière d I a.gricul ture indigène, . y compris l.a lutte. co~tre .1 1 érosion e_t 

la mouche _taé-tsé . 
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BERMUDES 

Les Bermudes sont dos Îles situées à 700 milles environ au ~ud-est .de 

New-York • .On évalue leur superficie à 21 milles carrés et leur ~opulation 

à 40.000 hnbitants . 

II.- CortdHicrrrs sociales, .. . 1 . .. . : 

A. Problèmes sociaux :paséo par les· rolntions raciales et culture110·s 

Au?u~ ronseignemGnt n 1a été communiqué. 

B. C:UriO.i t ïons do la · main-d' oeu~ro et de 1 1 emploi. 

:· Environ l.'500 sorvantor1 ont gagn:é de 3 livres à 5 livres pour une 

serr.liïno de travail de 40 à 54 heures. Un nombre approximatif do 750 maqons, 

charpentiers, plombiers et peintres 'ont gagné de 2 shilli~gs 11 ponce , 

à 5 shillings 9 pence l'heure, pour une somaine do travail do 50 .à 5~ heures. 

Environ 1~150 employés et commis do rœ.gasin ont touché un salaire annuel do 

250 livres 4 900 livres pour uno soF.aino do travail do 34 à 50 heures. 

Los salaires dos o.dolosconts dépendent de leur Ûgo; leur semaine moyenne do 

travail était do 44 à 48 heures. 

L'office du travail (tctbourBoard) o. qualité .pour arbitrer los litiges . -
intéressant la main-d 1oouvro . Il est présidé par un membre -du Corps . 

législatif. L'Office comprend dos blancs et dea gens de couleur. Les 

syndico.ts ont été reconnus par la loi on o.oût 1946. Il existe doux syndicats 

reconnus, un syndicat d 1institllteurs groupant de 50 à 250 membres et un 

syndicat industriel co:r.iprommt de 250 à} .000 nc:r,11:rcr., 

C. Hy&;ièno et santé publique • 

L1onsomblo des dépnnseo consacréos à l~ santé publique s'est élevé 

ù 46.997 livroo. Le Gouvernement du Territoire~ accordé une aubvention 

do 50.000 livroc au King Edwnrd VII Memorial Hoapito.l . Il existe un aoilo 

d'aliénés et un hôpital de contagieux. Lo. proportion doc médecins ost 

de o,45 par 1.000 ho.bitnnts ot colle dos lito, do 3,43 par 1.000 ho.bitants. 

Sto.tiatiquos démo~ro.phigueo _,,... 

D:ma los renseignements donnés fignront les ata.tiotiquos démographiquoo 

qne voici 
J.9l,."j 1.()4{, 12.U 

Tin ta 1.·1, 1~,. 11" 11 ! 1000 11:J. t)l 'Cn.uf,::J 24/2 25,1 26.,3 

Blancu 15 J " 20-,4 19,3 

(;.(1Il:l ,1.0 con] rnn• 2q,4 27,b 30;3 



Mortalité par 1.000 habitants 

Blancs 

Gens do co ule ur 

Mortalité infantile par 

1.000 enfants de moins d 1.un a.n. 

Blanco 

Gens do cou+our 

10,4 10,3 
11,4 10,6 
9,8 10 ,1 

53,04 51,2 
44,4 30 ,3 · 
56,3 60,2 
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10 ,1 

9,2 
10 ,6 

39,3 
27 ,9 .. 
45,3 

On a constaté 24 cas de tuberculoce pulm.ono.iro ot 430 cas do syphilis •. 

E. Assistance socialo et secours. 

Le Gouvernement a accordé une Sl).bvention de 635. livrefi au. ·coIIse.il:: 

do service social. Il existe un contre do réado.ption Qirigé par 1 1Arméo du 

Salut et qui peut héberger 9 Jeunes délinquantes; il existe également un 

contre pour 37 Jeunes délinquants; il dépend de' la Direction do l'instruction 

publique . Il existe deux contres distincts pour enfants blancs et pour 

enfants de coulour. 

F.G. Statistiques do la criminalité et deocription du système pénal. 

Il n 1ost parvenu o.ucun rorrncignoment, 

III, C oni:li tioruulo l 'enseifmement 

Les dépenses. totaloo consac;réos à 1 1 onsoJgnomont, y compris 

1 1administration, los bourses, l8s rotraitos dos rr:.a!tr~s ot los bâtiments 

scolaires, se sont élevées à 138.994 livre~. Il n'existe pas d 1écoiôs 

missionnniros. Toutes les écolos porqoivont dos droits de scolarité qui 

varient ontro 6 ponco par sorraino dons los écolos primaires ot environ 

30 livres pa~ an dans une énolo secondaire • . 5. 398 élèves sont inscrits 

dans los écolos primaires ot écolos pri:mn.ireo supérieures subventionnées 

par l 1Eto.t. L I obligation scolaire va do 7 ù. 13 nns. 28 élèves-infirmières 

ont suivi dos cours de formn.tion profossionnollo, environ 250 étudiants 

ont suivi dos cours dans des école2 socondairoo et dons dos universités 

du Royaume-Uni, du Canada, do ~ Antilles et dos Etats-Unis. Il n 1oxiste 

quo peu d'illéttrés dans lo territoire. 

r:v. Situation économique 

A.C. Ress~urces naturelles ot_.E_roduction 

Voici les sto.tistiqu~s cor.ununiquéos toucha.nt le rendement probable 
.!c:: dtff,frcntoa Clllturris : 2ï0 aoroE plnntéa on por.mos à.c torro en ont 

:prorlnit 2,160.000 livres onviron, 

livres. 

90 c .. cres de bo.nuniors ont prodü.it 1.440.000 

" 
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de fruits; 40 hectares plantés en carottes en ont produit 4bo . ooo livres 

30 acres de cultures florales ont produit ~50,700 bul bes de lilium et 

600 ,000 ~leurs en bouton . Le cheptel était .évalué à 2.065 porcins,' 

1.370 bovins, 500 chevaux et 500 caprins. Le p!:'od-uit de la pÉlche était 

évalué à 875 .000 livres d'une valeur cle 54 . 700 livres sterlingj il a été 

consommé sur ~lace . . . 

D •. Nivcr.i.'l de vie 

', .... : ... 

Voici 1 1 indice du coût de la vie au 1er décembrq, 1 1 j_nclice. de baoe étant · 

100 au lor juin 1939. 

Année 

Indice 1b7,06 197,1 

L'évolution des prix des principales denrées alimentaires de base pendant 

les trois dernières annéeo a été la sui'mnte 

_].q45 1946 1947 

· Farine, les 7 livres 2s. 4d . 2 s , llcl. 4s .ld. 

Sucre, la livre 4 l/2d. 5d. 6d. 

Poisson, la livre ls. 9d . lLJ . 9d . 2s .2d. 
Riz, la livre 8 1/2d . lld. l s .ld . 

E. Comm..mications et tranuports 

Il e:ci:Jto 22 millrn d e voies f crréca e t 109 :nùllcc clc route(l. Il est 

entré dano le" ,..,ortn, 442 ru:""1° rL~.,~ ' u~c nt l 420 011 t c)nne 01 
v J.' - - ,_. V , _ JQ. l'..: . '.l o o • ''-' o Il existe un 

aérodrome et uno base d. !yür:wions . _0::i compte 14 1iurcm.ux de poste . 4 bureaux 

d 1émiosion de mn.ndats-posto, un bur~au tolégrnphiquo ot une stat ion d 1émisoion 

radiophonique . 

F . Flnqnr.oo pulllinuGs 

Leo rccottcn t ot a l es s e sont él evées ù 1.455 . 440 livr es et lco dépenses 

totalca i 1 .167,512 llvrcn . 

G. Banque.a et cr6dit 

L~o ri.::11Jc .i cr1cmcnta fourni a incllqucnt l e nomllrc dca banquo3. 

H. Cor:-::::<1·qo intc,rrn:.tiom;l 

L~ ,;::~l eur t e talc clc-8 import8.tions o ' cot él,çvée à 6 .004 . 840 livres j l es 

princ ip.u:-: :~~ ;:,-c:1.,r rJ d I importo.tion ont été : véhicule a aut oTiollilos , pour 
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301. 881 . livres, fourni ture·s "'6l'octr1quo;:i pour 239 .208 livres; v-8temcmts de 

laine pour 222 .277 livre3; viande .fraîche (boeuf) pour 141.832 livres . 
. :· .. ' .,_. . , -· ·.' .. . 

la valeur totaie des exportations ·stoat ' élevée à 780 . 467 livres. Le 

principal .. ~rt,i~ltexp~rti'it~:i:ti' .constitu~ par · les . fleurs coupées , évaluées 

à 34.987' i':tv~es· . . 
• • • '~. '. t ~ j ,· ' . •. ~ •• 
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EO}DURAS 3IŒ:i:ANNI<'.:lill 

Le Iîœ;dt;_ras 1'ri tanniq_ue i eot la colonie la plur:, occ :'...dentale de la msr 

des Antilles, Par ·s8s frontières terrnstres, elle touche au Guatemala et 

et à la pé:n.:i.1H,ule d..1 Yilr.ata:1. Sa a 1).perficie est de 8.867 milles carr6s, 

dont 8 ,239 c cnoiot:mt "l '.l for8ts , ~:J. 191.;.6, la populaÙon tofo.le ~ 1 élevait 

à 59,149 habitanta . 

A.. :?roblè:::nen socia ux 'Posés Pë..r 1.es relationa raciales et cult1.1.relles - ·· - .. ·-- -------------------
Il n:y a pas de loi ga:rentiasani, l.a. population i:ndJ.gène contre les 

les Cré oJ.os 

.!. -

f'o:;.~,.:;,.r;Et 10 .i ~:i.;·os de :La pop1üation, iJ. y E, des IP-d.ieri.s M~tif' 

· .. ·ï:.t c8_··:·.ain2 3 :.·sgtc::1.s at ont leuro pro:;r'.' 0,: l anguoo , ' 

Leo Car:iï"bes, crga:nisé o e:;:. ,}1er.~, co livrerit à une fonne priïïd.tive 

d 1 a gr:1..cul turo ; ce t:on°'~ i ::l'.' a.J iles :p~·cheurs, mais ils n 1 0~1t jam..·üs esse.yé de 

n. Cond.~_tions d!? l~ :'."'.:i. i:n-d I oeuv:ce et ù.o l I emploi , 

L'.1 J.)Oli t icyc en :c:'.lt i,\ r.c èl. 3 . .:a in--1: oeuvre se p!"OJlOP. o l") d 1amél::.o~er 

les condit io~.8 è·.ü ·:;~av.:::. i l e c 10 ni·;ea u ile v :1.e des classes laborieuses , p 1r 

l a m:LAe 2: : vi3U8l!X' '.1.e loin r r c '.;0ct:.·1ces et par la création d: organismes 

cha re(s de les û :t-~'\'.'G reB:pe.:;ter ; 2 " ) i 1encou:ra geï.~ le syndi0alisme et l e 

:princi~Je d.3 :.:.'JY' '> :: :'.;[/Jc:;. :::.t i o:1 C:~,;,:::rn lec coni'li t2 d.u travaLL.. Les princi:;;a 11x 

:probl:-n,; c T ô s a :t;, '.)'.i'.i 'J ~.t dc.ns le do:.iain.0 du t r a va il sont le chÔm'2ge t otal, 

a. ~~,-~~:; .. ::trn.l:i.~:_1 ation è.:. l a }Y.J:puJ.3. t5.on <'tc:1.i; q ri.( 

proportion, :p:ix r a "9port à l'ens::,nibJ.E::, habi":.e la capitale, 136liz e La ma in-

d r oeuvre d.ia po::1ïole l:Jui:':èi t largnment aux 1,0C:Joi:1s a ctu:1 \ s. 10 · taux i~.ensue l 

des sa::..a ::re~~; pour 1:::io 4. 32'.) ouvrim:s, qui tre.vaillent da:J.a les industries 
l 1 \ 

de 'bo.ee, varie e:itro 20 doJ.la r·s ' --> pc1;.r les manoeuvr,:s et T5 dollars pour 

les chauf::eur s è s e: ::.mion , La sem.a::_n0 d.e travan. est de _'50 heures en moyon.n.e, 

Le trava il ost 2'3,iRo::nier o Lee itlthrntries secondairci:i occupent L5S9 

ouvriers , Leu.r s .:ù'3.ir0 var '.i.e de l doJ.le.r 20 par jour dano les usines de 

conserves à 3 dolla~s 80 :par Jour pour les char:pentie:.'s, et la semaine de 

travail_, pou:c eu::, BAt en m0j·eri.::1s ë!.e :~:, heu:ces. Les domestiq_ues sont au 

( 1) No,c.2 ë~1 1 S(.Cl'b+i'.1."'.'ie.t : J. cloll3.r cln Honduras b:,:i tann::ciue ·- l dolJ.3.r de,3 

( 3 t, c.:r 1 ·'LT' O' )\ 
• V ~ - - ·'·J.{:, ç 

" d , cL, 11 
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nombre de 695 et leur semaine de travail est de 45 heures en moyenne. Les 
. . 

horaires des débardeurs vont de 35 à 75 cents. Il y a trois syndicats 

reconnus, avec 2.446 inscrits. Les conflits du travail sont réglés par le 

Département du .tr~vail ; en' ·cas d'échec, ils sont soumis à un tribunal 

arbitral. Au cours de l'année 1947, 11 y a eu 3 conflits du travail, les 

non syndiqués ayant pris part à deux d'entre eux. Le nombre total des ouvriers 

qui ' ont pris part aux conflits est de 397; plue de 3.159 jolll'.née~ de travail 

ont été perdues, 

Lee principales laie qui protègent les travailleurs portent sur les 

points sui vanta .: 

Recrutement des travailleurs 

Sanctions 

Travail des femmes et des enfants 

Fixation des salaires 

Accidents du travail 

Heures de travail 

Organisation industrielle 

Relations industriellos 

Inopection du tràvail 

Au coure de l'anné~ 1947, environ 750 spécialistes du travail du chicle 

et de l'acajou ont émigré au Guatemala et au Mexique. Pour émigrer, il faut 

avoir l'autorisation écrite du Secrétaire colonial; il faut aussi que les 

employeurs prenn~nt l ' engagement de respecter toutes les lois qui protègent 

les tra~ailleurs. 

c. Hygiène et santé publique 

Les principaux pr~blèmes d'hygiène résultent des conditions précuiros 

de logement, du ma~que d 1e~u courante et d'un système d'égouts défectueux, 

Do.no les principales villes, l'eau de pluie recueillie dans des cuves 
. . 

de bois constitue la principale provision d'eau potable. D:l.ns les districts 

ruraux, cette provision s'augmente de l'eau de rivière et de puits peu 

profonds. Les dépenses totales consacrées à la santé publique se sont 

élevées à 221.618 dollars 45; elles ont été à la charge du Gouvernement 

territorial. 

Il y a six hôpitaux publics, un par district administratif, avec un 

total de 163 lits. Il n'existe ni hôpitaux privés, ni cliniques, Il y a 

13 médecins, 5 dentiatŒJ,environ 70 infirmières et un chirurgien vétérinaire. 

Il n'exiote aucun établiesement .~~ur la formation des .médecins et des ùontictos 

Len in.fi rm~_èrcs ot les eo.ges-fcn:mos font leurs études à l'h8pital de ·:Miizc . ·. 

Voici les statistiques démographiques pour les trois dernières années 
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a) . Taux de mortalité 

par 1.000 habitants 

b) Taux de natalité 

par l."ôôo hàbità.nts : 

c) Nombre de décès 

d'enfants de moins 

d'un an. 

Mortalité infantile 

par 1.000 en:fants 

nés vivants 

Principales eu.uses de 

Paludisme 

Tuberculose 

Dysenterie 

décès en 1945 

Maladies des voies respiratoires 

D. Conditions de logement et programmes 

1945 1946 1947 

18,7 16,9 

33,2 34;3 

300 297 

140 105 120 

Pourcentage de la mortalité 

10,0 

7,5 

4,o 

11:,5 

Les conditions du logement sont très mauvaises, Il existe à Belize 

7 maisons qui sont la propriété du Gouvernement et où sont logées 7 familles 

appartenant à la catégorie la plt:s pau1re de la classe ouvrière~ 

E. Assistance sociale et secours 

Il n:existe a~cun sy8tème d'assurances sociales ni de retraite pour la 

vieillesse. I.e Torrito:ire possède un hospi_ce et un asile d'aliénés. La 

seule forme d 'aasiotance publique consiste en secours à· domic :üo. Le· taux 

normal des secours est de 75 cento par semaine à Belize, et do 50 cents par 

semaine dans l::i'c districts ruraux. Au cour::i do 1 1c..nnéo 1947 il o. été dü:tribué 

29.996 dollars 93 èe secours à 583 personnes à Belize et 200 personnes da~s 

les districts ruraux en ont bénéficié. Il y a une école de 13arçons agr6éo fC!.l' 

le Gouvernement. L'Armée du Salut entretient une institut1orr subvontion~ée 

par le Gouvernement; elle groupe 58 élèves. En 1947 le Gouvernement a versé 

ù cet établissement une subvention de 15.170 dollars 20, les dépenses totales 

s 1élevl?Ilt à 18.190 dollars 77. 

F.G. Statistiques de la criminalité et description du système :pénal . 

D3s renseignements ont été transffiis, mais il ne' sont ~as r ésumés. 

H. Renseignement sur les procrannnes de développement en matière de pro.srès 

social · 

Voir paragraphe I , àe l n ;.ection DT. 
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·III. Connltion~ do l'en8eiGnement 

Les programmes d'enseignement ont pour but d 1améliorer le niveau . · 

d'instruction de l 'ensembl~ ~e· la . population et de développer l'enseignement 

profess ionnel et agricole. 

Une population dispersée, une grande diversité 'culturelle et .l'existence 

do six langùes de. base dans une population d'environ 60.000 habitants créent 
\ ' . . 

des problèmes spéciaux . La respopsabilité de l'enseignement appartient à 

une Direction de l'enseignement . L'enseignefilent secondaire est entièreme~t 

dirigé et financé par les confessions religieuses. L'enseignement primaire 

est, en grande partie confe~eionnel; 75 éc~les,sur les 78 qut existent, sont 
.. . , ' 

la propriété des Eglises, mais le Gouvernement territorial paie tous les 

traitements et .participe aux .autres .dépenses jusqu'à concurrence de 25 pour 

cent. 

Une somme totale de 201.164 dollars. 59 a ét~ consacrée à l ' enseignement 

au cours de . l'année 19~7. L?- :·coï.J.t:ribution du Gouvernement métropolitain 

n'est pas connue ,. é.tant comp!ise dans la subvention destinée à combler le 

déficit total du budget. 

res renseignements sur les bâMments et les. aménagements scolaires, sur 
'• . . 

les progr8.ll1Illes et sur les langues véhiculaires ont été transmis mais ils 

n I ont pas été résum.é.s. 

Il n'y a pas de possibilités d'enseignement supérieur dans le Territoire. 

Les pouvoirs locaux ,.et le Gou~ernement métropolitain accorden~ . dé·s bourses 

d'études pour le Royaume-Uni. La Mission catholique accorde des bourses 

pour les Universités des Etats-Unis. 

Il n'y a pas d'école technique l'enseignement professionnel n'est pas 

organisé, mais les écoles primaires les plus importantes donnent de s cours 

d'enseignement manuel, agricole ou mé:mger . 

Environ 82 pour 100 de la population au-de~sus de l'~ge de 10 ans 

savent lire et écrire. 12.000 enfap.ts fréquentent l'école; il y a 10.707 

élèves dans les écoles. primaires, 818 da."'lS les écoles secondaires et le resto 

dans les écoles privées. Parmi les instituteurs et professeurs. diplômés, 

181 sont d'origine indigène, .70 viennent du dehors ; la plupart de ces 

derniers ont fait leurs études aux Etats-Unis. La formation pédagogique des 

ma:l:tres se fai t dans le Territoire, le futur maître. étant d'abord élève-maître. 

Des exrunens annuels donnent accès à la preLière et à la deuxième parties du 

diplé:ime d'élève-.ma.Ître e~ aux trois parties du diplôme dE!s autres maîtres. 

Un examen annuel est destiné à séiectionner les n1eilleurs maîtres que l 'on 

envoie compléter leur for~ation à ia Jan1atque et au Royaume-Uni . Dans les 

écoles pr:imaires, il y a 70 élèves-maîtres et 210 autres maîtres. En 1947, 
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les dé:9enses cl'enseignement s 1éle.vaient à 23,dollars 16 (5 livres et 15 

shillinga)par élève des classes primaires, si l'on calcule d'après la 

fréquentation scolair.e moyenne •. 

IV. Conditions économiquoe 

.A.- C. Ressources naturelles et production 

Les forêts de bois de campêche sont. la principale ressource ·du · 

Honduras 1ritanni4ùe; l'extraction du chicle et l'exploitation du bois 

d 1oeuvre sont les· industries les plus importantes~ 

Le budgèt'de 1947 pour l'agriculture (non c~mpris les dépenses 

s~éciales) s'est élevé à 46.315 dollars, la cultlll'.e se fait surtout selon 

le système de l'assolement. Les récoltes sont, en eénéral, destinées à 

subvenir aux besoins domestiques immédiats; les excédents . disponibles pour 

la vente sont faibles. Il est difficile d'évaluer la production. Les 

superficies plantées ou eneemencfes, évaluées en acres, pour chacun. des 

principaux produits, sont les suivantea · : maïs, 12.454; riz , 2.460; noix 

de coco, 6. 565 ; bananes à ,mire et bananes, 3. 386 ; prairies e·t fourrage; 

13.313. Les prix sont fixés par le Ministère de l'ugriculture de façon à 

permettre au producteur qui dispose ·c1 ''un excédent c!e ~ e vendre sans 
difficulté. · · · · · 

Il y a 16.658 bovins , 11.316 porcins, 454 caprine , 1 . 336 ovins et 

· 68. 737 volai'lles. · 

Les forêts couvrent une superficie de_ 8.331 milles carrés (soit 93,6 
pour 100 d.e la superficie totale du Territoire ; 9, 5 pour J.80 de ces forêts 

sont classéœ:comme réserve forestière). Les forêts qui sont propriété ~rivée 

occupent 3,525 milles carrés et les forêts domaniales 4'.806 milles carrés. 

L::;c c1:iff(r:mt.::i tyJ)'.; E1 c1c fortt;; nont J.cic r;uiv:··.n t::: : tl!111Blinr, 2,eo pour 100 

savane, 2,7 pour 100 ; · forêt de pins et savane ·s èche,· 15,4 pour 100, haute 

futai e 79,i pour 100 • Dnne toute~ les forSts, qu'elles soient propriétés 

frivéee ou propriétés de la Couronne , 1:oxploitation de l ' acajou est contr8lée 

ynr lo Gouv~rnement. Les procédée adoptés poùr la conserv~tion des forêts 

sont les suivants : contrôle de l'abattage d'après -la circonférence des arbres, 

protection contre l'incendie, destruction dea assenées inutiles et des lianes, 

création de plantations d'acajou et de pin. 

L'emploi des machines .agricoles ést extrêmement réduit, le système en 

visuour étcnt celui de la petite propriété. Quatre centres d'expérimentation 

et de démonstration·ont fcnctionné pendant l'année. On y ·a surtout étudié les 

moyens d'améliorer le cheptel. ll n'y a pas d·iéèole d'agriculture. 

ll,1 ,1 Il 
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Cinq cent vingt cinq fnI'11llen indionnon posoèdcnt65.199 acres de te:rrea. 

Lo ncnbro total deo Créolcn et den Indionn qui peuplent les réserves du 

Territoire ost de 1,149, 

Depuis 1>11.Î.siêurs ·années, le r:épartement: de l 1agriculture consent à 

certains cultivateurs choisis un nombre limité de prêts à court terme, 

généralement sous la forme de semence de riz et de maïs,.mais, dans des.cas 

spéciaux, des prêts en argent ont aussi été consentis, Dans le.passé, ces 

prêts n'ont jamais dépassé, pour une année, un montant total de 1,000 dollars. 

Comme sui te à la càm.p.1(:.ne· ontropri,;e CC'ttc r.nnoo pom· un ,,.,,ccroissem.ont do ln 

production des denrées alimentaires, on prévoit que le montant des avances 

en espèces et èn sèmences· dépassera probablement 10.000 dollars en 1948. 

Un décret sur l'organisation coopérative a été signé récemment; il prévoit 

la création d'une banque de prêt agricole. Le r:épartement da 1 10.griculture 

est le seul organisme régulateur du marché. Il.earantit l'achat de tous les 

excédents disponibles. 

Il y a sept distilleries de rhum, plusieurs raffineries de sucre, et· 

deux rizeries qui traitent aussi ·le Illéj.ÏS, 

D. Niveau de vie 

A Bélize, :le prix moyen de détail des principaux articles alimentaires 

vendus à la livre a été; en cents, le suiyant: 

Septembre 1939 r:écembre 1947 

Farine 4 9 

Riz · 3 10 

Poisson frais 5 11 

Salaisons ·14 30 

E, Communications et transports 

Belize a 369 téléphones, Dans les districts ruraux,. il y a 25 

téléphones officiels, 52 téléphones privés et 35 téléphones publics. Il y a 

une seule ligne télégraphique. Un service aérien a fonctionné pendant 

5 mois au cours de l'année 1947 à l'intérieur du Territoire. Trois lignes 

aériennes internationales sont en service. Il y a un aérodrome civil. Le 

réseau routier comprend 226 milles de routes principales, 39,5 milles de 

routes secondaires et 208 milles de chemins charretiers et de pistes • 
, . . . 

955 navires d'un tonnage t_otal de 189,905 tonnes sont entrés dans les ports. 

Toutes les communications avec l'extérieur se font par radiotélégraphie et 

passent par Belize; le pays n'est pas relié par câble avec l'extérieur. 

Les liaisons commerciales empruntent des circuits qui passent par la Jamaïque, 
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les Etats-Unie~ le Mexique et le Guatemala. Il y a trente'bureaux de poste . 

F. Finances publiques. 

En 1947, les recettes budgétaires se sont élevées à 2 . 941.157 dollars 67 

y compr1à la contribution du g mvernement métropolitain qui s'élevait· .à 

435 . 360 dollars 37 . t.es dépenses · totales se sont élevées à 2 .909.985 dollars 

2 ldont 433.401 dollara·o3 ont été payée par les contributions du 

Gouvernement métropolitain. 

· . . Les 'prfncip~les sources de recettes budgétaires étaient · 1es douanes, 

qui rapportaient 1.227.026 dollars ' 38, et les impôts , qui rapportaient . 

639.149 dollars 34 . Le taux de l'impôt sur le revenu part d ' une taxe minima 

de 50 cents et s'élève progress ivement selon une échelle qui va de 5 pour 100 
' 

pour les premier~ 500 dollars Jusqu'à 35 pour 100:· pour tous les revenus 

supérieurs à 19.000 dollars . 

G. Banque et crédita 

Des renseignements ont été donnés sur le nombre des banques. 

H. Commerce international 

La valeur totale des impbrtationa · pour 1947 a été · de 8 .656.252 dollars 

contre 6.782.516 en 1946, ce: qui représente une augmentation de l.873.736 

dollars . L~s principaux produits importés ont été les suivants 

Produits 

Riz 

Farine 

Grumes d'acajou · 

Cotonnades 

Cronions et pièces 
détachée,s nour 
1 1 industriê de 1 1.acajou 
ou l'agriculture 

Quantités · 

22.293 quintaux 

36~868 ballas de 196 l~~ros 

250.402 pioda cubiques 

1 . 425 . 740 yards 

Valeurs - ----
217.506 dollars 

510.051 dollars 

548.090 dollars 

539.297 dollars 

282.899 dollars 

· La valeur totale des exportations s ' est élevée à 6.142.601 dollars soit 

920.573 dollars d' augmentation sur le chiffre de 1946 qui était de 5 .• ?2~.028 

dollars. Les principales. exportations ont été les suivantes : 

Produits Quanti téà 

Bois et bois d ' oeuvre 1.748.145 pieds cubiques; et 

brut 

Chic le 

Jus de pamplemousse 

320, 5 tonnes de bois de rose 

1.780.109 livres 

5 . 940. 464 1:1.vres 

Valeurs 

2 . 949.661 dollars 

l.669.674 dollars 

416. 904 dollars 
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Le tableau suivant donne la r épartition des impor tations par pays 

. ·, 1945 1946 -~ . . ,. 194 7 
Royaume-Uni (dollars) :j31.519 : " 6~4~82{ =::: ,,·: ·"' a3i'. 450 

Canada 1.-005.145 · r.4;4.597 · ' 1.229;320 

Etats-Unis 3, 730.569 · 3;507 .276 : · .· · 4.847 .666 

Mexique l . 679.879 493 , 970 760. 529 

Le tableau suivant donne la répartition des exportations 

.. .... .. .. 1945.':!:.~.'.·" ... . : .. : .. .. . . 1946 . . . . .. · · .. Î947 · .. 

Royaume-Uni (dollars) · · .. 550 :.580.516 · 896.005 

Canada -177~173 1,004~2-80'·.. · · 
0

670,024 

Etats-Unis 4.006.119 · 2.385,493··-·:· ' 3.'55:3.·839· 

Mexique 506 . 688 · 706. 006 · · :· ,. · : . ·440. 713 

Il y a des droits spécifiques sur le vin, les liqueurs et le tabac . 

-Le taux général ad valorem est de 12, 1/2 pour ... qant· /:l.U .. titre du tà.rif . . 

p~éférentiel britannique et d~ . 25 pour lO'J au · titre ,du tarif .préférentiel 

brita:r.n:i.que e:t de, .. 25 ppm: 100 au titre du tàrif' général; ''!!l!le taxe de 15 dcint's 
.. . . .. . . ·- ... - . . . 

~r.r cnli~ , ~r.ppo . cp.:'l.qu.o. c-ç,l1a inport!S . J:M-oxpcl"V-".ti\::ns · ·dci · boiH ·-ot-do · bo-ia 

d. 1 oemrro :Jcnt ~ou:ii:rno à dos droits--. Le r.ervice do ·cont!'chè ::deà· :1.oporto.t:fona 

cl.arme d::r: nutorications dt importation pour t-out0a l;:;s r,rovcnti .. rl&i'.â . Aud'ùnè \ · 

InD..rchru:id.1oe ne peut ~tre exportt3.e ::;ans une licence d ' export ation. 

I. Programme de dév6loppement, · 
ï. 

Les prograJI:Illes de développement suivants sont à l'étude . 

Logement: Construction à Bblize de -14 immeubles comprenant 

chacun 4. appartemento et pouvant loger 56 familles en tout . 

· Santé publique . : Construction de 10 diapensaires dans les districts 

ruraux ou de petits centres oanit o.ires le long des r outes car rossables et le 

long des princ i paux cours d'eau du Territoire; inst al lations pour 

l"approvieionnemont de Dâ~:1;~ en eau potable. 

\ 

Enseignement: Révision des programmes de formation pédagogique pour les 

élèves-maîtres , ; format ion pédagogique des maîtres et du personne~ de direction 

au Roya~e -Uni; une révioion ocolnire destinée à préserver la culture Mnya 

da~s les villngea indiens n déjà corunencé; les projets de construction 

d' une école t echnig_ue 13ouvernem~ni o.1e sont .ù un otade .c.vancé . 

Agricul turo . : Le progrrumne . cl_o développement agricole vise à augmenter 

J.a p:r:odu~_t i on aliment~ire de manièr e ·à ren~e lo terri taire moins tri bute.ire 
. , . 

les produits ulimento.irea importés. 

•• ' · ' l 
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BRUNEI 

Le Territoire de Bruné·i est situé sur la côte nord - oueot de Borpéo~ ... 
. . 

Il couvre · une sUperf ic ie de' ·2. 226 milles ·c:arrés . et se compose de deux 

i;:artiea distinctes nvoc la···aarà-wak commo frontière torreetro. En 1947, . · . . 

ôn évaluait la population:à.•40.670 habitants, 

, i '.i _. II. Condi t ions ooclc.los 

A, Froblèinea sociaux posée. ·par les relations raciales et culturelles. 

Là population comprend· sept groupes malais indigènes et quatre autres 

groupes ·(.Chinois, Hindoue, :Européens et Eurasiens). Une harmonie complète . 

règne entre· les différentes' races, La population indigène n'est pas soum~se 

à des .mesures discriminatoires et .n'est pas exploitée. Il n'a pas été besoin . . . :. · 

.d'édicter des lois pour la protéger • . 

B, Situation de la main-d'oeuvre et de l'emploi. 

los problèmes de la main-·d·, oeuvre prennent une ·importance croissante 

~u fait du développement da ia B·ritï'sh ·llalayan Petroleum Company, .... 
Les principales catégories de salariée et de· salaires journaliers 

' . ' . 
Iiloyens sont les· suivantes : 

Ouvriera'employés aux travaux publics 

ouvriers employés sur les plantations :· 

de caoutchouc 

Ouvriers employés aux puits de pétrole 

~anoeuvres 

ouvriers qualifiés 

Apprentis 

La Journée de travail est de 8 heureà 

Da 60 à 90 cents, plus . ·4o· cents 

~ '.ind.emni té, plus 30 !)our 100 du 

aniniro d~ boao (indemnité do 
yie chèroJ .. 

Do 1 'à 2 dollars X 

Do · 80 cerits à i dollar, p:;.,;;.-

35 pour 100 du Golairo do ~~CP.. 

(indemnité de vio chère) 

Do ···i : dollar 70 par jour à 

185 dollars par mois, plus 

35 pour 100 du snlo'iro do bo.ao• 

Do 80 cents à 1 dollar 50, plus 

35 pour 100 du solaire de ëaso. 

... 
Il n'existe pas de groupements patronaux ou ouvriers. A la fin de 1947, 

une législation syndicale était en préparation. Aucun dispositif de 

conciliation n'existe pour le moment. Il n 1y a pas eù de conflits du travail 

en 1~7· 

~ Noto du Secrétariat 1 dollar (malais)= 47 cents 1/2 des Etats-Unis 

= 2 shillings 4 pence (sterling) 

Il ~ .., fi 
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Le Cod~ ·à.~· travail régit la situation de la ma.in-d' oeuvre. Il est 

interdit d'employer de.i femmes et des adolescents au travail de nuit ou 

au travail de ·fond dans les mines. Des indemnités de maternité sont versées 

aux intéressées. Il n'existe paa de législation des usines, ni d'assurances 

pour les accidents du travail, ni de diopositions législatives prévoyant 

des pensions de rnala(1.ie ov des pensions de retraite pour les vieillards, 

mais certaines compagnies .ont organisé eller.3-~mes dos systèmes d'assurance 
de cet o:f1d.re ~- .. . . . :, 

L'industrie du pétrole souffre de la pénurie de main-d'oeuvre qualifiéci 

et manque également de manoeuvres dans une certaine mesure. 

· Un certain nombre de propriétaires ruraux qui déairAnt augmenter leur 

revenu travaillent comme ouvriers saisonniers. 

Il n'y a paa de mouvement migratoire appréciable parmi les travailleurs \ 
. \ 

c. Hygièn9 et sant~ JlUbligue. 

Dana le do!Ila.ine do l'hygiène, le problème le plue important a été 

d'organiser des services d'hygiène suffisante en dépit de li pénurie de 

fournitures médicales et do services médicaux. causée par la guerre. 

En 1947, les dépenses afférentes à l'hygiène et à la santé publique 

se sont élevées à 96.564 dollars, non oompris les frais de construction~ 

Le territoire ne reçoit e.ucune subvention. 

Il y a un hôpital gou!ernemental (60 lits), un hôpital privé (48 lita), 

et 4 dispensaires (12 lita). 

Il y a 7 médecins, 6 dentistes (sans -diplôme reconnu dans le Royaume-Uni), 

55 auxiliaires et infi~mières et 8 sages-femmes. Il n'y a po.a ·de vétérinaire. 

Les deux hôpitaux diayosent de moyend limitéa pour 1a·rorma.tion d1 1nfirmièr~s, 

de sages-femmes et d'auxiliaires. 

Voici un résumé dos statistiques démographiques: 

a) Nombre de~ décès 816 
Mortalité par 1,000 habitante 

b) Nombre des no.iseances 

Natalité par 1.000 habitants 

o) Nombre des décès d•onfants do moine 

d'un an 

Mortalité infantile par 1.000 enfanta 

née vivante 

20 

1.85'+ 

45,59 

133 
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d) Principales naladies 

'"'ombre do cas enregistrés en 1947 

._,_ ( chiffres ap;proxinatifs) 

Paludisme : , 

· .Helminthiase , (vers ) :·: 

· .. _.·Tuberculose .. -. , · 

·Ma.ladies vénérienne~ 

e) Principale a eau.ses de décès 

3 . 900, · 

590 

249 · 

140 . 

· I:.u, .tubcrculo oe · pulrnonhire et -1' âtl.émie .:· so~t·,oonaidérées ooimne loo 
plus importantes . On ne dispose d'aucun chiffre exact. 

·, · : L'état de la nutrition s'est. grandement amélioré ,au cours· ·do s ·· 18 : · 

· derniers mois, notamment dana , leo- deux· centres urbains ·les plus importants . 

Les co.s !_do déficiences de la nutri.tion sont. fréquents dru1s les régions plus 

éca.rtées . Leur cause principale est• 1-' ignorance _- des règloa de 1 1 hygiène 

e.l~rr~ntai:r-t;:i plutô_t quq _la pénu.rie d.'alim:mts • . : _: , 

Les problèmes les plus importru1ts sont la tuberculose pulln:::,naire, ·-le 
. .: . . r~ . . . ~ . ~ .:"i. •• : .. i.· .. 

paludism chronique , les déficiences ali:rœnto.irÊrs et 1 1 anky"lostomiase . ··--:Du 
• 1' • , •,. '• <)l ,, 

fait des domme..ges' c'ausés pur la guerre, parmi lesque ls on compte la 

dastruc'ùon' ·d, un hÔ~i tA.l gouvernemontai, les pl~s dressés pour résoudre 
.. . 

ces problèr.iâs ' il' en sont ' encore qu'à ~eurs phases préliminaires. 

D. Co:g,ditions de logemont-.ot ;programmos. .. 
' 

Il c. été construit dos b~timant~ provisoires dans les -trois villes . · 

prµicip~les, pro.tiqueront détr~i;ltes pcndm.i,t la guerre . L~ p~n~1e de 

rnnin-d1 oe,wre at de matériaux fait obstacle à la reconstruction et an . 

J'.O~acct"..ent dos b~tirente · provisoires . Le dévoloppomnt rapide des 

travaux de-1 la British Mt,lc.;ron l'e t rolou .. 'TI Cor:1:po.ny. s 1.0st· o.cconpo.gné . d I un: 
vo.ote plm1 do construç:tion~ .. , 

E . Asaistonce Aocinlc ot socours . 

Il n ' o:-::iste pas do Dépn.r.tomont.do O')rvico a octa.l, ni- non plus de · · 

progro.r.n:;;, a.:i.uf lu :progro.rJnù de dintrlbntion d 1 alir.ients uux onfo.nts ·provono.nt 

du Fonds ln tc.,rnct tiomü do soC0\1.I'D ~1 1 1 onf:mco . · 

F. - G. Sto.tistiauos do· l~ crininc.lit6 et doscriution du -systèt~ pénal. 

Doo ronoc ignomcnts oont pc.rvonus, n:lis _ils . ne sont , pas -r ésumés tqi. 

n. R.Jnooipnomonts sur los prow::i.mn'k:ls on mtièr0 do progrès social. 

Ane un proi.:,rr.:.nnr.o n I c.; .é té drossé do.ns co domine , 

"d.d." 
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Au nombre __ des _problèmes particuliers qui se posent à :Brunéi , figurent 

l'insuffisance de la plupart des établissements scolaires, la pénurie 

d ' écoles dans certaines régions et le besoin d'écoles secondaires ot 

connnerciales·. 

Los dépenses afférentes à 1 1 enseignement se sont élevées, en 19!;-7, 

à 56.448 dollars. Le Territoire ne reqoit aucr:ne subvention. Il y a deux 

écoles privées dirigées par une missi "',::1 cr.tholique romaine. 

Il est arrivé des re!.ls9ignements sur les bâtiments scolnires , 

les progrannnes et les langues dans looquelles l'enseignement est donné, 

mais ils ne sont pas résumés ici . .. 
Il n I existe auc:µn établissement d ' ensoic::n-: :·!j supérieur, Les maîtres 

choisis pour subir .une formation péù.agcgique suivent des cours pendant 

trois ans en Malaisie. Le Colonial Development and Welfare Fund offre 

des bourses d'études à l' étranger. 

On envisage de créer une école com::n0rciale. 

Il y a 32 écoles·pril'.!laires (24 :malaises, 5 chinoises, 3 anglaises), mais 

il n'y a pas d' école secondaire , Les écoles malaises app~rtiennent à l'Etat , 

les autres appartiennent à des particuliers . Il y a obligation scolaire 

pour tous les Malais du sèxe mancu1-in; de 7 à 14 ans , En 1947, le nombre 

d'élèves inscrits dans lei=: écoles r.nlaises était de 1. t92, et de 947 dans 

les écoles chinoises . 

Il n'y a pas d ' élèves indigènes dans les écoles anglaises. 

Le personnel enseignant du Département de 1 1instructiori publique 

(écoles malais es), se · compose de 4 institut<:iurs ·ayant subi une formation·· · 

pédagogique, de ·61 instituteurs n 1iyant pas oubi de foTmation pédagogique, 

de 3 instituteurs écclésiastiques et d'un "Jlon:l.teur d'éducation physique. 

Dans les écoles malaises , il y a 28 élèvoa pour un professeur, Lès dépenses 

pour l' instruction se sont élevées à 1 dollar 83 par habitant. 

Il est arrivé ~Js renseignements ·sur d'autres questione relativ8s 

à 1 ' enseignement , màis 1:i,- ne sorit pas résuri.és ici. 

Pour des rensoi.(.:n.~ments sur les programmes de dévelopr,eï:ient , v -,-ï ·, · L.' 

paragraphe Ide la Dectio~ r.v. 

"d. d." 
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IV. Condi tioœ économiq_ues. 

A - C Ressources naturelles et production .. .... 

Le~ principeles resaouroes naturell~s sont :le pétrole (auquel l 'E .. tat 1 .: 

doit plus des trois quarts de ses recettes), le caoutchow~, le.rJz, ·1e ·sagou 

et les produits forestiers • 
• ! . 

. . Il existe u:n Département de 1 1 agriculture ·et :un Département des f arête. 

La plus gran,de . ·partie ·. des. terres cultivées est consacrée à la · culture 

du riz et du caoutchou.c. Les réa~rvea forestières couvrent 635 milles carrés 

(2S pour 100 ~o la nuperfi~ie totale), 

Production !es principales récoltes 

.Cu1tures . Superficie Production 

.( en acres) · ( en tonne·s) 

Caoutchouc 19.346 · 2.000 · 

Riz 8,475 : l. 000 

Sagou 2.022 540 

.. Le cheptel totalise 5.493 buffles, 2,185 bovins, 1.990 ,porcins, 

. ~97._paprina et 25,522 volailles. Le principal produit du cheptel est la' 

viande. 

Il existe trois principa:;t.es catégories .de forÉ3ts forêts de palétuviers, 

qui donnent des extraits de tanin; forêts des marécages d'-eau douce, qui 

produisent du ,1elutong (produit de base pour la gomme à mé:cher); · forêts de · ·. 

montagne, qui ~onne~t des bois durs et tendres. La production de bois · 

d1 oeuvre et d'autres types de bois sur laquelle des redevances ont été 

perçues au cours de l'année 1947 se montait à 719.000 pieds 'cubiques. . . 
La production annuelle des pêcheries est de 368 ·tonnes. Les .500 pScheura . 

sont .indigènes. Le financement -de cette :industrie et le vente de ses 

produits sont ~ntre les .mains des Chinois. 

La conserv;ation du sol E!'effectue par la culture en ·terrasse; par les 

cultures dérobées et par un drain~ge con~r6lé . On protège les -forêts en 

créant des réserves et en déconsuillant la culture pa1· oaoolorunt. 

Loo pôchoriea ~orit :protégéoo par• .unb léL31slation q_ui' interdit 1 1 ompi6:L 
de toxiques et d'explosifs. 

Dena toutes les régions agricoles, l'approvisiànnement en eau est 

abondant. 
Il n'existe pas dans l'Etat d 1école d'agriculture. Il existe trois 

stations agricolas d'expérimentation et de démonstration, et le Département 

de l'agriculture entretient des services agricoles consultatifs, 

Les terres qui n'ont pas déjà de possesseur en titre et pour lesquelles 

il n'a pas été accordé de concession reconnue sont d8Volues à l'Etat; elles 

peuvent être cédées conformément aux dispositions du Code agricole. Les 

,, 
'· 
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propriétés agricoles se répartissent ·a-irn:ii. :' -.. ·· 

A des indigènes 19.699 acres · .. · 

A des Europé'ens ·. 7:554 acres 

A des non :..indigènes , prlnc.i:pal~ment 

des Chinois 4.600 acres 
: , , 1 • • • •. :· •· .. 

Au Gouvernement . 110 acres 

. : 1.~'· p:to.od~ctlon · pétro1'ière est réglée :par· ia 011 Minins En~~-bh~~-{ 

( ordonnance sur l'exploitation pétrolière). En 194 7, la .production a 

atteint 1.·:,0o'~231 tënnës et 8,933.448,730 pieds cubiques de gaz naturel. 
Il n'y d: paa· dinùtrà pro.du~:tibn minière~ ,,. ·-r. · 1 . • 

1 

Les principales formas d'artisanat sont la fabrication -d'objets en 

argent, ·la ·à.:1nanderie, la f~brication de .. natt~s- e~- riuilles de ' pa'lme et 
• , , f 1 l ,, • • , , , 1_, . : ! , , ~ ,• ·: 

leur tiasage. Il est ac·corde c hag_ ue annee une subvention d I environ 

1,000 dollars pour encourager lë .développement de 1 ~ arti~anat. 

D - Niveau de vie ... . · ·. 
. ~r , . . . " . .. . . .- . ' ,· , 

Les chiffré~ du revenu du Territoire manquent. · 

Leà pr:I.~ der vente a~-" détàil eoiît les suivants: Riz, 25 cents · la 1:1.Ûe; ' . . ·, 

poisson . frais, . de 1

·22 à : 60 ~ent's la ·iivre; tissu·, dè l' à 2 dollars ' le yard, . .' 

E - Communications et transports 
. .• t . ! . • • 

" . . ·catégorie 

Navigation maritime 

Voies navigables intérieures 

Chemins de fer 

Transports aériens 

Routes 

Télégraphe 

Téléphone 

Radiodiffusion 

F - Finances publiques 

Importance 

Possibilités· iimitées de:-. do~u~icati~n~--

maritimes; il n'y a pas de 

renseignements sur le tonnage. 

Plusieurs rivières navigables. 

8 milles. 

Service irrégulier par hydravions. 

Environ 122 milles. 

Service radio-télégraphig_ue de Brunéi 

à Singapour, 4 stations pour 

communications intérieures. 

Dessert trois villes et les 

plantations environnantes. 

Station de Brunéi. 

Les recettes et les dépenses gouyernementales pour 1947 atteignaient 

respectivement 4 .389,974·· dollars et 1. 793.823 dollars • . 
Il n'existe pas d 1 1mp$ts directs; les recettes proviennent 

principa·lement des taxes· douanières, des entreprises gouvernementales 

(par exemple, postes et télégraphes) et de la propriété privée. 

u ... ... " 
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G - Banques et crédit 
. ' 

Il est parvenu des rens~ign~ments sur les banques, 

H - Commerce international 

En 194 7, la valeu.r des importations :principales atteign~·i't ' " 

6.260,498 dollars et celle ~es :principal~s ~xportatio~s · ét~it; d~ 

31,079 .709 dollars. · 

La valeur des .. importations. cle produits alimentaires 

1.981.132 dolla~o/~:~ii~''"cï~ë ~otonnades et ~arongs était 
·' ! ' ' •• • • ' . 1 • ' ' . • ' ' ' 

était · de . . 
de 48'6,444 ·dollars; 

celle de 1 1 out 111.age ,; d~ 510, 734 dollars, . . . . . 
• , , • J , ' ' . .. • • • • ,, • 

Les principales exportations étaient les suivantes : Pétrole prut, · 

29.540. 995 doll~r,s ; .. c,13.out(?l;J.ouc de plantation, .. 1.282 .214 _dollars ; gaz 
' • " •• 1 ··i ·· " • ," . . 

mrl:iurel, · ~56 .509 doll!3,rs • , ,· · . ··· ·' · 
1 • 

Pr!3sque t~mt .1.~.-:~o~erce. de _Brunéi se dirige ·d'abord 'vers S_ingapour •. 

Le Custom nuties. Enactment .( Ordonnance s.ur les tarifs d
1

~uanie~s) fixe 

le règle~ent QOGdouanes et les tarifs douaniers. 

. . . 
.Le.a :progr8.II!I...3.s de ~év~lop:pe~nt peuvent se 1:'é_s,U1!16r ainsi_.: O~ a ~essé 

des p~ans pour dispenser l~enseignement :primaire anglai~ dans ·les écoles 

d'Etat et. pour créer l'enseignement secondaire anglais ainsi ciu'une école 
• :" • ..~ : • : -: • • • • ' -~ •• 1 -i • • : 

de commerce . 

Il va ,être entrepris un· programme de reconstruction . de·s 'districts . . : .. ,, . ' 

urbains endommagés ou détruits pendant la guerrf, 
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la Gambie, qui comprend une colonie et ~? ,protectorat, eet située 'à 

l'extrémité occidentale du continent africain, entre 13D ot 16° de 

longitude ouest. Elle couvre une bande de terrain longeant les deux rives du 

fleuve Gambie depuis son embouchuro dans l'Atlantique Jusqu'à 190 milles envi­

ron à l'intérieur du paye, formant une enclave dans la colonie française du 

Sénégal. 

La col?nie proprement dite, d 'uue s1.1perficie totale de 69 milles carrés, 

comprend .l'Île Sainte-M9.rie, le Komko britannique, Albrede , Le Mille Cede, . 

l'Île Ma~· Carthey, et_ différenteo autres Îles .et territoires sur les bords du 

fleuve; le reste du territoire, ~'une superficie de 3.999 milles carrés, forme 

le prote6t_orat. 

On estime que la population totale du territoire se chiffrait Gn 1946 
à 249,000 1habitants, , 

II. Condition ::; cocialos · 

A. Problèmes sociaux posés par les relations raciales et _;ul,;urelles. 

Aucun problème pe.rt1culier ne se ·poso en la matière dans le terri'toire. 

B • . Conditions de la main-d'oeuvre et de l'e1!1Ploi, 

La politique suivie a pour but de procurer aux travailleurs un niveau 

de vie plue élevé et de meilleures conditions de travail, d'augmenter et 

d'intensifier . le rendement de le ma:f.n-d r oouvre par une formation professionnelle 

adéquate , de développer l'institution dea syndicats ouvriers, d ' établir un 

système de fixation , des sa.lairoo , di ono:mrager enfin 1 'établissement de bonnes 

relations entre employeurs et salariés. 

Il n'y a qu'un petit nombre do salariés dans le ~erritoire, Les employés 

de bureau sagnent de 5 à 25 livres par mois, les ouvrierà s~écialiséa de 
4 fl , 6 d. à 8 , 11i ~.~ 1 ""r.:.,_. "~-1~,· ;1~~1o•:t:·;,·_1 :; clo 2 n. 3 d, à 2 o. 6 d, par 

Jour. 
'"' '·• . .. 

Il exi~te trois nyndicata déclarés comportant 530 membres. Les 

employeurs sont représentés pai• deo chambros de commerce. 

L'ordonnance sur le travail (Iabour Ordinanoe) prévoit le libre arbitrage 

pour le règl.sment des confli t 1.., du travail. Le Conseil consultatif du 

travail (labour Adviso!'Y Board), composé de· représentants des employeurs et 

des ouvriers, doit gtre saisi préalablement de toute question intéressant le 
. I ~ . 
travai~ et devant etre soumise au gouvernement. 

L'ordonnance sur lss syndicats ouvtiers (Trade Union Ordinance) au~orise 

l'institution des syndicats ouvriers. Ceux-ci, entre autres obligations, 

doivent présenter à l'inspection leti.r bilan annuel. 

"n .. n~" 
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La législation du travail en vigueur établit une réglementation en 

ce qui concerne les ·questions ci-dessous : · 

Recrutement des travailleurs· 

Travail des femmes 

Travail des enfanta 

Travail des personnes mineures 

Fixation des salaires' 

Accidenta du travail 

. .. 

La main-d'oeuvre est abondante excepté pendant la durée de la campagne 

des cultures au cours de laquelle des ma.noeuvr~a supplémentaires provenant 

du Protectorat sont employées pour le chargement des a~ach1des. 

Des cultivateurs migrateurs des territoires voisina entrent temporaire­

ment ~n Gambie pendant la campagne de l'arachide. 

Un certain nombre de travailleurs originaires des territoires frangaia 

viennent également travailler au transbordement des arachides transportées 

par chalands sur les bateaux •. - · 

c. Izy'giène et santé publique : 

Compte tenu du fait que presque toutes les maladies endémiqu~a .c.o~e. la· 
: .... 

lK'.ludiome, la fièvre jaune, ln. · tr.ypc.nbsomii:.::itJ, -ic. .vnriolo~ 
0

la lèpre ,lèi'J:;uberculoae-. . ' . ' ' •; 

peuvent faire l'objet de mesures préventives, la politique eui;ie e~ ·matière . . . . . 
d'hygiène et de ' santé publique vise essentiellement à 1 1instauration d ' u~e · .. ' 

action prophylactique. Les principaux problèmes. _sont ceux que po~ent . 

l'initiation aux règles d'hygiène et l'amélioration des conditions sanitaires 

et de logement . Les agents visiteurs des services d 'assistance social~ . 
'•. 

gouvernementaux: et privés, vont visiter les mères chez elles, pour leur 

donner des conseils en matière d'hygiène et d 1éd.Ùcation des enfanta, :_et 

pour les éclairer sur les avantages des méthodes thérapeutiques modernes. 

Lee administrations indigènes dans le Protectorat ont la responaa­

bili,té de l 1état de propreté des rues et des marchés , t'~che d~nt elles 

s'acquittent avec le concours du personnel sanitaire du couvernement. 

Les dépenses afférentes à la santé publique ont été prises en charge 

par le Gouvernement territorial à concurrence de 50.000 livres, le 

Gouvernement métropolitain y contribuant pour 17.582 livres. 

Le ~erritoire possède deux h8pitaux avec 156 li~s (outre une 

trentaine de dispensaires dans le Protectorat). 

Le personnel médical du 0ouvernement comprend 7 médecins, 8 soeurs 

infirmières, 45 infirmières, 30 sages-femmes, 4 inspecteurs d'hygiène e~ 

26 inspecteurs sanitaires . Il y a en outre un médecin civil. 

La formation des agents subalternes est assurée par le personnel 

supérieur. 

"d. d. Il 
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Les statistiques démographiques qui suivent concernent Bathurst 
·. (population 21,152 en 1944). 
a) Nombre des décès ~37 

Taux par .1,000 habitants 

b) Nombre de naissances 

Taux par 1.000 habitants 

21 

701 

34 

c) Nombre de décès parmi les enfants 
do moina d'un an 

MJrtalité inf'antile (nombre 

de décès par 1,000 enfants 
nés vivants) 

d) Principales maladies 

Paludisme 

Maladie du sommeil 

Affections intestinales 

Affections pulmonaires 

Pian 

Syphilis 

Blénnorrhagie 

Maladie des yeux 

Ulcères de la peau 

e) Principales causes de décès 

Paludisme 

Bronchite et pneumonie 

Dysenterie 

Morts-nés et IIJaladiea infantiles 

Tuberculose (pulmonaire) 

Tuberculose (autres formes) 

Affections ~o-cardiaques 

Coqueluche 

84 

120 

Nombre de cas 

7.000 

2. 22.5 

9,841 
6.00.5 

5,792 

662 
1.895 
3,539 

4.011 

Nombre de décès 

75 
106 

36 

32 

26 
28 
26 
13 

La sous-alimentation est généralisée, Les principales carences constatées 

sont celles qui concernent les vitamines A et B, La mission des recherches 

sur la nutrition humaine, faisant partie du Conseil des recherches médicales, 

a choisi la Gambie comme terrain d ' études et de recherches approfondies, 

D~ · Conditions de logement et programme 

Dans le Protectorat, les maisons sont construites en boue et couvertes 

de chaume , !a population de Bathurst est concentrée sur les quelques 
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centaines d; acres de "i:.s:•re propre à lv. C(,rwtructi on de maisons, le reste de 

1 f d 1 r.,l . t ' U 1 ' · a sur ace e 'J. e conrns e en: ;r;1c.:recagé',S c n programme pour . a .;nuse en 

valeur des tel'.':tes de Bs.thurst, eo1:1!:ne .. 1cé en 1947,, sera probablement achevé 

en 1949. La réalisation de ce prog:'.'a::r:rr~ transformera 450 acres de marécages 

en terrain de ,jau."i:, jardins, :9laces publiques, et terrains servant à la 

construction de r.ouvello ;--! EEüs011s. 

Afin de décongestion~lt:J:': l a c:1.JJit:1le, le Gouvernej:uent invite les 

personnes aisées de la ville à ::1 i installe~· è.ans U".'l. si te se trouvant à une 

distance de 8 1;::i . .lJ.es environ a.e ' \3.thurst, 

E. Assistance c0c:>.tle et eec.01;.r c ---·----· "' "·- ~-r .-...----------- - .-,...._._.,. 
la si ::è'.l'~.t0 soci a le n I off::; pas or-g:1::iEuo, ïJ:ais il existe à Bathurst 

un asiln pour l es ini' i:rilleG, entrete nu par le Gouva::.·nement. Lé fonctionnaire 

chargé de l 1assirtanco ·socia: o e:1·:~rC'p:;_·o:.. ;d 8c.tui:-:lle::ient la lutte . contre . 

1 'analphabé+.isr,\8 dos masses, 

F. - G, ::;::;-,.U .[~·- :i.r ,!Cjlc~b . cr:l.n:.rn: ~'. :iüi c;c_d3scri~Jt,ion...Q;u systè:lne p·. '.rn.l 

Les reno0ig1)0Er;mt<J Œ,.t -:Sté ·c:~~a.nsLL..J, illn::..J re figu:rent pas dans ce résumé. 

v"oi:r ch:;.r:i.'L1·e I (~ . ..:? 1a SCCl.iC,n IY o 

·• :·:.l_·:t · :·· 

Les buts :i;;ours:d7:'.. s s,:,:::,,,, J : e~~'.~01:.sio~1 cle 1 1 encrn igne:nent primaire dans 

le Protectore.t, 1€ .lc;ve:.oppe1Mnt dco écoles e:dstant13s et la formation des 
~ -

maitres. Le ;::.·and :p::·ob1t,:::1.e r éGiiio ëi.a.n 13 J.8 :::nangu:J de r:ia:i'tres et 1 1 absence de 

,/crédits o 

A Eat:-mrst et dans .1 .. ::1. co::C.cr.io .• l 1 ,-,:ric.:;eig!J.GTient primaire est organisé par 

le Gouvernement, 

Dans l e Pr-:,tcctorat: cet el:èn0:.gnc:ier:t tJSt d:l.;:-lgA par les administrations 

autochtones, ie Gou,rer:.1s;J~:rïc p:,:· tH:.::ui.\; ) '1 cha,rgc_ les traitements des maf'tres, 

ou par J.es ;.,: i: 'sio~.'.G, :iu:: r e'.:'Ji-r:-:;1/: don s:1hdd0;1 è.u Gouyernement, Les 

missions aes:'.~cnt, égal e::r,3nt J.; 0:1.i::;o:, gncœ.ent soc0nd.3ire à 1 1aide de subsides 

gouvernementaux nc ::Cj'.'dés , ~ 

Les re:1so:;_r,:.0Jnen-ts transrd.s o.u sujet des bÊtinents scolaires, du 

prograi::ll:'.e d 16t,1èios e '.~ 6.rn l ang,~e.s ense1 gnées, ne figurent pas dans ce résUl!lé, 

Des poc,'J i-0:1. lité;.; è:. : ,.'.cGè'.J o. 1 r enseignmrtent Aupérieur sont fournies par 

des bourses d u G'JVT'-':'.° :J sment <Î.3 G::u::-çie et du ~,rij;isl~ 0ouncil ( Conseil 

britanniqiJ.e} ; ,fü:s bou:::·sw èlc fœ~·n;;.t::on C::.e z,,aftres aux collèges de. l'Afrique 

occidentale r;t cJ.eFJ 'bo"J.rses créées )3.:r J.. .3 ~nic..l Development & Welfare Fund. 
\ 

;;ar.s l e, cc1onie, r'!.eG C•Yc,J:8 d l aè.t.ult s s p O'?..U' ga;q'ons et filles au-deSSUS . 

de 1 ré:ge gcolaire existt:.:r;:c, à Bs.i:. :mrst. ::ians qi.;elques villages du Protectorat_, . 

"d. ,i . :, 
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des cours sont d.o~mé s JY\l' l ':'l ::'c:~.ct:i_c:: :ia:."~1:e d I ass::.sta :ice sociale ou par 

1 'Uni té mobile de :.11~tri tJon, pouT r::1pp:'.'enJ.re à J.lr0 e~ à écrire aux adultes. 

Quant à 1: em1e:l.13Dem(mt pro:'essio:rmel; les e:.nployés du burea~:· son~ 

formés à l 1Ecole cc!ll2.iJ.ercialo èu Gc-.;.ve;.''..::er:iGnt, l ~s 8.:.>:>tisans au DépartemElnt 

des serv:i.ces :public~; : loc: ac3i::ita r."..; -1 C1gr·0;.10:nes au b6r:iartement de l 'agr:tculture, 

et les infirmières Z::ii ~9 '. .. '.'},rlli'.,;,c:i_cm: ClU Di::,m:rtement à.e la santé publique. On 

envi sage J r, c1~éa ti on d 1 ;u1c j,;ol0 uo.r:waJ,.ë' li. 1 L rntj ·c.eurs" 

Le nombre él_' e,.~P.nt.::: c:. '2>;r:; sc o~_c ::.i't; en G&:iùie a {té de 44. 033, dont 

·3,220 ou 7,2 pci..:.:::· ].00 f::· cg_uan Gtai.crt :.es ér:ole.s, A Eei.thurst, la fréquentat_ion 

scolaire pa:;.~ re.ppo:'.'t au:;: v n:':2.r!°~,s é. ,· ;~,1:~0 ,Jcc~ .. o..ire, oo-:. de 66 pour 100 tandis 

que dans le p:;_~c,teci~o:ni:'."v n.11',è nit :~o ]_, 1
:. :0ou.r 1 CC) se:1.l.e:.-ient 0 

les écoles p:t:i 1::1 ·i.r ,:1L, et ll(n.:: l'j è:ï 3·,-·ë'·"l è.0.n s 2.e:i écolea secondaires. 

Les dépem:. 2<; rJ.c :; 1 _,;:,, ;(;:~ '.::;o:rl~, t co:::-t ·:Lu '( li\res envirqn par élève. 
. . . . . 

P2.rrrii les 1.~ ;,j r ::?c.?'."' c-' c:, [22 :::i. 1 ç,::c:; ~,_rJ-1 :·: o r( ' l c',c for:.:na tion professionnelle, 

42 ont été Ï'O:::'Ité ,: G.~LS ;_r, '..'2: ' :-:·_;_.1. ~_.~l'.''.'-1 : ~:_ -HJ'._; lü E.t01~ra Leone ou dans la c8te , 

de 1 1 G1 .• 7 ont 1bè,•c•ï., '.;_ l e. :: ".lr!;:.!_:~.ca:~ ::.:,0stc:::0lai:!.·e et requ une instruction 
;_ : 

profeseionnells c~ !'.1'1:·:i.rLu.G 0,·;c"~c1-e.'.'.tr-i.]. è ('ti:',l~.i Africa. ) , l3 sont également 
. --·------·· ; 

l o1r;:-s. éturles dans le 
! , · 

d I ensei13no!j1e,1t. 

Le ,Joi::ueil tr.i 02nn:i_q_;:,e (:ùri tü3!:1 _C0·.·nGi l) Cè1'G::.' s t ient une bibliothèque 

d t 1 1 . . .. ..... +. ,;;,1- ... ~,...., on es . lVrJL' pc,1.cn.., •n· .• , 0IJ: :rw:;clir.! <::t c0r.:1;·,.:.1_ t ;::;;:.- , Le Co::iseil organise 

,1.2;3 eu.:,;: c~:n:1.,c.;0r. et èLEC J ectn:res et int~rpréta-

également d0s :1~2::::cs à.::i cinJ:ro ~~t d e.J D:i.j 'fuo i o~13 r8'5iophoniques. 

L0s rc:lso:~gr;s '1l '.;::-,t .s GO:!•: G'TJi;;.n~ l nl,' C:i.::_:i;'fcfror,tes :::cpèces d'écoles, les 

livres scole ir·es) etc .. , on-~; 8-t.é t.:t·e·,.:'. mi::i, ~m:i..c r,,') fir.-iurent pas _dans ce 

résumé. 

chap i tre I 0.0 ~.e 00ct i c:•.: :rY ... 

T'' 
-- 1 ' Cori6 :i. t:i. c ns éc:rnorr!J.r1 1;00 

- ·- - <__,, ,,,_._ ·~.....--,.···- ·- -·~- .--·'" ,._ r.-r~ 

A. - C, Resso'.l:,:·c;;::, :ia·~··!'.'t' \~-~J et ,Jro,\:w·~j_cr.1 ------------~------· .... -~. -.-·-··- .,.. , __ __ , -- .- ···-
La G@:rJ:,i8 e:rrl; F': :!JU.Y2 csGnr1ti fJ.l: .:-:t ::-, t; P:;_·;.~_c:)1:6> 'En dehors des cultures 

vivrières en 1:)rcë.u'.~ t ~- '-"rt.<1! .°,') -; ~-..~1 ::_ r :-JX~:o::-~r:,. t:~o:i,. · :::, ; ES J.evage du bétail, 

Le Dép2.:::·te::;,.·:c. '; f'. r, :. : sJ::5 ::n:::i:.· .. ·.~.: '.: 0; ~_ ·:.·, ., · '. :5 ir•t.;6;.,:i. eurs agronomes 

européens; ;.i P3'.Ji ~:-~'.- LT, L:, , .;1.··c.cc:::ic:.<, ai' ~it.:i.' ~. 1.·;:;; }-;_ tt.,,n-'..tem."3 et 2 employés 

de bureau. 
11 d. . ë . • rr 
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Il y a quelques savanes boisées, des plaines âvoisinant le fleuve, qui 

oont temporairement inondées par l 'eau salée, et qui servent de p~turages 

pendant la saison sèche, des terres arables enfin, 'utilisées pour les èultur~s 

vivrières comme les céréales, ·les légumineuses, ainsi que .pour la cultui-e :de 

1 'arnchicle,. 

Les principales -productions ont été les suivantès 

Rendement moyen par acre 

Arachides 1.120 livres (non décortiqué) 

Maïs de Guinée 580 Il (grains secs) 

Sorgho 490 Il (grains secs) 

Riz·. .1.000 Il . (non décortiqué) 1::· 

Mais 1.500 " (épis) 

Digitaria 580 Il . (grains secs) 

Manioc 4.630 Il (racines fraîches) 

Coton 200 Il (graines) 

Le cheptel comprend 80.000 bovins .environ et des moutons et chèvres 

qn nombre inconnu. · Le D6partement de l'agriculture exploite une petite 

industrie ·laitière. 

On a engagé les services d'un maître pÉ3cheur pour améliorer·les 'techniques 

·le la pÉ3che et obtenir ainsi une aÙgmentation du rendement . 

Une station expérimentale agricole assure la formation du personnel · 

agronome subalterne. 

Toutes les terres arables du Protectorat sont dévolues aux administra­

tions autochtones; les cultivateurs les détiennent à titre d'occupation · 

temporaire. 

Ia location à bail des terres aux originn.irco do, Gambie et aux 

originaires des autres territoires est en général limitée aux terrains à 

exploitation commerciale, Dans la colonie, les terres font de plus en plus 

l'objet de baux à ferme, accordés par la Couronne. 

Le Gouvernement contrôle la commercialisation des produits d'exportation 

(comme les oléagineux), par un système de licences d'achat au producteur à un 

prix fixé, 

Toutes les entreprises ~'électricité appartiennent au Gouvernement. La 

production des trois centrales électriques dans la colonie s'est élevée à 

733.809 unités dont 442.520 ont été vendues, Il existe trois centrales 

électriques principales dans le Protectorat. 

La production d'huile d'arachide et de palme sortie d·e presses à main, 

a été de 50.000 à 60.000 gallons, et celle de purée de tomates de 5.386 bou­

teilles environ . 

''tl, cl, 11 
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L'art isanat local, s~9·9:~µpe surt.out du filage , du_ tis!3age, de la. poterie , 

des travaux de bambou et ~~ la fabrication de riattes l :- : . 

D. Niveau de vie 

Les prix de détail maxima de c~r~~iµea denrées 9nt été les suivantà 

Viande . ~e 6 pence à l ~hilling .l pe~ny la livre 

Sucre · 

Farine 
r , 

'• 

M9.nioc (rapines) 
. , .. . . 

. ' 
cie 6 p_e.nce à 8 pençe la li yre 

de l shiiling_ 2 penqo 1/2. à 1 shilling 3 pence_ pour 
' . . ' 

2 livres . .. 

1 penny 1/2 la livre. 

E, Transports et communications 

Des navires marchands britanniques (345.789 tonnes) et étrangers 

(70.938 'tonnes), àinsi que 2 vaisseaux ·de ' guerre britanniques · ont fait 

escale ·en Gambie-; '· Deux navires ont effectué 41 voyages sur les voies 

navigables intéri eures. Le service téléphonique a 364 abonnés·. Il· existe . 

4 stations radiotélégraphiques. 

'Il y rr dana lo Torri taire 45 ki lomètres d0 routes goudronrié.ès · et 

5 ki101.1ùtroo do routa on lr.'..térite. Uno route qui doi t relier à. travers la 

Gru:i.bio · ln colonie frP.nqaise du Sénégal à sa province de Casamance est 
actuolloncnt on construction. 

Il y a un aérodrome li Yundun. 

F. Finances publiques 

Les recettes tot~les du Gouvernement pour l'exercice 1947 se sont 

élevées à 680.840 livres 5 shillings 4 pence (y compris une subvention de 

76, 643 livres .. 8 shillings 2 pence) et les dépenses totales à 638, 986 livres 

15 shillings 11 pence, 

• . 

Ci-après on ·trouvera quelques exemples concernant l'impSt sur le revenu, 

compte tenu de certains dégrèvements : · . 

Taux 

Sur chaque livre des premières 200 livres • · 6 shillings 
·11 . Il ' Il Il ,, 
Il Il Il Il . Il 

Il Il Il Il Il 

Il Il Il • Il Il 

Il ,Il . Il Il Il 

Il Il If dépassant 

Sociétés commerciales - sur 

G. Bang,ues et crédits 

300 Il 

400 Il 

1,100 Il 

3. 000 Il 

5,000 
,, 

10. 000 Il 

chaque livre -

· ·auiv1:tntes 1 shilling 
. Il 

Il 

Il 

Il 

3 shillings · 

5 shillings· 

10 shillings 

.14 shillings · 6 
17 shillings 

10 shillings 6 pence 

La Caisse d'épargne du Gouvernement comptait au 31 décembre 1947, 
6,000 déposants avec un total de dépôts s'élevant à 124.000 livres·. · Le .. taux ' 

"a. d," 
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d 'intér~t était .de -2 .1/2 pour lOO ·par an. ·: La Banque ·de l.'Afrique. oqqi_dentale 

britannique fonctionne ég&lement dans le :'.Der~i taire, 

H. Commerce international . . .. : 'i ; 

La valeur . totale des impqrtations .(à l'exclusion de la monnaie en 

espèce) e 1eat élevée à 1.653,390 livres,- et éelle dea e~ortations à 

1.163.294 livres (y compris les réexportations qui se montaient à 56,924 livres, 

mais qui ne comprenaient pas la monnaie en espèce). 

Les principaûx articles d'exportation ont été: 

Produi ta . Quanti tés 

Arachides 

(décortiquées et 
•, . . 

non décortiquées) 

Ama.ndea de palme 

Huiles ( c~me-stibles 
.. . 

et autres) 

Cire d'abeilles 

Fourrage (tourteaux 

d'arachide) 

•' ' ') '';', .' · ··54, 245 tonnes 

1.159 tonnes 

'
1
21.633 gallo~e 

;o. 252 li vrea • 

157 tonnes 

I, .Programmes de développement 

Valeur en-livres 

i :.066.i27. livres' 

24.482 livres 

9.891 livres 

·2.670 livres 

1.165 livres 

; • --~ ! 

Des crédits d I environ 88. 000 livres en.·,, "'it,4 provi E'f'-9·t.11r.en't accordée :pour 

la première tranche do la reconst~ct~o.n du ~t.oria Jfospi t -~i à. Bathurst, ainsi 

que pour ia reconstruction d~ troi~ ,centr~s médicaux dons le Protectorat. Les 

travaux d' _a~o.ndissemon,t et de ~odcrni~~ti~n d~. l ' h~pitnl .de ~~san~ sont 
1 irt.aquo r,;:t:tùrcnont torI!lin~n . 

. .. 
ni : .'roc,'., 11.0. ,·ctu,:;lJ.~w,nt 0. 1 1 intu1;ra.tion clc.r;.u h;;:; ~or~~ cos du 

Protectorat d'un personnel médical complémentai~e . recruté .~t fo;mé antérieu-

rement, .. 
La réalisation du programme du service de la nutrition humaine se 

. . . 
poursuit activement. On a organisé les installations et le personnel,. réuni . 

1 1 équipement technique, choisi les terrains d I exploitation,. et iµtrodui t la 

mécanisation de la culture. 

La réalisation du programme d'assèchement de Bathurst par ~rainage à 

ciel ouvert (Bathurst Surface..Draining Scheme), dont le cotlt est éval~é à 

118,000 i .~vros_, progresse favorablement, et o·n envisage l 1améliqration des 

installations sanitaires •. 
' .! 

A Bathurst,le Gouvernement du territoire a pris en charge l'enseignement 

primaire, à l'aide de subventions provenant du Colonial Development and ._. 

Welfare Fund, 



A/566,Add,~ 2 , 
Frenc . :. ·· · 
Page 5 1 

.JAMAJQUE 
. ; • :·:· ·: · '• . . . . f' i. • • ••• 

La Jamaïque est unê "'tie de la 'mer I des Antilles:'· Elle ' est si tuée :au . ·. -: · 

sud de . ~·~ba e i; a~· sud-~~i~t ·d~·Îia'ïti~: . ;·sti.· .population eë;t"'évaluée• à 1.273·~ 000 · 
,' ' t ' ~· •· ; ~ .• '', "' j f .... " 1 

habitants. ·· · • .. ·· ··" · ..... ·· · 

I~. Conditions sociales 
: . .. . ·~ '. . ~· 

A, Problèmes sociaux posés ,Eg_les ralation·~· racial~s · et· cul hl~elies 

La . population est en majorité de race noire ou de descend~ce n~gro ­

européemié·;: ,avec .:: ·tle_s minorité.a :formées d '.Européens, d '-Hind,oµ_s. e_t de Cl'.\inois, 
'· • , • • : • • •• ' . · • : , 

1 li>'.) ~ · r ·. , 

Les relations ·raëi.ales:.,ne pose,nt aucun -pr.o"t?lème aoe:~al. Il .r1; 1extste pas 
• .: ·.c ., j' r .. 

de lois discriminatoires ni de loiEJ anti-discriminatoires. 

B. 
· ._ !1 ·. \'t · ·.Y) ' · ; . : , '. t • i _ t · ; ··t". . i . . · · .. 

Situation da la rr:l'l.in-d'àetiv~ e'~ d'.Ël l'emploi' · -
< ~ ,, : . ·;. _ y;J; : ' !' ~ \ .f <' .!) 1.:~· ' . .. .. . ., 

La ' pôlitique s~ivte .~n rnatiè~~- de . travai~ ten~ à encourager le. 
· · · · , ·· · 'I·> l:· , . . ·, . 

syndi caltsme· et des· .. r.ela ti ops tndus tri elles. )Jarmonieuse.s, le développement 
' • • • 1 .... .' ,l • I ,,. J , , , , • • • 1 • ~ • 

de la sécurité:.~ ëde··.:la-,santé e.t. ·,dµ b~e1.1r&t~~: ,de1;1 ,_:t:r-~va1.µeurs, le respe~t · ;~ ; 

des ncrmes fixées :par les conventions interr..ationales du travail et la 
~ '· • ' • • • • • .. ' 1 

créàtion d'industries. nOQV~lles. ·L ' emploi sa~aonnier sur les plantations 
. ~ . . . - . : ·J. . : 

de carmEt pos'e -U:ri1 problème iJar·t1culier. Les relations entre 'IJat:r::oPf3.t'~·~ 
• - '·- ' ' • ;,.. , , 1 ouvriers"·ont besoih. d' etre considerablerp.ent. ame:liorees, On e,ncçu:ri:;ge Ja ,· . .. '·' :.- ..... : .. 

formation · d.'e :éomi tés mixtes ouvriers et patronaux • . Dans· certaines industries 
. J. . . . ~. :: • \ 

des inspecteurs J,e--.la sécurité ayant ·,J;"S-Ç:U. une formation îspéciale ont été 
1 ••• ·' • •• · :·. 

déiügnés pour ·assurer l'applicat,ion des .. -lois ~n vigueur; . . 

On ne ·a1spose .. pas .de statistiq1:4es s-ares. por~ant sur l'importance .de 

l'emploi· et du !ch6mage e::i .. 1911.7. On sait. que plueie~rs. ,~il~ters d ' ouvriers 

étaient en ch6magei ' :· Pendant lo. "_ç_ampe.gne" · da janvier_ à. juin, · }5 , 962 . ouvriers . . .. . ' . .. . 
étaient employés dans l'industrie . suc.rièro. Pe:!!dan_t le · rf3.ste de 1 1 année, 

l'emploi dens les plantations de sucre :est, gé_néra1.em,:\nt_ intermittent, 

Le taux minillD.lm des salaires dc.s tra;v:l:':.il?-eur,s: agric~les dE: 1 1 industrie 

sucrière varie entre 5 shillings 3 pence et 6.shillings par jour pour les 

hommes ; pour les femmes, ce •.;aux varre_ ~;n~r~·.3· shill:_i~gs_. __ .9 _. pence et 

4 shillings 6 pence par jou~. , Les: Q.alari~_s ._ qui _trava~llent flans les garages 

et dans les ateliers porqoivenù1les snlai~es hebdotnad~ires les plus élevés, 

soit 94' shilii'.rigs . ·e·t. 73 shi1lings 9 :pence pour d.es semaines de 48 et 45 

heures. · respectfvement • . Les dol!lestiques . non ;-spécialisés _tr~vai~lent 

! . 
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71 houroo pour 11 s.; les cuisiniers, 7~ heures pour 15 s, 6 d.; les 

jardiniers 71 heures ~our 15 s. 10 d~ Le couvcrnemont e~t l'employeur le 
plus important pour lo9 ouvriers du b8timent et il paie les ouvriora 

qualifiéo,. 60 s. var aeœ.ine et les ouvi-ic);'s uon ... quali!'iés 6 d, par jour. 

La loi sur los syndicat Il exige le. d.éolaratiori ob~.1g~oire, Los 

organisations patrona.len et ouvrièr~s ainsi déclo.rt.:en échappant à lu 

responsabilité civiJo ri.ans le domaine de 1~·ur a;tivité . 
Il ex~ate 14 oynd.:!.c.ato o.~filiés à la. CoDfédéro.tion rkn oyndicatB o.o 

Jarrnî"q_ue, Troio oynd:1.co.to ne cont pno ,.:.ffiliéo, lo plun impor.ta.nt étanf le 

syndic~i_; .induatriol do Bu2tc.nonto qui .srour,e 52.331. o~Vl~:i.e1~s , On trouve 15 

aoso0iàtions patronales :lmportonteo, leo; principales ·aroupant 18,555 
planteurs de bananie~s, 10,767 planteurs do conne et 15,181 plantours 

d'acrumes, 

Depuis 1939, lo ré~artomc?t du travail interyiont danQ le règlement 

d0s conflito du travai~ on v-~e de lo faciliter, Toutefoio, au cours dca 

deux dcrnUroa années, los patron'3 et les ouvriers c.:nt r.a,µé de' nombreux 
' 

différendo sans l'intervention d'une tiorce partie, h'n uécombre 1947, . 
une firme a créé un coIPité mixte patronal et ouvrier. 'Le .Déportement du 

travail encouraae cettP- pratique, 

Au cours de l'c.:.incfo 1J47, on a siana.lé 30 coni'lit3 industriels. Deux 
do ceo conflits ont ûté Roumis t.. des tribunaux d'arbi~,;ra.30 Vingt-huit · · 

grbvco touchant 13.744 ouvriers ont entra1n6 la perfic de ~59,782 Journées 

de t11avo.11, dont la plt1ï_:ïart do.na l' acriculture. Seize srtfros ont fait 

l'objet d'un rèclcme'>t !'avoro.blc aux ouvrière, dana e-1:~ cao leurs 

revendications ont. 6té rejetuoo, un cas a étu rogl·s pa.r un oompromio ot 'a.one · 

4 cos, los ~~~ditiono de ;bglcmcnt n'ont pao été préciaéos. Un conflit 

intéressant 427 ouvri~rn rootuit encore à réalcr à la t:;.n do 1 10llllée, 

Voici lu léaiulat.on du travail actuolle~ent en v~G'UOur: 

l!.:mplo! dca i'cI!lilloG, 1?41, 1942 
Emp).o:: des en:.'onts, 1941 

Sa.ldirco minima, 1938 
Inrle:mn:. té,J aux accidc.mtéo du trc.v2..:!.l, 1939, 19lt1, 1942 

HoureL do travail, 1958· 
Loi sur les usines, 1940, 1942, 19'~5 
Protection contre les accidents, 1941 

Les o~cmcntc. conclus o.vcc le Gouvernement d~.J E"'..a.ts-Unia pour 

l'emploi des tre.vail:-..0111·0 OiJricolua sont devenus caducs 'on 1947 IDEliS les 

oult1vutcuro lll:loricains rn~ Jt4 autorisés à faire entrer doo travailleurs 

couo corto.inea conà.itioao. 4-,769 travailleurs aaricc::t.-1s ,5taiont employés 

aux Btats-Unis; l.~,8 d'entre eux ont été recrutés en l9h7. Les contrats 
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se di•essn.'ient · donfor:qément ··o.ux, conventions internationales d~ travaiL. Le . . .. ' . : " . 

c-ouvernenent' a no:r.mié un fonctior,.,nn.ire et .,un . personnel de) iais;n chargés 
• ' '.. • • ,' .. . : · " • ,, 1 •• 

dë• 'veiller · O.Ù bien-·gtl:'e de.-,ces. trayaillElu_rs . ·~ . . . ' ./ 

C. Hygiène ët .sahté publique·· ,, 

. . . 

Dans lo don'.inG de la santé' ia t 'uberculose' les mnlndios. -~énéri~TIAeS 

et le paludisI!le ont constitué en 19.47 les principe.11:x: problènea, La politique 

suivie · ë~~s·i~te à ar.téliorer les mesures de con:tr61e , à accroître :i..e 

personnel en consèrita.nt des dépenses supplémentaires et à, supprioèr les 
.. : 

causes ·.cho.que fois ·qu'il est .possible . Le. p~oblène est que la population 

ne tire l)atJ pleinement parti · des trni tements et des moyer.o d I éducation ··q~i 
' . 

iui . sont offerts·, Un bureau .d 1enseigne:men_t de l'hygiène s 1(rnt créé en i946. 

Il ut:Üisd des expositions , le cinéma, dos . affiches et lo. presse pour 

répandre des renseignements. · . 

Los dépenses médicales pour l'exercic_e qui prenait fin le 31 mars 1947 

se sont élevées à 613. 729 :uvroe·,.19 s , ,5d • 

..- Los instr..llations médicales comprennent 26 hôpitaux officiels, avec 

5 . 699 lits, et 34 hÔpita~X et cliniques privés, avec 279 lits. On trom!fr 

n.u sorv;i.ce,· du gouveJ:'?eTient J27 médecins, 4 dentistes assurant un service 

· coo~lct et 4 dentist~s nssu~ant un service partiel, et 553 infiITlières. 
' 

. Sur 1.280 . sagca-;femmoa, 370. so~t employées par le gouvernenent. · T,e nombre 

totc.1 a.oo :t::!.édecins inocri ts au registre de la profession méclicale est de 
1 , • • f ' 

2~,7f celui des dentie~eo, de 86. Il n'existe pas de 'moyens pemettont -de 

fo:rrier des mfdecins et des dentistes. Toutefois, une 4cole ·né~icale sera 

ouvorto en octobre 1948 et fera partie de l'Université des Antilles qui 

oo trouve à 11.1 Jc.m'iq1w. Lel:J infirnièros et los engeo-fommo'i.1 sont "fo:r:':1.éos 

our r,1aco, 

On diopos8 des 'ota.tio~iques démogro.phiques suivantes 

a)" Nombre d.c décès 18.756 

Mortalité par 1.000 hn.bito.nts · llJ.,13 

· b) Nombre do na.:t.:::rna.ncoo ~-3 .256 

Natnl:!.té pa.r 1.·000 ·ho.bito.nts 32,59 

c) Nombre do décès d 1 onfontn do 
3.976 moins d 1un a.n 

Mortallté infantile 
onfonts nos vivants 

po.r 1.000 
91,92 

On a procédé à diverses enquêtes our l' état de la nutrition. Colle::i-ci 

ont montré en 1945, dans le résimc général des ouvriers un excès d'altmente. 

hyclroco.rbonés et un nnnque d I élémonts protecteurs, plus spécialement. de 



protéir.es eb èie -.r:!ti:.:.\:ne B. L..'"1nutrition des adu::.tos varic .a-r3c :'.os saisorn:1; 

elle est l égb·cu:.ent rc':'l illeµre à lo. saioon de la rnangtie, · de · s.vcee.:~ e:; t des 

agrumes , ]~:a 19~~6: les üé:?ic.iences aliir.e:it aii~es éte..ient cho3 c; r.cmr,r,;i~1e J.)0..rml 

les bébés e t J.E:: s jeunes enfants. L 1o.ugï:.en"bation du noabre d2.:.; :c,c:;,2S -3e1 v :1. s 

:par les c1.nt:lw·)R scolaires et de la quenti té de lait accord(j 3 ~-1,L1x ;;;;ïù\:r/ ~.s 

a amélio~cé Ja :,iJfa' ition des jeunes gér.céJ'.'at :Lons. 

I 1 o·r ~ ,., +_,, "l-1 -n·,··~rr!"e,...,.;,c. ~,- ·,,e .,-'·a,,,~,:i•·i' on ' U 
• -- ": .Jl-..L_L ) U V VI • ••. ; ·--· ··"' \_ .•• ... ~ . ;,, J • • ' l.J u( vl ..L. CJ., l,J \.4 

d 1 ., ~ . . ,,, .,.,. "· . 1 t' ",, uque. .!.e , · .,;ii·se c.es soc1e·c;e::3 c. ,3 p ·e ·c •:i,s:r.~. ".!0 __ 3 a C·Jr:.son :1• -~El r,re ·,; ae 

117" 923 . li v.reo, :..~ [;:Y,: 72.:-nisn1ent. 'J, oo::1ser,t::. des subvenc:~ons 8: é ] evf:nt à 

réserve que· J.2 :m:·~_J: c10 ;;.'c1v:'i.o~.'.-:; r}r ;:3 tfit::_1;c,::-,t;~: :,.:, èér 2~;s"~ r . ...,:: ?OO 11.--r:reJ, Ces 

subventions vJ.e:nucnt ' en dé c'l uct :i.œ1 dos ::7:cêt::i, D'3s s1Jb \'• 1:c~·:-. ::.c:.r; :::0:1;; ége,lcir.ont 

F.. A:1 1:: ietr.,. ,:1.ce s ocial~e-~ r• _o co1Jr c .• 

11 n ! exista }X~iJ de CJ,.Ci~Gèr..J.:-J é,_ :,--:,, :J, .v.J. · .. ·.:1c,-Jc 

vie i:;.:c.k, J. :;.:, :.J ;, d~S :ge nse::i de s e :!'.'v ice ·:1oeial Re so:::-,t éLevi es en 1>~·7 :'1 

de secotn•s o:s.t :. )Urni dGG s :-plc< ::, c.1 t) court 

durée ,~ '.,"JJ.\1s ,:. ., ~-1. ~;-=,o pe:csori_11.es entra'inant ur.,e dér,en:ie C::2 '.)JJ ,lv/ 6 livres. 

Les ...Jec c,11r-, c.1:;: ind :~.t::; .mtE se oont · élèvés à 20Q. 6'-~8 J. i vres . '11-.l 31 ::sa:co : 19'n; 

il :I HVa:i.t .1.4.J.!05 in ~. lgents '.--~_:_ i,· . dont 11 .• 802 :coce1rA :..s:i-c •me :7.;.:è.emn.iti 

hebcJ.oriat! a ire) 2 o :503 é ·c::i:i.e:.t ::;iens i mmg,ires d I as ile3 ( u:n d!:' ns c}ê . .'."J}JJO :;::.!•ois Je) 

ot 1.291 étaie:1t C. os ei.::':'n.nts nJ.::c é s dans de s fo-:r; :::,s . cl:-:::,ri tc.::i:r.so ou de Fs écoles .. ·- . ' . 

f onctic··,·-,c ·.·, · -.c <0:~,J:~ <-:, ~n::.:clr:; __ <"'J..ir,s 0~1 

e.t cl e _do:;.1.s ; eJ les od,.; dépen sé J~o . 870 liv:cns ,, 

F.G. St-:i.tist~::; de ~-2.. '.::2'.'il.il~.œ.l::.t s e t .'1 9sc:::l.r:tio:n d,l-1. u:;r3 t2o,·,i,:, J2§na_l. 

I 1 88Ju. w :."'\' é:· ,·,J •1 6" T8DS"'l•cr ,::,s·ie ·.-:·<:< I1" r l'8 ~ ' " 'l f' c-o-/ · T :' Jf'.I ••ésU'!J'J6 8 .J.. ~ -'.t • ·- .,. ..:> · - . :-; C·-- ":' ... J.. v i.;;i J t.!.c~· ..... ~ .\J J. .., c, J. li Y. ·· ·•-.... .L · . ... ·'-" icL 
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La polit'iqùe suivie en mn.tièro d'enseignement est de créer. toutes les 

écoles primaires nécessaires et de li:o doter de personnel; d'organiser 

des crèches. et \des écoles ' niatérnelles, . de donner; après onze ans, une 

instruction sécbndaire à cert .. ins · enfants sélectionnés, d'assurer la 

formation professionnelle spécialisée et de développer l'instruction 

supérieure au moyen de·bourses .nccordées à un nombre limité d'enfants, 

11 instruction '· de la: ·masse et finalement 1 1 instruction o:t,ligatoire. 

Le problème fondamental consiste· à assurer 1 'instruction d'un nombre 

d 1ehfants toujours ; cro:l.ssant, avec les ' fonds· disponibles malgré des 

dépenses unitaires ·cri,iasantes et: .1e besoin d'améliorer 1 1 équipement. 

' .. AÙx· termes de· ' la Constitution de 1944, l 1un· des · cinq membres du 

Conseil exécutif élus· par le peu'ple a le titre de. Minist.re de l. 1éducation. 

It: e'àt de descendance · afr1·6'a:ine. Le personnel du Dé:partèrilènt de 1 1éa.ucation 

. ·.· :. a~ssi bien .. le pe~sonnei d'administration que le personnel de secrétariat -

est indigèh~ à quelquee :exceptions près. 

Uno Commission do 1 bnsoil3llGID!mt, où 1 rEglis8 est repl:îésentée, 

s 'occu:p3de 1 1 inetruction élémentaire; la Commission des· écoles de la 

Jama'ique a 'èccupo à:~ l''éducation secondaire; des Comi tég : consultatifs 
. . 

. distincts s'occupent des écoles techniques et des écoles professionnelles. 

Ces groupes sont essentiellement jamaïcains. 

Le . total des dépenses coneacré~s à l'éducation a été de· i .114.227 livres. 
1 ~ -. 't " ~ : • • i , , . < • 

L'aide du Gouvernement métropo'Jfü:dn s 1est élevée à 129,352 'livres~ Les 

contr.itlutions. de l'Eglise .à 1 ' instruction se présentent sous la forme de 

services (direction) plutat que sous la forme financière. 

Il. est parvë~~ des renseignements sur les b~timente .·scolaires et les 

pr~~amm~s et sur la lun~e véhiculaire, mais 11.s n~ ' ·~ont pas réJ.umés' ici. 
. . . . , , . . . . . r 
Des 'occasions de recevoir une instructton supérieure CH;1·e,nt off'ortos 

en O?tobrè 1948, quan:<f 'p :Û~ive~oité dea Ant
1

illes ouvr1ra des cours . à :·un 
,, • \' : 1 / ' . :. ·, , • 

certain nombre d'etudiants dans son ecole de medecine. 

La Faculté des arts ët celie des adiences doivent ouvrir en 1950. 

C~tte. Unive~s~t{ et' le Coliès~.· Saint-George, collège 'subventi~nné, pèrmettent 

à un petit nombre ,d 1étudiants de passer les ·Ext~rnai .Ezam,inations de 
. . ' ·, . I 
l'Université de Londres. 

'D'autres étudiants ;eçoivent une formation univ'ersitaire fums le 

Royaume-Uni, au Canada et aux Etats-Unis. Un nombre lilllité aè· ~ourses ., : . 
leur. es't offert. 

Les possibilités d'instruction systématique offert~s aux adultes sont 

très _restreintes • 
.,,,.· 
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Il y a 750 étud.iB:Ilte inscrits pou,r ~~s .cours du soir à l'école technique 

de Kingston. Un service d'extension de l'Université des .Antilles organise 

des conférences dans diverses villes • .L'Institut de la Ja.ma.lque organise 

des oonfér·ences et des concerts. 

La Jruna.ica Welfo.re (1943) Ltd., largement subventionnée par le 

gouvernement, est la principale institution d'instruction des adultee .- dans 

les régions -rurales. Son progrrunme -d·'amélioration des méthodes de culture, 

d'amélioration du logoment, du régime alimentaire, de la coopération, de 

l'épargne et de l'instruction, connaît un grand .succès. Le Lande Departement 

remplit un programme analogue sur une moindre échelle. 

Quelque 1.500 étudiants suivent les cours de l'école technique .officielle 

de Kingston, qui, dans ses cours du jour et du soir, donne ·~ enseignement 

portant sur .les constructions mécaniques, le bâtiment, l'enseignement ménager 

et los questions commerciales.. Il existe trois centres officiels: .de formation 

·~ra.tique I<mr 11".!o . e~r~ç,::,R, ot un P.our les filles, tous située dans le~: 

·. régions rurales. La fcr:-..a.~icn y est surtout agricole et porte égale~e:r:it 

·sur les techniques connexes. Trois cents ger~ons et 60 filles environ, 

dont l'âge. s'échelonne entre ,15· et 2o ans, sont inscrits pour des coure 

dont la durée ~arie entre deux ou trois ans. Lee étudiants. particu,li~rement 
a ' • •, 

doués peuvent entrer à l'Ecole d'agriculture de la .. Jamaïque ou à 1·1E.Jole . . . . , 

technique. Des bourses d'études coillI!l.erciales et agricoles sont accor~ées 

chaque année. Le gouYernemont offre un certain npmbre de bourses 

pro~essi.onnelles. Des apprentis . étudient pendant deux ans, do.ne des 

fermes-écoles,l'o.griculture appliquée, la culture collective et le civisme. 

Le recensement de 1943 a montré que 26 pour 100 de la population adulte 

ne savaient ni lire, ni écrire. Environ 74 pour 100 des enfants sont inscrits 

dans les écolos. Il y o. 185.653 enfants inecrito dans los écoles prima.ires, 

4.541 da.ne les écoles secondaires et 3.562 da.ne d'autres institutions~ Parmi 

les inoti~uteurs 3.477 sont. indigènes et 124 viennent de l'extériour. Les 

instituteurs des écoles prinniros doivent satisfaire à certaine examens 

d'école normale. La p~upart dos m:J.Îtres de l'ensoignemant secondaire ont 

des titres universitaires et cortnins ont un diplôme d 1enseignement. Un 

certain nombre d'instituteurs adjointe n 1,ont quo lo cr:r·\:: ~1ccit d'école 

supérieure ou leur diplôme de fin d 1études secondaires. Il y a un maître 

pour 53 .éièves. Les sommos prélevées sur les revenus et le8 fonds locaux 

pour couvrir les dépenses d'enseignement représentent 13 s. 11 d. par 

h~b1:tant. . ·.: .· 

Il eot parvenu des renseignements sur les institutions culturelles 

et pédagogiques, mais ils ne sont pas résumés ici. 
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Le territoire se divise en trois régiono topographiques: la plaine 

cStièro , le . plateau central et la :région montagneuse de l1inté:deur. La· 

variété des récoltes est plus grande 
0

qu0 da~s. la :majorité des autres Îles des 
' .. . , : . ' 

Antilles . Les ressourèes les plus importantes sontJ.es cultures alimentaires, 

lo sucre et le rhum, le bétail , la banane, la noix do coco, les agrumes et le 
,A 

tnbac. Il y a 105 .9yl hectares de forets, dont 90.132 hectares sont dos 

réserve s forestière s. Dix pour cent seulement des régions forestières sont 

productives. Cette partie a été surexploitée et. comme bois d 1oeuvre il reste 

peu à ab~ttre . Douze cents hectares sont nctuellemont réservés aux 

plantations de jeunes arbres destin0s à fournir du bois d 1oouvre . 

Les dépense~ du Département do 1 1agricul ture se sont. élevées à 

89.870 livres. LR superficie du territoire est do 1,127.600 hectares . Sur . . · : . 
co total il . y a 153.200 hectares en culture, 124.800 hectares cultivnbles 

~~is inexploités, 238 .000 ~ectares de p~turages, 123.900 hectares de bois 

et 78.000 hectares consacrés à d'autres usage s. 

Pond.a.nt l 'année 1947, une superficie évaluée à 26,416 hectares, plantée 

on canne, a donné ·l.629.189 tonnes -de canne et 170 . 254 tonne~ de sucre; \ 

;7.437 hectares de b~naniers ont donné 11.728~000 régimes; 53 .000 hectares 

de cocotiers ont dorm.é 140.065.000 noix on 1942. 

Il y ~vait 225.736 bovins, 25 . 462 muloto, 51.241 .gnes, 217.985 porcins et 

261.817 caprins en 1942. · On dispose chag_uo annGe 1~s .. pea.ux do 30 . 000 tStes de 

b6tail. 

On trouvo sur le territoire dea sucreries modernes et des usines pour 

lu traitement du lait, du cGfé, du nnïo, dos noix do coco, do s agrumoo, <1oo 

to:mn.tes , du tnbac ot du sisal. 

Un matériel moderne ost utilioo c1n.ns leo chnmps de canne. Los engrais et 

los différontG typeo do sol font l'objet d'étud.es , Op. procède actuellement 

à cloo expérioncoD pour obtenir uno race tropicale do vaches lai tièros, en 

utilisant dos zébus , la rc.co do Jorsoy et celle du Holotoin. On procède 

uga.lemont à doo recherches on vue do ln produc.tion de vnriétés améliorées de 

bana.nos, d'agrumes, d.' r..vocats, do mngucs , do cnnno, do ca.cno, d0 café, do 

céréales, do légumineuoos,, do logumoo, d 16picoo, d'huiles et de fibres . Ln 

1 utto contre les ncl8.dieo do s plant0 0 oo limite à l'emploi do fongicide A 

utilisés principalomont pour combattra ln tache . du banc.nier . 

Le s principc.ux centres d 1onsoignemont et de recherches agricoles sont 

l'Ecole d'agriculture de lo. Jemo.Ïquo, d&ux. stGtions d 1expérimon-m.tion agricole , 

une sta. tion de démonstration ot 48 0entros d 1e.mGlioration du cheptel .L'mdustrie 



du sucre a créé une organiaation de recherches eur le sucre. 

la principale .. f .o:rne do tenure fonc ièrc eet ln pleine propriété, ruic on 

procède actuellement à des expériences pour établir un syotène de location à 

bail. Une superficie évaluée à 970.22~ hectares est actuellenent cédé?, 
. . 

34.749 hectares sont en cours de cession, 124.294 hectares sont inaliénés . 

Il y a 717.467 hectares de terres agricoles dont 42b,449 hectares sont­

exploités par des propriétaires, 45.292 hectares po.r des locataires et 

24.5.525 hectares pnr den régiesoure. 
Ler:: crédits réservés o.ux acriculteurs sont fournis ·pnr des actionna.ireo 

privés, deo entrepriees de construction, des coripagnieod'nssurances, des 

banquee co11nerciales et les 120 sociétés de crédit ~gricole ou banquoa 

coopérativ'es populaires. 

Le Départenent du cor,r.10rcc et de l ' industrie organise. la vente des 

produits agricoles du territoire. Poùr encourager ln production agricole 

d.est1née à là consoru:iation inturiaure, le gouverner.mnt n fixé un prix .oinil:1u~ . " 
garanti pour 1 1.annue qui prend fin le 30 scptenbre 194b. Ce prix sera gnrantj 

pendant uno. nouvelle ann6e . Lez cultiva tcurs sont l~ bres de vendre à d.ea 

institutions :privé~s si les prix· en vi{sUeur sur le r.nrché sont supérieurs 

aux prix minirn garantis .par le gouvernenent, 

Il y n 12 cei:;itrales Diesel, 3 centrale3 hydro-électr:J,.ques et une centrale 

thermique . La prod.uction d'unergie électrique a atteint en 1946 près de 

46 rrl.lltons et à.eni de kilo.ro.tts. L'utilisation de 1 1énercie électrique so 

développe dans l'industrie. On coreipte 25 sucreries disposant chacune d ' une 
' ' . 

distill~rie; 15 machines riour clécortiquer le riz; 2 fabriques d'huiles . . 
cones~ibles; 7 usines sidorurcigues; 6 fa.briques de vÉltencnts; 1 fabrique <le . . 
flenoule de nn'is appartenant au c;ouvernenont; l fabrique d'allumettes 

subventionnée pur le go1r:erneoent; 1 fnbrique de lait concentré, subventionnée 

par le gouvernement ; 5 fabriques de confiserie et 1 fnbriquc de levure 

alimentaire. 

LeB tapio, les chapeaux, les oacs, les clmusnures, les rond.ales et les 

articles de nouven.utcS sont le.J :principaux proclui ts de 1 :a.rtisann.t, La 

Jn.nnica Helfnre Ltd. encom·ac0 cette induntrie avec une ,mbvcntion annuelle 

du cou-rernement de 30.000 livrcc . la toto.lité des aYoir;:i de 58.5 sociétés 

coopfrc.tiveo et de groupes de crédit , qui comptent 04 ,549 nembres, s 1élèv~ 

à. 126 . 215 livres sterlirg. 

D, Hive:rn de yie 

Le r evenu du territoire n ' cct ulevé ù. environ 72 i:tlllions de livres 

ntc1•linG• Le revenu par ha.bitant oto..i t évalué ù 55 livre2 par an. Cinq i1illü 

ncu:i:' cent ql.intre-vinct-dix-neui' persounes ont §'.l.(.7lb 200 livrea ou. moino, 

b.623 personnes ont G3,Qlé Jusqu ' :·, 500. livres et 3 ,605 :personnes jusqu 1 Ù. 

400 li ·.-rG :è • 



A/566/Add ,2 
French 
Page 71 

Leo prix de diétnil de ccrtc.ino produit~ do be.ou, exprimés on penco par 

livre , sont les ouivnnts . P~inoon calé, 11'1/4; riz , 10 l/4j semoule de 

rna.'is 4 l/2j farine} 5j iric.ndc, fro.'Îche, 12 . 

A .lo.. fi? de 1947} l 'indico du coût d.:) le.. vie: .était de 206, 29 en prenant. 

comme bn.oc l ' indice: 100 pour lu moio d'a.otlt 1939 . 

E. Cornnun.ico.tion s ...f..~ treiwuortrJ 

Dco czpéd.i tiono <lircctGfl sont ur.eanio0oc vorn le Royaunc-Uni, le Canada 

et leu Etc.ta-Unis . Environ j5 1:i.encu o.c· no.vica.tion dosrwrvont le t:;rritoirc 

par sc::i cinq ports . I.l y a 13 qno.:lo :\ ran3ston . On utilioc une voio i'luviald 

intùriourc . Lo. longueur des voio3 i'orr6,lB cet è.c 370 kilomètrco . Qm::.tre lignes 
. . .. . ·-··~ -· ~ .~ .. -- . 

a.éricnnco font uuc..gc des dr:ux c..éru~~o:r.108 . Il y o. 4 . 100 kilomètres do roÜtcs 
princi:i;:u.loo et 7 .100 kilomètrco ùc ruutoa uecond,.1.ir00 . Sur la totalité, il y 

a.li. 740 kilomètres d.c routoa à rovôtcmcnt , Il y o. deux compagnies t616gm:phiqucs 

et 6 ,237 rü,onnés c.u télvphono . 

F . Fi nn.nr.cs publiguon 

Lcé1 dél)enooo du Gouvc1·ncr1cnt ne rJont élevées à 7 . 851.029 livres , 13 s:.. 
9 1/2' d Le revenu norma.l du -ouvcrncm:mt a I est ékvé à 7 .846 .262 -livres . ' 
6 a .. · üd , Los su1)Vcntions è.o le:. r16tropolo ne oont élevées à 519 ,166 livr os 

13 ,1. 8 a • Loo principa.loa ::10urcoo de rc\rcnu Dont J.os douanes , qui ont fourni 

3 . 081 . 432,livroo, et les impÔt1J c.iirc-1.ita, qui ont rr..pporté ·2 . 924 . 807 livres . 

L ' impôt sur le rovonu oot l'ix0 ù 7 :pcnoc pour chacune doo 100 premières 

livres ot à 7 pcnco oupplén'}nt1irc·c ù. chc.q1.~~ tr,.nchc Juivantc do . 100 livres 

jusqu ' à Goo livre., . Loo Sociot00 sont inponuc ..i ~u tu.ux do 7 shilling €i pence 

po.r lh"rc :.:terlins. Les rov0nuo :privo.J dvp~~i:.:::1nt 2 .ooo livros sterling oont 

fra.ppéu cl.lune ourimpordtic,n de 1: :.JhiJ..Ling 3 ponce pur livre pour les premi~rcs 

1.000 liyro.J, et -do. 1 ohillinc; . .3 pcnc...: ù.c; __ Jùue n cha.quc tranche suivante de 

1.000 livre~, ~ 

G. Banguc c~ cr6ù.it 

L'):J rcmno1guor.:i.onta omroyC.:o pcrtvnt ,.rnr 10 nonbre des ·oa.nqueo . 

H. Commo~cco lnterm .. t ion::.l 

la vo.J eur tata.le des im:portr?,tion:.: pour l ' ~mncfo 1947 a éto de 

18.942 . 877 llvrco . Les princi~~ux produi to im.portlu utuiont : leu viandes, 

160 -07 1 · 1 ' ' 1 I") ~'2" 4° 1
-:: 1 -· t , i 949 111 livres . ) i vrco , es ceror. es, .:.. • r o. ,_u :i.•.-roo c _-2 po oson, • • 

La vakur totnlo doo c.xportntiorw ::! Jté de 10 . l'il.038 livres . Los principaux 

articlco d ' exportation ont été le ::; frnlta et loi.3 oltfo.gineux, 2 . 343. 955 livres , 

le sucre, 2 . 711.052.livrosj loo boiss,.:iuG 2.72,.1~06 liv-.ceG et le tabac, 

911.656 livres . 
" ci . ci." 
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Leo importations on provenance du RoyQuno-Uni oo sont 6lcvéoo à 

3.795.869 livrco, du Canadc.. à 5.~01.774 livres, doo Etats-Unis, à 

6 .• 386 . 132 livreç . Los cxporta.tiono vero le Royu.umo:..uni oe sont élavées à 

7 ,905 .195 livrcn; vers le C-::!..n..'"1.cl".. ·à 1..262 .oo4 livres ; vor3 les Etats-Unis 

à 303,931 livrcn. 

Pc-nd:'1.nt l'a.nnéo 1947, des accords ccr.uncrcie.ux ont ét6 cignéo avoc lo 

Miniotère du r~vit;1illcmont d0 Grande-Bretagne nu ouJct du prix dos bananco 

de lo. J.'J.Jll~Ïquc. Dos e.ccords ont 0g::i.lcr.1cnt ôté DiBné~i 1:.~vcc d'autrco tcrritoiroo 

des Antillêrn ~u su.jet do ln lini t~ttion do,J ir.iportn.tion:J et dco oxportationu 

d 1huilcu ot de: grr..iGooo. 

I. Prog;~mr.1c a de dévclom1cr.1ont 

Un programme tlo dévaloppcnc·nt de ù.ix c.µr: OJt on couro d I exécution à la 

Jc.ma.Ïquc dcpui3 avril 1946 . Il oot financé p~r doa 0011noo provoru1nt du , . 

ro·rer1u générc.l, d 'cnprunt::i c-t do ::mbvcntiono du gouv0rncmont métropoli ta.in. 

Les dupcn:Jcs ouiva.ntcD éta.icnt prévuoo pour 1947/48: 

So~œico ~rov0nn.nt du rxvonu gén0ral (y comprio lco 
oubvcntionJ et le:J r,rot;:i do l:·. 1:iétropole) ••• 

So.r.inoo I?rovcmnt dco 01'lprunt ;: vcr.003 en -rcrtu de 
la. loi 55 do 1947 • •• 
Projc:to déjà. en cour:; d ' exécution c.ya.nt 1947,, . 
Pr0yision:::i de ir&-ncn;:ic.::.: pour d.J nouvcn.ux projeta 
( 1947) • • • -

En livrco 

416 . 000 

Le plan d 1ü.I:J.oliora.tion de 1 1 ::>.griculturc conc (;rmnt la. conocrvc.tion du 

sol , 1 1::i.pprovioionncncnt en c~u et l'n.pprovi~ionn0ocnt n6cco3airc pour paror 

au IrD.nqu~ de phooph::i.tc ot de ch~ux ~ 6té r..1;:i on applica.tion, ot une 

o":'ga.nioc.tion centrulc ~ uto conatituée pour élC:vcloppcr dco groupco · de petite-a 

propriéto;:i da.m! lo plup:irt de;:; dL.:tricto . On :propc.rc a.ctuollcocnt dco tcxtco 

de loi porte.nt crér.tion de b. Yrüï.r.h:'. Vn.llcy (bnd.) Authority. 

Leu progrc.r.Jne.J cb duycloppci:,(.nt !~rlvE~ :port.:..nt our lem fa.br.iquao 

.dB ciment, do textile;:! .__ t tlc 'hout,.m~, e t th} nouvc1lcEi ccntra.L'--o .:iydroolectriquoo\ 

asno deux cc:mtrcc . Deux nouvcllGJ s1icrcrioG cont ,:,n conutruci;ion. Une demande 

d 1cxplo itc.tlon d00 rcooourcc~ de C..YJ)OC: ·:. i:té dépo:.:é0 a.uprèc du gouverncmez:it. 
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FEDERATION MA.LAISE 

. La Fédération :malaise, située en Asie sud-orientale et occupant la 

partie sud de la péninsule malaise, comprend les Etat~ de Perak, de Selangor, 

de lîegri . Sembilan, de Pahang, de Johore, de Kedah, de Kelantan, de 

Trengganu et de ferlis, ainsi que les EtabliGsements de Penang et de 

i1a1acca. Sa superficie ost de 50,850 milles carrJs , sa population , de 

4.878.000 habitants, 
. 

k. :plus grande partie du :pays est montagneuse et 

couverte d 1 épaisses forôts. Lu. Fédération no comprend pus. 1 1 Île de 

.Singapour, qui constituo une entit(; politique distincte. 

II. Condi tians soclalus 
. •• ', 'i. . • . 

A. Problèmes sociaux poséo par loo relations raciales et culturelles . 

Il n'existe aucune mosure discrjminétoiro à l'endroit de la population 

ind.igène . 

B. Si tua tion de la n:..in-d I oeuvre c t. de l'emploi. 

Lo. 'poli tique sui v :i.o t6nd à encourl'..(sor le sy:ndicalisœ déoocra tique et 

ù instruire les travo.ilLurs des quoetiono do contrd. _c.ollectif 1 â.o 

conciliation ot do :r.iétU:.i.tion, ot olL; vise à c.bo::i..ir lo paternalis100 actuel. 

dons le dol.llP .. ine de l ' cnploi'.C e oyot ~Jne ayant hc.M.tué leo travailleur& a. 

recevoir gratuitement de leurs employeurs de no~breux avantages tels que le 

logement, la nourrituro, et les soir;3 mécÙcaux i 'ils répugnant à' participer à 

den systèmes qui leur offrent ces avantages du1.n l 1ïndépendance. 

Ln difficulté do procurer à bar; prix aux tr:....vailleurs du riz de bonne 

qualité poso un problètn spécial. 

Los principales c~tégories do onlarié2 8ont : les travailleurs du 

caoutchouc, ceux de la culture du cocotier ot du paL'!l.ier à "huilo et les 

tro.vo.illours des minos d 1 étain. 

Les se.la.ires œnouels myens, pour les horir:1os, s' établissent col!lrlS 

'ouit : Travailleurs doo plantations do caoutchouc, de 37 à 50 

dollars m; ouvriers d 1 uoiuo, 47 à 77 dollcrs ; ouvriers spécialisés et 

somi-spécinliséB, 51 à 120 dollnrs . Loo salniroo dos fo:mmos dans 

l'agriculture et dans loo uoinos sont lésèro:t:lùnt inférieurs . 

Il ost d'usage cour::..nt, do.no le. Fédér~tion, d'accorder des avantages 

on nature, dont beaucoup sont exigéo p.'J.!' ln loi. Ils comprennEmt, par 

exemple, des produits nlinunto.ireo, le locemont, l'assistance rnédicalo et 

l ' assistance aux cnfcnto, et l ' instruction . Pour lo s travailleurs do 

l'industrie du caoutchouc, la valeur de tols avantage s es t e stimée à 

Il Noto du Soorétnrint 

"d .. d.. Il 

l dollar r:11l:1io :: 47 ccnto ., 1/2 des .Etats-Unis 

= 2o. 4d,(sterlinè 
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6 dollars 40 par 'I!lOis, alors que pour les ouvriers spécialisés et semi-!. 

spécialisés (y cn'Iii:pr:1.s les ouvriers des mines d'étain) bette valeur est 

eotir~o à 18 dollars par :nois. 

Lo. journée dE) tro.vnil est de 8 heuros et la nominé de travail de 6 · 

jours. L~s heures supplénentuires sont po.yé~s nornalor:ient à ro.i~on de 

150 pour 100 ù.u se.ln.ire de base • 

DeG ~Toupor.lGnts ~atronuux et ouvriors pouyont so constituer , en vertu 
.. . . . . . . . ... .. ... ~ ' . . 

du Tro.rl::i Uniono Enac tœnt: (OrclonnPn<JG our los s.:rncl.ico.ts), qui exigo que los 

compt,"Jn a..-;n oyndicato · a..:iont vêr1fioa r,ar uno poroonno qualifiée . · 

· Au cours de 11ü.nnéo 1947, L.rn tre.vo.illeuru dor:l plantu.tions et. des ninos 

ont orŒ,:Jnisé des oyndicnts sJrioux. Il existe nu total 289 syndic~ts, 

réunissant 199 .220 riembreEi .. 

Lo dévcloppeœnt du syndicc..lisno a at10né les patrons à conclure à présent 

des contratz avec les représentnnts des syndicats. En cas de différends, on 

a recours tout d ' abord à lQ r:IDdiation do s fonctionnaires du Départer::ient du 

travail • . Lcrs~u ' il n 'c pas étu possible do pa~verir à .un accord, l'Industrio.l 

Courte Eno.ctmn t ( Ordonncnce sur les Tribunc.ux 1nduatriels) prévoit la 

conatitution de consoils d 1a.rbit~ago (Boards of Arbitre.tian) , de Tribunaux 

d 1 enqu8to (~ourts of Inquiry) et d'un Tribunal Industriel (Industrial Court). 

Au cours de 1 1 r.nnée 1947, des conseils d 1 o.rbi trago. se sont consti tuéG pour 

réglor doux diffurends e;r'O.Vcs. 

En 1947, il. y a. ou ~60 conflits du travail, dont 69 nvaient cor:n:nencé 

ôn 1946. Iis intéressaient 69.217 trnvo.illours; 696.036 journées do tr~vail 

ont 6té perdues. 

Loo trc.-vo.illeura sent protu50n dc.ns uno la.ri::;o œsurc pa.r le. 12 .. bour 

Ordirwnco (Ordonnanco sur "lt:J travail), qui intordi t de leur fo.1ro s i~er 

dos contre.ta do tro.vc..il 6cri ts , ot di:::iposo quo los .contrats vorbc.u:x. no doivent 

pa.s tlopo.r,oor un noio . Cette Ordonnru1co porto 6go.lon:mt sur ' los :mod.oG .. de 

coscation du contrc .. t dù trc.vo.il, cur los pona.lit6s , le :po.iom:mt et le 

priori tu cloo co.laircs, leo rocln.mtions rolo.tivoo a.ux sa.laircs, 1 1 intorâ.iction . 

du tr='..vdl de nuit paur los fo:r.rr:mJ o t los aè.olosconts, 1 1 inspoction des 1.foux 

d.,:; tre.vail, los allo entions-ru terni té, lo logement, lo contrôle do 1 1 oau, 

l'hyciùnc: et la. santé publiquec, l0s dispoaitions rolo.tivos aux questio:i.s 

~0clicc.loo ot hoopitnlièrco, ot loc stc.tistiquos . Il oxisto d ' a.utroo lo:s 

cl1J protocthm, toll0[-; quo les ordonnnncù s rolativos aux onfc.nts ot aux 

c.dolctJGonts, ot . 2 .. ux consoilo dos oc.lciro s , 1 1 ordonna.nec sur los a.ccidonts a.11. 

trv.ve.il, e t loo ordonnD.IlCGS rob.tiver; à 1 1 outillr..ge, aux tribunc.ux 

inrluGtriol3 ot c.m: 3yndice.ts. (M.::·.chinc3ry, Industric.l Courts and Tra.do Unions 

Ord.in:::ncc G. ) 
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~ --1-~?r~i.{l:1.?:9, -~a ... n.:-1:.:.u.:i.-~ 1 oeuvre prôvono.i t en grando · parti& de la Chine 

e t de l'Inde. Mais l ' innigration est a.c tuelleœnt r églementée et la 

Fédoration ne dépend plus des autres pays, pour le recruteœnt de sa 

nain-cl' oé"uvre : 

C. Hyp.iènEJ et so.nté .puolique 

Los .principaux problèœs -d 'hygiène sont la lutte contre le paludisœ , 

lu tuberculos.e pulnonairo et lo pimi, et la. prévention de la -petite vérole \ 

et d'e.utres mladies infec tieuses- graves . 

En 194 7, il y a eu· des a:ci6lioratior1s dons les installations ck drainage 

a.ntipaludique,-·qui avaient été endm:mngées pendant lo. guerre . Le. plupc..rt 

des Etc.ts do la Fédéro.ti.on possèdent en propre une légis1a.'tion· inotituant 

clo fl :r..esures do lutto e.n.tipaludique. 

Lo Code du travail contient certo.ines dispositions traita.nt de ces 

problèoes, en ce qui concerne les· plantations de caoutchouc et autres 

e x:ploita tions situées dans les zones rurales . , 

On applique_ actuelle_n:int de s progra.rnr:ies ~e lutt~ contre la tuberculoso, 
' . . . . 

où figure l'élimination des conditions insalubres et du surpeuple:cient des 

ville o . 

Avant le. gu~rre, 

vérole . Cependant~ · à 

o. écl~té en 1946-47 . 

l e territoire était pratiqu~ment 'èxênpt de la petit e 

la suite de l'occupation Japonaise, une épid6IJ:ie . 

Los :manifestations sporadiques qui se sont :produit?s 
, · 

depuis ont ou probabloment pour cause 1 1 il:)ffiigration clande s tine en provenance 

des territoires ·voisins . La plupart dos Etats ont leur organisation propre 

pour l~ vaccinatio~ dos enfants on bas-âge et des éqoliers • . 

En co gui conçcrno les autres mlo.dies infectieuses grèves, il r.' y o.. 

GU quo deux CUS do'cholora, tous deux importés . 

' ·. °Ind6pmdo.I:Dl3nt do lu "ection d'hygiène, du Scrvioe de santé nt de ses 

dis pensa.ires m::i_bilos qui donnent, dans leo terri toirea urbains et ru:ro.ux, 

uno instruction cHoœnto.iro en mtiùre d 'hy5iène qt do santé , un Ci::œt3.in 

nc:cibre d'cutros 'organi~utiono s 'occupont l~ l' ~nsoign.erœnt_ de l'hyeiène . 

Dos controo et des sous-centres do protection de l'enfance organisent des 

confcfronces e t des dumonstra.tions our 1 1 hygHme, la nutrition e t los so ins 

aux :r.ièrco ot aux enfants . : Des coure do r:ranlers socours et de soins à. 

1 1opf~co sont organisés dans- los 1;coles e t 10 Dépe.rter.ient de l'informn.tion 

m~ne o~mpagn.e potœ o.mélioror los conditions sanitaires dans les -v.illes et· 

dons les villages . 

Los cio:POnses du Service, ·do santé et du Service médical <.m 1947 se :::iont 

Jlev6os ù 6 .111. 038 doll~s.· En dehors do cos services, les dépenses 

·a.ffér Fmtes nux travau:1(:1 :po:rnnnents do dr,.ino.gc anti:paludique, sont e.ssurées 

po.r lo Dépo.rto!'lent des travaux Jmblics ot par les Conseils I:llliliciraux on ce 

qui concerno los services sanitair es ounicipnux e t la lutte antipaludique . 

Il .0 _, ,, 
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Une sorJI:',0 de 30J503 dcllars , provenant du Colonial Developnent and 
1 

W0lfaro F1md a été consacrée ri des rocherches sur lo typn:us . do la.' brousse et 

d 1 e.utreo r..i!lla.dies. . . 
Il y n 75 hÔpituux edn:tnistrés p~r lo Gouverne:ment ot 164 hôpitaux 

:privés, conpto.nt rospectivoœnt 17 .452 et 6.~3(;i lits .• 

Il y n 421 nédocins (praticiens agréés), 21 dentistes dipl6més, 885 

infir!lièrcs (y conpris les religieusoc), 176 sa.ses-feIJI::'les, 1 , 029 crnsistants 

wdico.ux oi.. 154 inopectours de 11 hygièno . Uno Eco la de Médecine, à s·1ngapour 

o.snurc ln. form tion prcfessionnolle der., 116dec ins ot des dentistes ut délivra 

d.oo di'plÔ1:o o .que le Conseil G:5n6ro.l ù.eo ~eSdocins du Royuuœ-Uni peut : 

su.n.ctionnor. Il ·y~ des fc.cilités de forI:'llltion profossionnolle pour les 

infir~~èros , los seees-fetlI:lDa, los ~ssistants r~dico.ux, les inspecteurs de 

1 1 hyGiènc, les assistants radiographes, les auxiliaires de ln.boratoircs, le~ 

pho.rmcicnG ot los o6cc.niciens-dentistes . 

Yo'ici un rosuœ doo ste,tis tiquGs démgrn.phiques 

o.) Nonbre do d6cès 
Morte.li t6 i:ar 1.000 hc.bi w.nts 

b) 

c) 

lfonbre d.c naissnncas 
Natalité par 1. 000 hebitc.n.ts 

Vontr~ de décè8 d'cnfc.nto 
do moiiis d'un on 
Mortalité lnfc..ntile p::i.r · 
1.000 enfu.nts nés v i vrmts 

d) Princip~les r.nladie s 

Pic.n 
Po.ludisr.:e 
Tuberculose pulr:1onc.iro 
Brcnchito 
lhl~dios vénériennes 
Pnut•ti::mle o t brc,ncho-pneunonio 
Ve.rio le 

~); Principa.loo ca.uoos de décès 

Fièvre ù.' origine inc:mnuo 
Tuborci.;. l os) p1..J..lmonairu 
Pnou:monio sous tcu t0G 
GOS forr.lùD 
P~üudfo::,n (sous toutes 
Geo .forr.i.os) 

95.145 . 
19,5 

210.8~~,2 

21.555 
102 

Morte.lité par 1ro.coc 
habitants 

404,2 
78,2 
47,9 
44,4 

L.; nivoc:.u a.o le. nntrition, à on Jugor per los r,.mseignom::mts · cliniques, 

s 1 oot ~~rrJlioru c.u cours do cette; .~éc . Lo::; hospikliso.tions do m::i.la.dos 

a.ttuinto tlo béri-b6ri so sont n.b::'.iss6cs, do 1.396 en 1946 à 939 on 1947 . 

D. C,mri:~ tior:ri d<: lot3lri~:nt. '!. 
1 -

L' inm;i'fio::.nco du loc,:eœnt urbc.in es t un dos problèœ s les plus urgents. 

Il ,:;st r ::..rticulièrcirr.ant a.iE,-u à Korn!lc. w :ir:p:1:.;r, lr. :rluo· grande ville de la. 

F6d~r:1t.i.:-,n, qui ~ une populaticn d 1c;nviron 176.000 habitants. Dos rrogra.rnœs 

J.c, le5or.:,.::nt sont en voie de ré:::.lis2tion à Kou:ün Lot:~,urot d~a ù. 1 autres 

vill-J r: . 

" ...J .l i' 
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Voir le paragraphe I du titre 

1 1al'!l.élioro.tion du logement • . 

IV pour . lo programr.ie prévu riour 

. . ... . . . 

E. ·Assistmice socieÜè et secfo~s. 

Lo Dépàrterient du ··~~rvice' social pobsède ries office s de service s.ocfo.l 

clcns chàqùo Etàt et d:â:Îis ·~haqu~ .é to.blisd~r:mi.t, .ainsi que des off'icec 

fJEJConfüüres là oÜ l~s bes~inrJ : oont les pllts urgents, Le "Plan füdéral 

d' fü1sistam:e" adr.Jinistré pc.r le Dépcœte~nt, prévoit 11 assistance à · tous 

le s (9'.'0ÙpeG 'humains en état d 1 infêriorit0, partic~lib~erient a~X orphelins, 

o.ux vou~i'e·ô:, âux vieillards, aux infirœs. et 1:!-UX personnes physiqueœn,t pt,rr 
• ~-J fi-', ' 

nors.loœnt di:ninuées • . Les secoure doririé's en 1947 se sont riontés à 680.918 

dollo.rs 59 (en. es.pè"Ces 8t e~ nature). 
I ' • • 

En outre, il existe des services sp&ciaux pour la protection et 

l 10.ss:i.st2nco à apporter aux enfan'ts, o.ux jeunes femne~, aux jeunes {illes, 
'I' ~. , ... 

aux vièillards et aux infirnes. 

le Dépc.rte:zœnt oxploi te égo.iemei'i't, par 1 1 interr:iédiaire de la Fédér<Sltion, 

un systèno tle restaurants : c?l~ec~~~s· ·.'1:UÏ:. fournissent des repéls à bon œrché 

aux travo.j.lleurs, aux ouvrier2 et o.u public en eénéral. 

F, G.-Stu.ti::,tique è.c la crinlnalitê .dt description du .systeœ .J)énè.l. 

Il oct p~arvonu clos ronsoignomonts m::.io ilo . no oont ~as rés~és ici • 
. , 

H. Ronsol~enents sur le'J :proP«rannes on matière de :progrès social. 

Voir .lo. paro..graphe I do. J:G. ~·Dction rr , ;.· · : ., 

III. Conditions d.e l'enseignement 
. ' ~ :~ ·: ~. 

L1 obj0ctif à ' brève échéance do la réorganisati,on pédo.gogiquo d 1 après-

guorro, es t de ro m t t:re dès que :pos's i ble le s écoles dons leurs c?ndi tions 
. . . . r ·j 

entériouroo do fonctionnement ot ~e :prondre toutes d.isposi tians en faveur 

do COUX qhi n'cr~t 1f~ ;oCeVoir ù'inotruction pondant la guorre , 
' ' 

L'obJoctif . 
ù longue échésn~e est de refondre lo systè:mc pédagogique de façon à assurer 

, 
1

.,,., t ; ' • ' , Il ;; 

(1. tout0s los classas de ln colloctivi tJ un dévcloppomont pédagogiqu? ni~imun. 

La politique suivie vise à donnor l'instruction primiro grc.tuite daµs la 

lo.nguo ni.::. tornelle, en 1:'D.luis, en chinoiG, on tnmul et en o.nglnis, à enseigne.r 

1 1 r.nglaio dons toutes los écoles, et à donnor aux 
•4, H, 

filles cor:Jr1..e aux garçons 
r ' 

toutco leo fncili tés d 1 instruction, 

On cnvirmge d 1 assurer à tous le o ga.r(~ons e t à toute s le s fillo s , un cyclo 

minir.r:.1.1;1 cl I études prit10.irt'l s grs. tui to s :pendant six ans. 1 1 ense ignemn t 

comr,l0rentalre s'étend.ra cur un cyclo de ·doux à sopt ~.nnoor, d'otudos. On 

l" JG<.lrvor:t UJlU Grc.nb qunntitu clo plr>.Cus , dnm:I los écolos CCOpléi1on~n.iruD 1 f'.UX 

l':L:.vos cho:ï.'nis pour lour mérite do.no loc; 'éGoles :primaires. 

Aussit~t que possible, dec . iristitutours .formés en ·Malaisie, seront 

attachés aux écoles primaires et aux écoleo complémentaires. . Pour permettre 
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o.u."": M·:.l::,.ic cl. ' occupor los postes les plus élevés, dof3 incti tuteura qur.lif~cfo 

f.' : 1~ : ··~ c:1oioic pour ::m:t vro, t,H .C:uropc, cloa couro de vcr.focticnncncnt. . . 

La politique à longue échéance en matière .d'instruction des adultes· 

(y compris l'éducation des masses) est encore à l'étude. Cependant les 

cours du soir pour les adultes, tant pour l'enseignement ·général que 

pour l'enseignement professionnel se réorganisent aussi rapidement que 

possible. 

En ce qui concerne les autres questions rentrant dans la rubrique 

"Enseignement", les renseignements envoyés renvoient au rapport annuel 

sur ~'Enseignefilent pour l'année 1947. Au moment où-les .présents 

renseignements en question ont été réunis, ce Rapport n'était pas 

encore publié. 

Ils citent également des propositions tendant à la création d'une 

université en Malaisie, ,ropositions qui ont'été ngr6ôco en principe 

par .le Gouvernement.de la Fédération ID'llaise et celui de Singapour. 

IV. :Cbnditicnséconomique~ 

A. - C. Resscurces naturelles et production 

Les principales ressources naturelles sont le caoutchouo, l'huile 

de pa.J.Ine, le coprah, le riz, l'ananas, l'étain, le charbon, l'or et le 

bois, la noix de coco, 

La superficie totale cultivée, y compris les plantations de caoutchouc, 

de pallniers à huile, .de cocotier et de thé, s'élève à 4.311,220 acres. 

Les réserves forestières couvrent une superficie de 6.938.880 acres, ·et 

les régions reboisées s'étendent sur 30.155 acres • . 

En 1946, la superficie cultivée en arbres à caoutchouc était 'de 

3.215.250 acres; sur ce nombre, 1.895.814 acres représentaient des 

plantations i et 1.319.436 représentaient des petites propriétés m. ', 

La production totale du caoutchouc en 194'7 s'est élevée . à 645.229t>ncœ:.·da8]1118 
sèche ; sur ae total, 359.865 tonnes provenaient des plantations, et 

285,364 des petites propriétés. 

Pendant la saison 19'n-1948, une campagne tendant à augmenter la 

superficie cultivée en riz et à améliore~ l'irrigation et le drainage a 

abouti à ln mise en culture d'une superficie supplémentaire de 90.000 acres. 

m Une"pli.intation" se comP?se de terrains, contigus ou non, représentant 

une superficie d'au rroins 40 hectares et appartenant au m~me propriétaire 

ou aux mêmes propriétaires. 

moine.de 4o hectares. Rubber 

(note du Secrétariat) 

Une "petite propriété" a une superficie 

Statistics Handbook, .Malaisie, ·1946. 

do 
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... . , La :cUJ.ture du chanvre de Manille se développe aussi rapidement que 

le permettent les approvisionnements en semences. L I industrie ,de .l !.~~nas 

est en cours . de restauration, et l'on: défriche de vastes sup'erficies · pour 

les mettre en culture. 

Les chiffres officiels relatifs au cheptel étaient en aoGt 1947 
236.075 bovins; 189.126 buffles; 299.590 porcins; 152,631 caprins; 

21.786 ovins; 1.199 chevaux; et entre 3.000.000 et 4,000,000 do volailles. 

En r~ison de certains facteurs du recensement des porcins, le nombre . 

réel des porcs est presque certainement le double du chiffre officiel, 

c 1ést-à~dire 600.000. 

Les approvisionnements nécessaires pour la restauration de l'industrie 

d~ la p~che _étant: ar~ivé~ au début de 1947, cette industrie avait repr-is 

complètement en Jutn de cette année, . Au cours de l'année, les fabriques 

de glace ont été réparées et l'amélioration des transports routiers a 

permis de rétablir la distribution du poisson à son niveau d 1avant~guerre. 

Il y~ eu, cependant, quelques actes de piraterie et l'on a signalé 

l'emploi de la dynamite dans de nombreux districts , Ia station des 

. p~cheries en eau douce a été rétablie, vers la fi n de l'année, des stocka 

d'alevins ont pu gtre distribués aux propriétaires d'étangs. On a encouragé 

la production du poisson dans les rizières ; elle a contribué_ pour une . _- . 

large part à amé.liorer le régime alimentaire des paysans, j . , · •• ' • • 

En ce qui concerne la conservation du seul, la construction en terrasses 

et les -cultures dérobées se pratiquent régulièrement dans les plan~ationa; 

on y encourage les petits propriétaires . 

On a pu, en jugeant le~ différents types de sels malais, d 1après les 

normes des régions tempérées, les qualifier de médiocres. Leur fertilité 
, 

dépend des conditions optims de -température et d'humidité existant en 

Malaisie, conditions qui entraînent une humification intense et fournissent 

~ar suite en quantité suffisante les matières nécessaires à l'alimentation 

des végétaux. 

L'enseignement agricole est donné dans un collège agricole. 

Il existe 37 stations agricoles d'expérimentation et de démonstration 

et 48 stations pour l' étude du riz. 

Au nombre des services consultatifs en matière agricole, on peut citer 

1 1oeuvre de 38 moniteurs asiatiques dont les conférences, les -conseils 

et les démonstrations ont contribué dans une large mesure à runéliorer la 

culture du caoutchouc dans les petites propriétés , .. 
. En ce qui concerne le régime foncier, il existe des légiala~ions· 

distinctes ~ourles Etablisse~ents de Penang et de M:tlacca d 'une part, 

et pour les Etats r.a.lais d'autre part. Cependant, _une lésislation 

" cl. d. 11 

\ 
\ 

\ 

\ 
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a:p:plic':1-ble au Territoire dans son ensembie a; 6t~f protnùlguêe'·par-:'·diversea 

ordonnances en 1947. • ~: r 

Dans les Ete.blicsements, la terre a:p:partient au Roi ·; ·dans les Eta:ts, 

aux souverains res:pectifs. .. ,, ·· .. . 

Les diff'é:;e~ts :+,yp~s de i,ro:priété sont les suivants. Dans' les .:..-~: 
. ~ r> , "<:.. . . ': . 

Etablissements, dea concessions réglementées par la loi à perpétuité; 
· r . . . 

baux de 99 ou 999 an3; concessiona ·avec tous droits de jouissance et 
·, ··· .. ' " 

de :possession ; dans les États·, concession, bail, inscription sür -les 

registres des districta, (pour les terrains ruraux dont la su:perficie · . . . 
:tie dépasse pas 10 acres) ; cccupo.tion tem:poraire des·terrainà appartenant 

à i t Etat en vert·.J d 1 "..me licenè~ / et· occupà tio:i dëa · terrains appartenant 
. ' 

à 11Etat moye~n:,~t uLe ùe~ando àpp~ouvée, eri attendant 1 1inscription · 

du ti~r~ ;~~ p~oi:iété. L:. pol~ti~ue uct~elle "te~d· à restreindre· lloctroi 

à.es .concess iom à p9::..·:;::0"t.1.ïi té , en les remplaçant, dans la mesure du · IJoss ible , 
' . •. . . 

:par des baux ès 99 f.I.i.D. 

En 1947, le::; to~:·os r.r,:ç-::1:"te:~a.nt à 111::tat rer,résentaient 18.819,779 acres; 

les réserves ::e.laise:J s I étonè s.ient sur 8, 851. 710 acres ; et les terres 

cédées représentaient 6,4:ï~<936 acres. 

Un comité n ·:S~é cc~titul en 1:947 pour examiner les facilités de 

. .. c.z:_éd~t , ~is:poniblo: ë.~n'J le do~ine agric~le, et pour faire des 

recommandations conc~r1~nt ' 1e ·
1 
dév~loppemènt de ces fac ilités le cas échéant . . 

Bien que los effortc dépl~yés èans le pa.saé pour créer des 

coopératives aient eu un régultat m1diocre, l'exemple du succès rem~orté 

par Une société COOJ;:h·~tiV9 è~ vente dJ ~aout~hOUC en 1947 amènera 
. .. " .. 

peut"'.~tre d 1a.utre!3 i;roductours à constituer dof:I groupes : s imilaires,··;,• 

. -. . En .. ce qui:-c.9p.co,:,n€ les -p:r.oductiona ~inérales, les ' renseignements 
. ,•. .... .. . 

traneJD.iB renYoi<;,n·!; C.1l Bulletin i"/: St9.tistics Rolating to the Mining . . r"--··----
Industry of M~~~.!.!.: __ lS~~~. ··1 . 

Il existe 117 contrelea électriques, dont une station hydro-électrique 
. . : : l . 

d 1une capac ité de prC',duction de ?..7 .000 kilowntt.D , ,,• 
l 
I 

Au no~brc èeG rrodu i ts dcc us ines du Territoire se trouvent l~s 

huiles et les ffi.'?, 1:::: s c,o (nottt.D.!il~nt 

alimentaires, des ~::".'oduits à base 

et des vêtementa, ùos mr.,chin9s ot 

ia margarine), diverses denrées ·i 

a:~ .;caoutchouc ou de bois' des· textiles 
. . 

de 11 équi-pem.ent électrique. · ... · : 

te J. 1 industrie artisanale sont les nattes 

et les se.rc·:lGe. 

D, Nivenu~y}.2_ 

. 1 

on no dia:çoso r:.:.s encore de données chiffrées satisfaisantes relatives 

au rE>ve::u du Territoire et c.·-~ revenu par habitant. 

·~ 
\ 
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Les prix maye.ne de vente au -détail s I établisselft ainsi :pc··vr 1938 et 

pour 1947 

. 
Riz (marché libre, le 

iXl 
gantang) 

Poisson frais (le 
iXl ilO 

catty) 

Sarongs (de 2 yards) 

E. Communications et transports 

Catagories 

Navigation maritime 

Voies navigables intérieures 

Voies ferrées 

Transports aériens 

Routes 

( en do.:!.la:rs n:9.lai s ) 

1938 1947 
de 0,24 à. o,6·) è.o 1,80 à 6100 

de O ,10 à O ,45 do o, 70 à 2:-30 

de 1;50 à 8,oo do 4,oo à 25,00 

p.po1•ta~-
Le tonnage des nairi:•es entrés 

dans les :ports lu t01·ri t aire 

représente 1<943,109 tonnes. 

Un grand noËJre de cours d'eau sorrt 

navigables p~r d9 p3tits bâtilaents . 

810 milles de voies ferrées étaie:,\t . 
ouverts au trafic en 1947 

Il existe des services loce.ux à 

l 1 inté~iev.r de la Malaisie, ;et à 

destination de Sur.üatra et de .Bornéo. 

Les ser7icoo ·interèontinentaux 

passent par Sin?ep~nr, ~~is ·ne font 

pas escale dans la ~édération 

malaise . n exist~ ~im~ aéroports 

ci vils (rt pl us.tou:..·s ter!'.ains de · 

secourA. 

8.500 milles de routes; nombreuses 

voies do terre et pistes. 

1 gantang = 1 gallon 
= 4 litres 546 

(Note du Secrétariat) 

:m m 1 catty = 600 grammes environ (Note du Secrétariat) 
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Télégraphe· 

Téléphone 

Radio 

. . 

F • Finances · publiques 
. ,. 

. Il exis~e dru:is le ?erri t0,ire ., 

25 bureaux télégraphlques 

principaux, 180 bureaux secondaires 

et 77 :pootea télégraphiques 

!:'.ppart&nant uu réEJflD.U fcrrovfo.ire: .• 
. . .. . ~ .. .' .. .: : ' . . 

191 centruux et 32.605 nborinés. 

Le Governrnent Broadcasting : ... ~. 
Departmont est un orgn~ism~ c~~un 

au Gouvernement de la Fédc:ration 

mn.laisc et à celui de Singa.pi;mr ~~' .. 

L'un de~ doux principaux émotteurs 

Ot 3 StutionG d~, 'r?1ii~ Oe . t~,OUV~nt 
1 , . .... ·'. 

do.ns la Féci.érn.tion de Mulnisio. Il 

existe des services loc~ux do 

ro.diotélé:phonio et de radiotélégraphie. 

Les chiffres provisoires relatifs aux rocottes et aux dépenses de lo. 

Fédération pour 1947 sont res:pectivement de 260 . 453,366 dollars et 

317.061.254,77 

Les principa.les sources dus recettes dea Territoires sont les droits 

sur les ··importnt:J.ons 67 .652 .897 dollars et our les export.6.tfomi /· ' · ·· · ·· •· 

41.699 . 991 dolln.ro, ce der~for total se décompoou.nt ninsi : 

28.265.468 dollars pour lo caoutchouc et 13 . 434 . 523 dollars pour l'étain 

et . le minerai d ' étain. 

L'ordonno.nce relntivc à l'impôt ourle revenu (Incomo Tü.X Ordinl'.nco) 

r:-~ L\té promulgue: on décembre 194 7, mais n' out entrée en vigueur que lo 

1er j ~nvier 1948. 

G. BGnquoo et créQit 

Los rensoignomcnt8 envoyés portent our los fncili tée 'bnncc~ireo . 

II. Commcrco intcrrn:1.tiom.•.l 

En cc qui concerne le volumo et l~ v~lour dos import~tions· 8t des 

oxr;ortntionri ot ln direction des échnngc::i èo:mmerc.tcrnx, 
0

los ronnoignemonto 

fourni::. rünYoiont n.ux Mo..ln.y1m St'..ttistico, cle 1947 . 

D:;n dro1 ts à 1 1 1mportn.tlon s cmt imposés à diverros mc.rchandiGcr.i o. 1::. 

foin en proportion do le~u· Ynlou~·. et d.e l..~. quanti M _i:crport~.o ~. Le~· .. ù.roit'cï 

.à JI oxrortntion portent :pri ncip...'1.lomont sur los ·p1~oduits ' r!.gricolon ot minior.s . 
' . , .. 
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Les .efforts mis en oeuv~~' :t:e,nt par le gouvornomont que par les 

. 'entreprises privées ont ,p9r_té sur_ le relèvement économique plutSt q~o ~ur 
. ' ' 

l'e développement ; ln. preuve en est qu'au 30 juin 19!+8, les prêts 

dire'c•temont consentin par,_ le gouvernement à 1 1 industrie ~inière roprésontent 

73. 000 . 000 d.e dollars , clorri q_ue les preho consentis par les principales 

banques, sous ln garantie du gouvernement, aux uutres entreprises 

inductriolleu représentent un .tot,a.l c'!-.e -58,000 .000 Ae dollars. 

Lo . Gouvernement élc.bore e,.ctu9:).,~cnen.t un :plnn décennal de développ~ment, 

mais la question du fi:nance~cnt e~~~vo la mioe à exécution. du.]r~gro.u'"lI!le , 

La seule cource do cr6cii ts certnincrn<:mt dinponible est la 1;p,rt.~.~u-.: .. _ .. :, , ·'· 

Colonial Develoument e.nd Welfnro Fund qui revient à l~ .M~lEJ.iS:i,.~ , ._soit 

5 , 000.000:dq livras aterling :, qui seront pa.rtngéee entre -la Malaisie 

et .Singapour. .On onviBo.gé ·;de .:· cono~ntir au Terri toil;'a ··:~ pr~t spécial 

pour la nise on valeur, 

On a propooé d 1adopter · pour i'ensemble de ln Fédération un progri!m:me 

de construction patronné par le Gouvernement, analogue au plan appliqué 

à Koùô:'Ia 'Luïi:J.pur , ·- · 

En ce qui concerne l'agriculture, on a drea.sé desr.plans,_ p9ur ~n 

rm:ii:'18 on ·état de la :production d ' ananas, et pour la culture. du .cacaoyer 

on n f'ai t récemment une enquête en vue d ' accroître de 250_.ooo . ~c_res_,. · 

le8 ~~rfaces plantées on palmiora à huilo • f;'î 

On envisage · do donner une expam:;ion considérable, au I'.épartement ._. _. 

dos recherchea géologiques, cc qui :pourrait contribuer à développer . ~~: 

1,roduction· de minerais . 
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L 'JLE M(\U~C~ 

L'île Maurice est située dans l'océan Indien, à une distance de 

115 milles de l'Île de la Réuni on, 93 4 milles des Seychelles, 1300 milles du 

Natal et 500 milles de Madagascar. Sa plus grande longueur est de 39 milles 

du nord au sud', et sa plus 13rande lar13eur es t de 29 milles de l' est à l'ouest, 

Les dépendances de l'île Maurice comprennent un grand nombre d'îles 

disc~minées dans l'océan Indien. La plus . importante de ces !les es t 

l'île Rodri13Ues, située à 346 milles de l'Île Maurice. Elle a une longueur 

de 18 milles et une largeur de 7 milles. Les ~utres dépendances sont fonœes 

par le groupe des Îles dites Oil Islands, dont ' la plus importante est 

l'Île Diego Garcia, située à environ quatre jours de navigation de 

l'île Maurice. 

La superficie terrestre totale de l'île Maurice· et de ses dépendances 

est de 8o4 milles carrés, e t on estime que le chiffre de sa 'population totale 

était en 1946 de 428.273; y compris 271.636 Indiens et 11.836 Chinois. 

II. Oonditiono sociulou 

A. Problèmes sociaux posés par les relations raciales et culturelles 

Les Mauritiens d'origine française, qui sont quelques milliers 

seulement, appartiennent tous à 1~ classe possédante ou dirigeante. La 

main-d'oeuvre se compose princ'ipalement d'Indo-Mauritiens, au nombre 

d'environ 265.000, qui sont plutôt des travailleurs agricoles et des 

paysano que des citadins. Les Chinois, riches et laborieux, sont pour la 

plupart dans les affaires et le commerce de détaii. La population anglaise 

comprend des membres de la carnison, des fonctionnaires supérieurs d.u 

Gouvernement et des directeurs de sociétés commerciales. La diversité 

d 'origine de la population entraîne de srands écarts dans le niveau de vie, 

qui, en moyenne, est bas à cause de l'insuffisance de la production; les 

conditions de logement de la classe pauvre sont défectueuses. La disparition 

progressive du sjrstème familial indo-mauritien a eu pour conséquence 

l'accroissement continu des dépenses de l'assis tance publique dans les 

dernières années. 

La population indic1ne n'est pas sujette ù des mesures de discrimination, 

et il n'y a pas lieu de réGiférer pour sauvegarder ses intér@ts. 

B. Conditions de la main-d'oeuvre et de l'emploi. 

Le but de la politique du travail est d'améliorer les rapports entre 

employeurs et ouvriers et les conditions du travail, et ainsi d'augmenter 

la production et d'élever le niveau de vie des travailleurs. Le Département 

"d.d." 



du travail s'emploie à favoriser la conclusion de contrats collectifs, et 

à f.._xer les s_alaires ·-'minima là où les travai.~~eurs ne s<?n~ pas suffisamment 

organisés . Au :nombre des _problèmes particuliers à résoudre, se trouvent 
1 

la migrati?E, saisor.nière de la main-d'oeuvre, les cond t tions' ·médiocres de 

logement ·et ·le manque d'expérience des .représentants des organisations 

ouvrières aussi. bien que des employeurs dans les procédures syndicales 

et de contrat collectif. 

Les -salaires moyens des ouvriers spéc+alisés et des .mécaniciens varient 

entre 73,30 et 101,42 roupies (l) par mois, ~t ceux dee ·~~o~uvres 

spécialisés entre 39 et 76 roupies par m?i~. Dana l'i~~~strie du sucre, la 

main-dteuvre payée à la journée et travaillant soit dans la plantation 

soit dans l'usine, gagnait, en 19.47., _pendant la période de Jt3.!1Vier à Juin, 

2 ,24 r<?.!l,P~~~!? par jour e_t, d.6- . juillet à décembre, 2 ,·40 roupies par Jour,· dans 

la catégorie I; les chiffres ·correspondants pour la catégorie II étaient 

1,40 et 1,50 roupies. · 

Tous les travailleurs touchen~ une ·indemnité de ·vie chère de ..... .. . . 

50 pour 100 du salaire de base ; les travailleurs payés au / !10:l:_!:3 t<?Ucll_en~ . 

une prime d'assidu! té de 5 · à 20 pour · 100 du salaire de bas·~· selon .leur 

catégorie, ainsi qu'une prime de.fin d'année égale à ·1a moitié du salaire 

de base ; .les heures· supplémentaires s.ont payées ·au tau:X: de 1 1/3 du 

salaire horaire pour les· pr~mièroa quatre heures, et de l ·l/2 pour le 

surplus, · · · · 

La durée maximum du travail est de 48 heures par \eemaine dans toutes 

les industries . 

Les organisations ouvrières et patronales ont pour base Juridique 

l'ordonnance de .1938 sur ·les associations du travail (Industrial Associations 

Ordinance), sous sa forme amendée. Il existe dans le Te_~~~oire ~~ . 

or6anisations principales, y compris les syndicats d'instituteurs, -~~s 

syndic~t~ d ,·~mployés du Souvernement, et les associations de pr<;>duéteurs . 

et de propriétaires. 

Les rapports entre e~ployeurs et employés ainsi que les méthodes de 

règlement des conflits du travail sont régis par l'ordonnance de 1947 . 
sur les confli te du· travail (Trade Disputes .,Ordinance ). 

Il y a eu trois grèves en 1947, causant une perte totale de 

106.289 journées de travail, . . . 
Les principaies disposi tiens législatives sur 1e'· travail sont 

Ordonnance sur le travail (Labour Ordinance) 

(1) Note du Secrétariat l roupie= 1 shi~ling 6 penèe (~terling) 

ou 30 cents (Etats-Unis) 
' 
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Ordonnance sur l'emploi des fellll!1es, .adolescents et enfants 

(Employment of' Women, young persans and Childre~-Ordinance) 

Ordonnance sur l .' a:pprent~_ssage {Apprenticeship Ordinance) 

Ordonnance sur les salaires minima (Minimum Wages Ordinance) 

Ordonnance sur les accidents du travail (Workmen's Com!)tsnsation 

Ordinance) 

Ordonnance sur la durée du travail dans les magasins 

(Shop Hours Ordinance) 

Ordonnance sur la protecticn des travailleurs dans les fabriques 

(Factories Safety of Workers Ordinance) 

Ordonnance sur les associations professionnelles 

(Industrial Associations Ordinance) 

Ordonnance sur les conflits du travail (Trade Disputes Ordinance). 

En sus du personnel du Département du travail, il existe un greffier . .. 
préposé au registre des syndicats ouvriers, un fonctionnaire présidant 

le Conseil de conciliation, et un juge au 'tribunal d'arbi trage (Indus trial 

Court Magis tra te). 

Il est difficile d'obtenir des 9hiffres dignes de foi sur les incidences 

du ch6mage dans la principale i:z:idustrie de l'Île Maurice, .. celie du sucre, 

Jarce que les moyens d'existence d'une partie corisidlrable des travailleurs 

agricoles ne sont ~as limités au salaire. Le ch6mage existe à un certain 

decré parmi quelques catégorie~ de . trav~illeurs et dans quelques pr~fessions, 

et on constate un ch6mace partiel dans les régions où la densi~ de la 

population est élevée, 

Il n'y a pas de mouvement notable_ de migration de travailleurs venant 

de ou ·allant à l'extérieur ou d'une partie à une autre du Torritoire~ 

C. H;rsiène et santé publique. 

Dans le domaine de · 1 'action médicale, le Département de la santé 

publique s'occupe surtout de protéser la population contre les ma.ladies, 

d'améliorer le milieu oocial par des mesures d'hyci0ne plus efficaces·et, 

enfin, d'organiser l'assistance médicale. 

Les principaux ~roblèmes do .la sant~ publique sont posés par les 

maladies endémiques, et plus particulièrement par le paludisme et les 

maladies intestinales qui sont répandus, dans 1 1 !le entière. Grâce. aux·· . 

pouvoirs étendus accordés au Service de santé par une ordonnance de 1946, 
la. lu tto contre le paludisme a été o!e:ani.sée sur une grande échelle depuis 

la fin de la même année. 

L'anémie est très répandue à cause des carences alimentaires dues à la 

euerre, et cette situation est encore a~gravP-e d'une façon significative 

par le pnludisme. On s'efforce d'augmenter les importations de denrées 

11 n .n . 11 
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Le pro·gramme du Département de la santé publique comp.orte 1 'établissement 

de statistiques ·démographiques exactes, et une ordonnance promulguée en 

1948 a rend.u obligatoires les· certificats de décès dans 
0

certaines régions 

désignées . Ces mesures seront étendues ultérieurement au territoire 

entier. Des causeries sur la santé publique sont radiodiffusées, des cours 

d'hygiène et de salubrité publique fonctionnent dans toutes les écoles 

et des inspecteurs d'hyc:tène font des vôrifiëntions de maison à maison. 

Les d(penses du Département de la santé publique se sont élevées 

pour l'année fiscale 1946-1947 à 2.574.829 roupies . Il n'y a pas de 

subventions de la part du Gouvernement métropolitain, 

Il existe trois h6pitaux généraux et cinq h6pitaux régionaux, comptant 

au total l.liO lits. Les trois h6pitaux possèdent une installation 

radiologique et sont complètement équipés pour effectuer des interventions 

chirurgicales importantes. · On ·dispose également d'un h6pital pour .lépreux 

e.vec 47 11 ts et d'un h6:pi tal pour maladies mentales avec 680 lits·. Un centre 

orthopédique .a été installé dans des locaux provisoires. Il y a 33 
dispensaires _et on y a ajouté récemment deux dis~ensaires mobiles afin de . . 
toucher les . localités éloignées. 

Une clinique prénatale publique complète maintenant l'oeuvre de 

consultation prénatale, d'assistance aux mères et aux enfants entreprise 

jusqu'à maintenant :9ar deux organisations volontaires. Les services 

d'assistance aux mères et aux enfants sont coordonnés par un inspecteur 

des sages-fen.mos. 

Le personnel médical c'omprend 83 médecins, 9 dentistes, 107 infirmières, 

238 sages-feirr .. os, 83 praticiens médicaux et 6 praticiens vétérinaires. 

Il existe des installations pour la formation d'infirmières, d'as~n~s 

sanitaires et de sages-femmes. 

· Voici un résumé des statistiques démograph~ques 

a) Nombre de décès 8.680 
Taux de mortalité par 

2 .007 ,.3 100.000 habitants 

b) Nombre de naissances 18.926 

Taux de naissance par 
LOOO habitante 43 ,8 

c) Nombre de décès d'enfants 
au-dessous d'un an 2.156 

Taux de la mortalité infantile 
par l.COO cnf8.tltG nés vivants 113,9 
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Nombre de cas d) Principales maladies 

Paludisme ;"\•. 44 . 603 
Anémie 
Dyspepsie 
Ankylostomiase 
i'.scariase 

e) Pri~cipales causes 
de décès . 

Paludisme 
Diarrhée et entérite 
Anémie 

14.142 
8.468·' 
8.21, 
7.57 

Nombre de décès Taux de mortalité 
par 100.000 hts. 

1.782 
799 
572 

412 
185 
130 

La sous-alimentation est générale, .. . ~n partie à . cause du paludisme et 

de l ' onchocerto&e, mais o~ ne dispose pas d'éléments suffisants pour en 

évaluer l ' étendue . avec exactitude. Une caractéristique du récime 

alimentaire local est la grande proportion de calories fournies . _par le 

sucre ( 25 pour 100 en 1947). Ce pourcentage est mgme plus élevé dans les 

classes moins ais(es. En général, 11 existe des carences calorique_s, et 

le régime ~imen~a:!.re manque aussi bien de protéines que de vitamines B. 

D, Conditions de loge~ent et ~rogrammes. 

On dispose d'un fonds de G.ooc . 000 de - r .)·:·pioa · ir· ·r lt:. r0cono ·i,r•1ç;,:ion 

d'hc..:,i"tation:-sur les plnntatior,:J, et le eouvemement ·a.oit prochainement 

prendre une décision ri.c 1:-.:. ~o~'.! .-:.·',lcpo è .. .r.11.iiv~o dans ce domine, 

E, Assistanée sociale et sec01lrs. 
... ---

Il n'existe pas encore de système. de sécurité sociale, mais une 

législation ru.cionns sur les ind:!.ge~1ts a été récemment adaptée aux besoins 

modernes, Un comitf do l'assist.anco publi1Ue, se composa.nt de membres 

proven(lllt de toutes les sections de la population, aidé par l~~ _.agents 

itinérants du Département do l'assistance sociale, examine toutes les 

demandes de aecours . Lo mo~tant vorsé .'.lllnuellement à titre de secours 

s'élève è. un demi-million Je 1:0,ipies environ par on, ot la somme distribuée 

én 1947 se monta:lt à 56o.::?19,2~ roupies, répartie entre 7.284 porsonnes . 

Le secours est accordé après examen des moyens dont dispose . l'indigent. 

Les insti tutiono de l'assistance aux indi0ents prennent également soin des 

infirmes, des orphelins ut d'autres. Ln ~lupa.rt de ces inGtitutions sont 

dirigées par des rf'l:!.giousos chrétiennüs, mai s les communautés hindoue et 

musulmane ont chacune une institution propre, 

A côté des ir,sti tutions subve;1t::onnées par 1 'Eto. t, ot des organisations 

volontaires telles que la Croi:r.-Rc,uso bri tanniq_ue, "Toc H" et la Société 

St.Vincent ùe Paul, il existe deu 'C autr~s organi sations importantes 

ce sont le.. Scciétf p')ur l'a.ide à la l!lère et à l'enfant', qui possède 14 centres, 

et l'Oouvre Pasteur dol~ Goutto de ~ait, gérée par le Conseil nDJ.nicipal 

11 d.d." 



de Port Louis. ·. · :·,; 

F - G. Statistiques de la criminalité. 

Les ren~~tgnements transmis à ce sujet ne sont pas présentés dans ce 
, ' , resume . _. .. .. . -. 

H. Renseipnements sur les programmes en matière de pro,g:rès social.. 

Voir p::.ir.::.gr.'1-phe. I .do la Section IV. 

III. Ctmdi.tions rle l' ,mse1j11oIX;nt 

La politique de l'enseignement vise à ·créer des communautés· agricoles, 

heureuses et productives, et, à ces fins, considère l'école primaire collmle 

un centre d'action tendant à l'amélioration des conditions sociales de 

l~ vi~le ou du village qu'elle dessort, et en mgme temps, comme une agence . ... • , 

locale des services do l'agriculture, de la santé publique et de 

l ' assistance sociale • . 

L'enseignement primaire est gratuit. 

L 'enseisnement obligatoire a été int:~odui t à titre d1.assai dans quatre 

villages pour la première fois en 1945, Les droits scolaires pour les 

écoles secondaires s'él0vent à une livre environ par mois. 

Un des plus grands problèmes de l'enseignemdnt est la question des 

langues, L'!le Maurice est polyglotte. L'idiome du pays est un patois 

créole dérivé du français, la .. lingua franca ·. On constate cependant 

une demande croissante pour l'enseignement des langues indiennes dans 

les écolec primaires officielies et subventionnées. En outre, dans les 

·~ communes où la langue maternelle est le créole ou une langue indienne, 

.une polémique s'est él~vée au sujet de la ~lace à donnor dans l'enseignement 

à l'anglais et au français, problème qui est ~esté insoluble jusqu'ici, 

La me?talité de l'Indo-Mauritien, qui voyait dans la formation 

intellectuelle un moy.on d' 6chappor aux travaux pénibles des champs, a 

abouti ave.nt la guerro à: l'apparition d 1un groupe de déclassés et impossibles 
. . 

à utiliser. Toutefois, l'abondW1ce d'emplois disponibles et de travail 

pendant .la guerre et la période d'après-guerre ainsi qu'une politique 

énergique de l'enseignom0nt ont mis fin à cet état de choses, 

L'ordonnance de 1944 sur l'enseignement a posé comme condition 

préalable à l'attribution de subventions aux écoles secondaires non 

gouvernementales l'extension à ces durnlères de l'inspoction scolaire;· 

et l'approbation par le Directeur de l'enseignement dst requise pour leo 

maîtres qui n'ont pas' roçu leur formation .à l'école normale du gouvernement, 

Le Conseil de villàgc s'occupe de plus on plus du bien-6tre des élèves, 

et on peut s'attendre ù co qu'il pre"'.'llle . à la loneue une part activa dans 

11 d ,d. 11 
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la direction et la surveillance de l _' écolè du. :Village. 'ri est a,qt:uellement 

repr.Seenté par le Commissaire civil poÜr -ieè. questions concernà.Îlt .. 

1 j e.méli'oration des installations scolaires ·e't• la · composition du personnel 

cnseic:nant. · · ' ,,· -

La 'lfo'dget de 1 1 enseignement . .':S.1.est·.· élev.é. pour .l 1année. ·c.ourante à _) · ·, 

2~~:-0'., .CO .. ~ de roupies. Le programme décezmal de développement pré_voit 
.. . . . ~ . 

J.a construction d'écoles, et une somme totale de 5 .. 500~000., · de roupies 

a été af:::'Ejc·~ée a;u déve:Loppemeilt .. de .. 1 1 enseignement. 

Los :~enseignements transmis sur les bâtiments et autres installations 

_:Jcola~xc:1: aina 1 que sur les programmes ~·' étu~es et les la~gues .dans 

:.'..eccpeI::e . : 1 ensei_gnement est d~Imé, ~e sont pas présentée dans ce résumé. 

DN; ïJCao ibilités d I accès à 1 1 enseignement supérieur · sont ouvertes 

au Cùllèg'J :::-0:ral ~t .dans plusieurs autres écoles secondaires qui délivrent 

le certificat d I études supérieur.es ; 11 y a auss 1 une é cola normale. 

è. : instituteurs. Environ 130 ?-19.uritiena se préparent aux professions 

libérales dans les universités d' outre-mer, surtout Aa:ns le Royaume-Uni. 

Di:~-!".etif bourses ont été accordées pour des .études d ':ou"t?re-mer, et on21e 

au·'.;ros à des Ma.uritiena qui avaient déJà quitté la colonie pour le . .. · 

Royauffie-Uni. D'autre part des bourses d'études peuvent être accordées ,. 

eux ~~u~itiens démobilisés. 

Aucune campagne organisée pour .l'instruction des adultes ·n'est 

entro:p~ise en ce moment, mais des écoles confess:1.onnelles du soir s 1 en 

occu:pont dans une certaine mesure; quelques initiatives isolées sont 

enccuragéea par le eouv~rnement • . 

U.:i. Collège d'agriculture dispense, dans .des cours ; comprenant trois 

nnnées, des connaissances technologiques sur l'industrie du sucre, la 

mfoaniq1ie dans les usines et dans l'agriculture, ainsi que des connaissances 

chitr.:>::uea. La formation da . pharmaciens est organisée ; le diplôme d~livré 

a~rè9 un examen devant .une cimmiosion nommée pa.r ·le Gouverneur donne droit 

à l' exerc :!.ce local de la prof es a ion de :pbarma.q ien. 

Toue les ana huit bourses sont accordées pour l'apprentissage de 

rnécD.nic1.r~s dnns les ateliers des chemins de fer du t,ouvernem.ent. Un 

syctè:me n 1o.pprentieeage organisé prévoyant des rémunérations progre~sives 

sst en c ,. moment mis · à 1 ' ·étude par une commission se composant de , · 

~·eprése"'.ltants du Départe~.:.'lt du travail, des employeurs· et dee syndicats · 

ouvrio!'s . 

Il y eau total 140 établissements de l'enseignement aous le contrôle 

. direct ùu Gouvernement. En 1947, 49.161 élèves ont fréquenté les écoles · 

pr~L.:..iil•cJ . sur ce nombre, 45.188 étaient dans les écolee ·Officiàlles et 

l ~o éccl3s subventionnées, et 3,973 dans les écoles ·non-subventi onnées. 
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Le nombre d'enfants inscrits dans les écoles secondaires a été de 5.784, 
dont 2 .3œ dans les écoles officielles et leQ écoles subventionnées, et , 

3.482 dans les écoles non-subventionnées. Le pourcen~ge d'élèves inscrits 

dans les écoles par rappo!t à la population d'âge . scolaire était de 

62 pou~ 100 pour les écoles prima.ires (élèves âgés de 5 à 12 _ans), et 

de 8 pour 100 pour les é_coles secondaires ( élèves âgés de 12 à 19 ans) • . : ' ' := .. 

Le nombre d'instituteurs était de 1,448 dans les écoles primaires et de 

398 dans ~es ~coles secondaires. 

Le nombre d'élèves par inst~tuteur était de 35 dans les écoles 

primaires et de 14 dans les écoles secondaires, en ce qui concerne les 
,1 • • • , • 

établi~aeaients subventionnés par le gouvernement. Les chiffres . ', . . . ;. .. 
correspondants pour les établissements non-subventionnés étaient de 

22 dans les écoles primaires et de .15 dans les écoles secondaires~ . Dans 

les établissements subventionnés par le go uvernement les . dépenses· __ par 

tête pour l'enseignement primaire se sont élevées à 32 r.oupies 21 et . . .' . ·. .. ' . 
celles pour l'enseignement secondaire à 725 roupies. 

Le 3ritish Council fait 'des dons aux bibliothèques publiques et 

scolaires et possède lui-même une petite bibliothèque assez complète de 

littér~ture anglaise. La presse locale et les services de radiodiffusion 

sont très actifs. Un fonction..'18.ire consacre tout son temps à 1 1éducation 
' .. ' 

par l'image. On dispose de trois appareils de projection parlante de 

16 mm, L'Institut et la Pibliothègue publique de l'!le Maurice forment 

une institution officielle devenue un musée de haute valeur éducative. 

Pour les rense1snements sur les programmes de développement, voir 
prœaB!'aphe I de l a Section IV·_ 

TI'. cornli tions économiques 

A - C. Ressources naturelles et production. 

1 1 Île ne possède pas de ressOlirces minérales notables. L1 industrie 
I 

de base es t la. production du sucre; les plantations de canne à. sucre couvrent ~ 

environ 33 pour 100 de la superficie de 1 1!1e~ On évalue la production 

de sucre en 1947 à 100 millions de roupies environ. La valeur de l'alcool 

distillé de la mélasse, sous-produit de la fabrication du sucre, est 

d I environ 2 . 500 . 000 rou-ç,iea -par en. 

La se.conde industrie importante est celle de la fibre tirée de 

1 1aloèa ; le produit fini est évalué à 700 .• 000 roupies par an. 

D'autres produits sont le thé, 13 tabac, le sel et la chaux, 
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Les pâturages couvrent environ 44,000 acres. La production annuelle 

de lait s'élève approximativement à 15 millions de litres et celle du 

beurre à 20.000 tonnes métriques • 
... . ' . 

· · · ,, La culture de 'produits vivriers a été insuffisantè · jùsqu I à:: présent 

pour couvrir.les besoins de la consommation locale. Les pêcheries 

produisent quelque·s 2. 000 tonnes de poisson par an. 

La superficie totale des forêts est d'environ 100,000 acres, et la 

production des· forêts de la Couronne èst évaluée à 675. 000 roupies " 

par an 

la culture de la canne à sucre, les cultures et élevages mixtes de 

ferme sont pratiqués sur 214, 093 acres, c I est-à-dire, 46, 5 pour 100 de la 

superficie totale de 430.907 acres. Les autres terres arables, y compris 

les sols propices a la culture du thé couvrent 110.326 acres (23,9 pour 100), 

comprenant des terres privées et de la Couronne~ Les réserves naturelles, 

les forêts prodÜctives et les régions protégées, formant le domaine de la 

Couronne, couvrent 106. 488 acres · (23, 1 pour 100). 

Voici la production pour chacune des principales cultures 

Culture Superficie Production totale 
(en tonnes métriques) 

Sucre 201.000 .350.000 
Ma.'îs 3.873 1.856 
Fibre d I alchs 3.500 940 
Manioc 734 2.816 
Patates douces 380 1.456 
Arachides 256 123 
Ar ouilles 183 700 

Il y a 5.000 acres de réserves forestières, Les régions exploitées 

comprennent 50 acres, couvertes en général de pins et d'eucalyptus, et 

175 acres de savane boiséos. 

Deux spécialistes en hydrobiologie travaillent dans une station de 

recherches, entretenue par le Service de la pêche. Les captures contrôlées 

des pêcheries côtières se sont élevées à environ 1.855 tonnes métriques 

en 1947. 

La. canno ù sucre est le principal agent de conservation du sol; ses 

racines se développent rapidement et tienn~nt partiéulièrement bien le sol, 

en même temps elle enrichit la matière organique du sol par 1 1apport de 

feuilles sèches, D'autres cultures sont souvent disposées en ·terrasses. 

On peut distinguer quatre types principaux de sol: les sols mûrs et 

non mûrs à base de latérite, les sols sablonneux et les sols gris foncé de 

nature siliceuse. 
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. Le Gouvernement assure le fo~cti~~erue~{ .de :.deux·· v~stes' éritr~prises 

. ; q'.J~rig~~i:O.~~ '· _9n ;.c.9~;te . ~.ur i?_··.drainas~ na1urei -p~ur · l'éco~·iihi~-ht de 
1' excédent. d I eau. · · ' .. ·.· '· :' 

. :t ... . : . • •' 
.. • • • ' 1 • - • ·, . 

.. .. L' équipem~i:it . ~écanique agricole utilisé dans les piàntati'ons comprenait, 
• • i_ , l • •· , ' • • .1.~ ,' • • • • •• , I • •• • 

1 
, , , • • 

en 1946 : 1. 826 kilomètres de rail ; .232 locomoti vas, 7. 940 wagons, 215 camions 
.· . ·,· 

et 139. tracteurs. 
. . . >.J. • . • •. 

La 1n.écanisation dans les ple.ut~tions .~e canne .à sucre as·t assez 

. r :estreinte à cause du manque de fourniture; du matér)el ;' il est ;ra;i que 

beaucoup à.a champs sont tr.op roca:Ül~~x: ~our ~~rtnettre l'utilisation de 

machines. 
. . • ' . • • ; ~. l ~ .•. 

On se sert d'engrais chimiq~es et de fumier ou de ccimpost dans la 
"; 1 •• 

culture de la canne:~ sucre ~t d 1autr~s produits. 

Depui~ 1930, la .statio~\ i~ ·ra·~·he;ches de la ca~e a ·sucre s'est occupée 
. . ' . 

de la génétique, et on peut dire que 90 pour 100 de la canne actuèllement 
.. ':. . . . . : ~ : ' . . ·· ... 

cultivée dans 1 1 ile dérive· , de variétés locales. 

Le Collèee d 1agriculture accepte environ dix 'étudiants . par an pour 

en faire '• des technicieoo de ·l'industrie du · s~cre. 

· Chaque:artnée l'étudiant le ·plus méritànt · peut, au tertne de ses études, 

se rendre outrë-mer pour prendre un grade universitaire, . 

Le Dépaftement de l'agriculture dispose de cinq· stations expérimentales 

et d 1une ld'tcrio ~ 'Dans · les -plantations, de nombreux tërrains sont réservés 

aux essais et aux démonstrations. 

Un service annexe de la station .. d.e .rech~rqhe.~·~·de la ca.tJne 'à sucre 

conseille: plu~ particulièr~mept les petits plant~urs, sur les méthodes .* ', . . . . ' ; .. · ' . . '·. . ' . 
,.tq.odernes de _qulture • . Des moniteurs donnent des indications sur l'améliorat: 

de la. culture du tabac, et tous les ans le Comité du ~abac forme un certain 

nombre d I apprentis. , , \ 

La superficie ~es terres cédées en pleine propriété est de 

441, 802 r.rpm1to 50 . (1 ), , Le Gouvernement détient 82. 027 crponto 28 de terres, 
I ' • •• 

;,dont 10.435 ·. nrp,onto 69 ont été loués I à bail, Environ 25 pour 100 des 

terres sont exploitées par des petits planteurs, qui sont en majorité des 

Indiens. 

Il existait dans 1tî1e à la fin de l'année fiscale 79 sociétés de 

crédit comptant 4.975 actionnaires. Les prêts se sont élevés à 

918.278 roupies au cours de l'année. La nouvelle ordonnance sur les 

sociétés coopératives de 1945 a ét~ mise en vigueur à partir du 1er octobre 

1946, et en mars 1947 une campasne a été entreprise en faveur de la 

(1) Note du Secrétariat 1 1 :':.rpent d I ordonnance 

LI orpent commun 

= 
= 

1 acro 26J 

1 acro 04 • 
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• ; !.. , • •. • • ' '1 • ' ' ""' ' ,_ 1 • ' ' '• - : ' t ~~. • • \ ', ,, '; 
cree.tion' de sociétés coopératives -·d'e· conscimmâ.tici:n; ·· Tro::ts magasins 

coo:pé'rfit'ifs 'sont' déjà enregiàtriè/c:triq ''a'ont '·s'{b:·' le . poînt :.de '.:î i êt;e' et . ' . 
les travaux préliminaires pour 1 1 ouverture de dou ze' ·~ütres' ·'J~t" ~omtnencé. 

· · • · • •
1·A Rodrigues} 21 s oc1 ét~s· :dè ·~réù:it :f'Ôribt'ionnaient' à ;1à· fin de 

' 1 1 aruiéê ' àvec 415 . membres: .; les 1i8ts1 aècord'és . pendant' 1' anné~ se sont 

élevés à' 33.514 roupies. 

Il existe quati-e centrales électriques, dont trois hydro-électriques, 

produîsant au ·total 12 .397.800 Kilowattheures· • . 

on''compte 31 usines de' sucre·, ·11 distilleries, 1 raffinerie d1huile, 
. . . 

5 fabriques de savon, 23 fabriques de fibres d'aloès, 1 manufacture de 

. sacs pour 1 1emb~llage du sucre; 3 manufactures 'de tabac; 32 fours à 

chaux, 10 salines et 2 fabriques d'allumettes, 
, 

. ' L'industrie de village .n'existe pour ainsi ·dire pas, mais l 1Île Maurice 

.. · disposè 'd 1un bon nombre d I ouvriers· spé~ialisés comme· d~~· charpentiers, 
. l 1 : -~ • 

maçons, orfèvres, vanniers, cordonniers, ébénistes · et menuisiers. 

· D. Niveau de vie. 

On ne peut fournir . dos ch.if!r!3s s1:1r les revenus du Te:r~i.toire. Les 

prix de détail des principaux articles, de consommation sont:fa.r;lno O roupie 38, . ' . ' . 
le ·kilogr.aIJ:m<J ; -l~:;:n.de do ,.boev.f. 1 roupie ·70 -lc kilogr.aimnd :,; ·tç,ilEi·;de 

.··:.coton écrue O r<?urii0 . $7 le mètre ~ chau~sures 12:5 rou:p;o ~ 50. la paire. 

Les prix de la farine, du riz et des haricots sont maintenus par des 

subventions du gouvernement . . . 
E. Communications et transports. ·. . ·., 

·. Navigation (britannique et étrangère) éntrées 190 vapeurs '.;e4.633 tonnes 

" ,1 '~ Il 

Chemin de fer 

Air 

Routes 
principales 

socondaires 

longueur totale 

., .. 

sorties 191 Il 530. 559 tonnes 

106 l!rl lle s 1/4 . .. 
1 aérodrome 

1 base d 1hydravions 

aucun service aérien intérieur 

200 milles 

315 milles 

700 milles 

. . ~ 



Véhicules. automob~les 

autos privées et taxis 

motocyclettes 

autobus 

camions 

Bureaux de · poste et de mandats-poste 

Bureaux de télégraphes 

Téléphones 

Station de radiodiffusion 

Permis de poste récepteur de radio 

F. Finances ;publiques. 

2.109 
178 
155 
502. 

66 

31 
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11 centraux 
2.671 abormés 

1 

3.895 

Les recettes se sont élevées à 50.511.566 roupies, et les dépenses 
.. 

à 52.513.054 roupies. Dans les recettes étaient compris des revenus 

extraordinaires de 1, 949. 627 roupies et une· somme de-·10.796.o84 rcupieà··1Xtt)vena.nt 

du Fonds impérial pour le soutien de 1 1 industriè du sucra. 

La. perception de surtaxes et de la contribution sur leâ bénéfices 

excédentaires a été suspendue pour l'année courante_. ' ' A ' L'impot personnel 

des soci~tés commerciales. a été augmenté de 30 pour 100 à 35 pour 100. ·Les 

revenùs des particuliers à partir de 4.ooo roupies sont imposables à un 

taux commençant par 60 roupies et montant à J2 . 900 roupies pour un revenu 
' . 

de 50,000 roupies. Un taux uniforme de 50 pour 100 est appliqué aux 

revenus dépassant 50. 000 roupies, et de 60 pour 100 aux revenus dépa.a.sant 

100.000 roupies . 

G. Banques et crédit. 

Des renseignements sur le nombre de .banques ont ét~ tran.~mie. 

H. Commerce international. 

La valeur totale des importations s'est élevée à 110. 707 .720 roupies ·. · .. 

Lee principaux articles d11mportation étaient: 

DeIU'ées alimentaires, boissons, tabac (y compris 
20.843.891 roupies pour les grains et la 
farine) 

Habillement et textiles 

Drogues, produits chimiques et engrais 
(y compris le guano) 

Ma.chines, métaux et voitures 

"d.d." 

Valeur en roupies 

42 .147. 902 
9.674. 542 

4.o88.287 
5.440.899 



La valeur totale des exportations s 'est élevée à 67 .290.675 roupies . 

On n'a exporté que trois produits 

Sucre . 

Fibres d'aloès 

Rhum 
. . 

Valeur en roupies 

66.075.683 

45. 159 

1.169.833 

Les principaux pays d'origine des importations ont été : 

Pourcentage approxima.tif 

Royà.ume.-Uni 25 pour 100 

Australie et Nouvelle-Zélande 22 pour 100 

Inde 13 pour.100 

Egypte 8,4 pour 100 

Union Sud-Africaine 5,9 pour 100 

Aucun traité de commerce n'a été conclu pendant l'aruiée. 

I. Programmes de développement. . 

- Le progratmn~ dé?ennal pour le développement de l'Île Maurice C?mporte 

des dépenses total:Isant 102 . 821. 609 r~upies . Sa réalisation progressive 

a souffert du mangue de matériel et de personnel de direction. 

Les progrès réalisés pendant l'année concernGnt la génétique des 

plantes et la lutte contre les insectes dans lo domaine· de l'agriculture; 

l'achat d' un terrain et la préparation des plans pour une nouvelle Ecole 

normale , la création de centres d'enseignement ménager et artisanal; la 

mise en action d'un nouveau service d'insecticides, dans le cadre du 

programme pour la lutte contre le paludisme ; 1 1 ouverture. du chantier .. 

. '.-

pour 1:-i. construction du .r0servoir d' irrigation de la Mare Longue et , enfin~ 

l'installation d1une nouvelle station expérimentale piscicole. 

Le financement du programme de développement prévo~~ de~ crédits de. 

23.330.000 roupies Ilus 628.436 roupies pour des recherches, provenant 

du Fonds de développement colonial économique e_t social (Colonial Develo:pment 

and \·t'llfare Fund) ; 50. 000.000 cln roupies provenant d I emprunta o't· '28 . 86)'. 173 

roupi.oo J)rOV8na.nt de oubv:mt..i.ons f;-!; remboursements . 



ré:partissent coclne su ::i:t 

;, ; · J ••• • ·• ,, j . ) ... 
E.naPignernent (E'Jolo nol'I'.19.le) . ' ~ . < . ·.:····. !~ ' J ... . -

-, .r 

Se.nté ot nlimei·,~~t~.O'l 

Sv8tè111€l d 1 ~g91.1ts , 
" · • i r r , • ~ 1 

ir:".'ig::t:l~P.· ~'.:; ë.})l'!'o~risionnemen:"/ ·· 
• •. - •• 1; 

7··, '·19·/cr·· ., a.,_: r.,·i.lc:·:3 
.:..J,.,1, 11. ·.:J ; ·~"""'. • .. 

.,. -~\~7.~~-d~ .7~!~·:i, - . 

DL.11v..;~.i.iL~.o 

P.{ )CO! li.au. i:::: 
French 
Page 97 

:,.ï , 5co.1ro rou:pieo 

2 . 000,000 
c · ,.., 2 6, o'· . 
û • 0'+ • .. ,. 

1 '·· 3·l· , 013 , 'OJO· 

G,OGJ.0(.)0 

1 \..(1 31".! '·': è·'1 1)· .. u.. ,)._ 1 

" 
. ~' 

" . 

Il 

f! ' 

,. 



A/566/ Add, 2 
French 
Page 98 . 

BORNEO DU · NORD 

La. colonie du Bornéo d.u Nord. est constituée par 1 1extr'êmité 

septentrionale de 1 1Île de Bornéo dans l'archipel malais. Le territoire 

est en grande partie montagneux et, sur une grande surface, recouvert par 

des for~ts. Il possède quelques plaines intérieures et des c8tes alluviales 

plates. La superficie est d'environ 30,000 milles carrés et la population 

est évalùée Ù·330,000 habitants. 
II, Cond:l.tions oocifüoa 

A. Problèmes sociaux posés par les relations raciales et culturelles 

Pour empêcher les populations indigènes d'~tre submergées par des 

immigrants à plus forte vitalité, on a établi des réserves indigènes, 

régies par les ordonnances concernant l'administration des indigènes et 

le régime des terres. 

B. Condi tians de la main-d'oeuvre et de l'emploi 

La politique consiste à protéger tant les intér~ts des travailleurs 

indigènes que ceux des travailleurs migrants. Ces derniers sont, à présent 

constitués principalement par des Chinois, Il Y.a un Commissaire à 

'111mm1gration et au travail qui est un fonction.~aire possédant la connaissance 

du chinois. 

A la fin de l'année 1947, les principales catégories de travailleurs 

sé répartissaient ainsi qu'il suit : 6.668 dans les plantations de caoutchouc; 
2,591 dans~s exploitations forestières :et scieries; 1.332. dans les 

pl.antations'1P. tabaoJ 2.605 dans les services publics (y compris les travaux 

publics et les chemina de for~ 

Les salaires journaliers sont en moyenne de 60 cents à l dollar 50 (l) 
pour les journaliers agricoles; 75 cents à 2 dollars 85 pou~ les ouvriers 
agricoles; 1 dollar 50 à 1 d91lar 70 pour les ouvriers non agricoles, sa.na 

qualification; 2 dollars à 5 dollars pour les ouvriers qualifiés. 

La Journée de travail est de"6 à 8 heures. 

L'ordonnance sur les syndicats et sur les conflits du travail contient 

des dispositions légales régissant la création d'organiaat~ons patronales 

et ouvrières. 

Il n'y a aucune association d'employeurs, organisée en tant que telle, 

bien que la formation de la Fédération des employeurs de Bornéo soit 

envisagée. 
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L'union dea agents subalternes dea services publics ea~ le premier 

syndicat qui ,àe soit ~onst{bué dans le Te~itbi~e.. Il: e.:x:i~t~ de~ ~saociationa 

cl' e.rt±sana chinois qui . p~urr~iiint ~tre · dé~eloppéea· ~il '. s;;na.1c~t~-~. ·A· c~t .: 

effet, dea meaurea iégaÎ~a ont .été prises à la· fin d~ i•~~~ 1947~/ 1 

• 

• • . . ' ' .' ' • • ' ,· • • \ 1 ~ ' • • • 

Lee relations en matière de travail sont régléeà . par ·côntaéts _direèts 
. • • ~ •• • ' . ' 1 • • : •• : ' 

entre·· émployeur et employa ~ Aux termes de l' Ordonnânce · aur le .. travail., un 
. l'•'·• • • . • ' .. . • . ; ; . . •, ,· 

fonctionna.ire du Département du travail" aaaume·, le cas· échéant I lea fonctions 
. . ·• . ,,, ' . ' . 

' 1, .. 

d'arbitrage. · 

Le principal acte réglementaire régi~sant l • emp.loi da ia'. ~in~d Ï~eli~e 

est l'Ordonnance aur le travail dana le Bo.rnéo du 'Nord, qui s'applique dans 

1 1Île principale, et l'Ordonnance aur le t~avail. dans ·ies é tablis·s~ments 

Œes' Détroits (Straits Settiem:enis La.ber Ordinancè) qui s'applique .dans 
l 1Îl~· de Labuari~ . . :· '. ~ . . . . 

-.. ,.;_. C.ôtm:ne ·itappqrt .. dEi ~in .. d'o·eu_;,;e locale est insuffisant, on essaie àe 
prospecter les ressources extérieures. èette ma:i.n~d'oeu~re impo~é~· ~erait 
recrut~è 'par .contrats iibf~m:~nt. i.éba.ttus>·~omp"brtant des -~~~~nties·. :d~· .;. ' ' 

rapatrÎê'ment et des facilitia ·a.rk~tàllati~~. Les travaux d~- ;iq~age et 

de la réÔ~lte-d~ riz ·occasionnent ' le seul mouvement saisomde; n~tàbie dé .. . . 
la main-d'oeuvre. 

A l ' exeeption d 1un _petit nombre de Dyaks Q~1 viennent du Sarawak 

pour. a 1employer:d~s .-:I:es entreprises -située.a dans la · jW1gl:e, . i1·n 1 existe 

!)f;l.S d'immigratio:P.r,organisée de la .main-d'oeuvre dans le Tàrritoire, ,; · ,· · 
•. . . ,. ' . 

C. Hygiène et . santé, .publique _ · · ,. , · , 

:. , :.: . Dans: .de_ n9mbrE3uaes régions., l.' état général d~ : santé s I est considérablement 

amélioré, ;~vec ·dim~nution. des cas de béri-béri, pian, teigne, gale, · Le , ... 
~ . 

palU;~:l.sm~, .~outef~is, f!!St ;répandu. sur ·l,a cote est ét. constitue un problème 

majeur. dçna_: ~e. district de Sandakan. L'équipe dea ra.cherches antipàludéennes 

du Boméo1 . .,dont le ,centre d'action eet à Labuan (Bornéo du' Nord), effectue 

des re?herc.hea à Sarawak, Brun~i .. ~t . dans -le Bornéo .. du Nord.- Les prévfsions 

de dépenses pour J 1année· 1947·du Département de la santé s'élevaient à · ... ' . 
776 . 700 dollars. . :-, ·· , . :- ., '.-1 .. · 

._. .. I;i. exi!3te 10 h6pitf,lux aveq .895 lite; un hÔpltal; psychiat:rique ·~vec 

40 lits; une petite colonie de lépreux; et 30 di9pensaires •.. · ,· 

'11 · y -a 20 médecins , 45 ·infirmi&rés, ·25 sé.ges-fémmes et uh !v6t'érinaire. 

On 'peut former sur place des infirmières et des sages-femmes~--, , 

: · ··on ne · dispose., d'aucune ··atât'istiq\ie démogra:phique"·précis'e~ ·1e paludisme, 

la pneumonie, -la .tuberculose sont·: les·. mala.dle~ 'qui câusent 'à . ia foi~ 1à'. plus ', ' , . 

haute morbidité et. la 1>!ua · J:iautè mortaii té·~ ·; · · · · · · ·' ... · · ,: : ' ·• · 

" d.d. Il 
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L'état général ide nutrition-·s I est co:ilsidérablemerit amélioré depuis 
: •• ,;' • } : J • • . ' • .' !_. ' •• • ~ • 

la libératio~ . du .territoiI.'e :·de. -1 1 occupation japonaise et la populatio~., 

\1~s. l·,· e~B-~~l?l~ 1 : ms~t~~ .:,une ï_rés:1:stariÔe 'aCCrùe à l~ ' 'lilal~dit . : , . 
• .... • • ... •• • • • . • : · -!'' • •• ( ,.· ' .. ~ ; • • •1,' • • : •• •• Î 

D. Conditions dE? logement. , et programme _ ... -· · ·· ·· · .. . 

-~~e "grave crise. de · logement :s·évit' danà lé'~ trois '-i)~iri6ip~les 'vill~a, 
' • • • • : -~. ~ • • 

1 
.'. • • • ,. • • • • ! • .J '.. ,. • } ; •• 1 ' 1 • ( • .. : .• :, •• 

dont dau.x qn~ été .:tot~le~ent détruites par la ·guerre. ·· 'Le prb.sr~e d~ . 
... • • : • • ' . . ... • i' : • • • . • ,, ' • •• • \ • • • • • • 

· constru,ct~~n._.pour 194 7.._,a .éttS . ., par. :~ore~., ".:l.imi té · à 1 1 exêcution des_ .... , , 1 

, · 1nst~llati~ns p;o;isoires·., .en attendant qu'on puisse achev~r' l~_s plans 
1 : , • •• • 

afférents à la reconstruction définitivei : ... 
~ 1 ,. . : • •• • } . • ' . • 

· E-.. Assirtance 1;1ocia1e et secours ·.i. ·. ! • · · 

··- , . D~s . ·li-~po·s·i t;ions sont appliqüéea· . pour 'venir ~n aide "aux vieille~~~-: 

hux iltl'·i~e~ · et. a~. v-i~times .-d~· la guerr~·~ ··:·La . vie c6lîé6t·i v~ des. vi.l,la~es 
' 1 t ' : f - ,'';' • • : .' !._ : ' • • :· • · ... ':: ... .. • .•• ~- ' ••. ,. ' • •• j ' • ' ' : ! > 

indigènes '' et ·i:es liens :puissante de famille et de clan qui existent chez 

les Chinois rez:ide.nt peu nécessaire une aidè extérieure. · 
. , ,.,- 1'. ... . . . . 

F. - ·(_+,_ !3tatiatiqu~ de criminalité ·et>description du système pénal _ 

., ... ·· .· 1~t;è~:1.eiSI?,ements. ont ,été tr.anamitit, maie -' ri'o:nt ~as été 'r6s~és . . 

H. Rens~.i~~~~nt~ sur.µ,~ 
0

ppog~~B ·en inatièr;e;· de progrea. s661~:t··- f : -· . 

Vo:1.~ pnrff!r~phe_ I ,~G., la_· Section IV• ·. ·· ' ···· ; .. . _ .· : ,· .: _ 

III. Ccnâitions de l'enseignement 

,Les buta que :p ém . ·sa ··prop~se d' att~!ndre conaisten:t : à procurer à·:·· -= 
• ,, • .• ' ,1., • 

tous les enfanta · UIÏ: e:nseignement .'primà.1re gratuit :d.lun cycle da :six anaf ·· . . . . - ,,. 
' , , ." ' ·.r.,· \ •\ ! ' , , ~ •• \ • ' 
e. encoll!'ager · les· eleves a a I orienter vors 1 1 on13e_i,snement secondaire;. a · 

•• 1 • ' . · . .. • • • 

créer des écoles techniques et une ~col~ no~~~ d 1,insti_tuteurs; à octroyer 

' _des . bourf:ieB -pour permettre ~~-- \Studi'a.ntà d~ recev_o_ir, ~n Malaiaie ~t- à . . •. 

Hong .. Ko;ig: lllle-_ inatructioii: supér:1.eure., et e~in_, , à : coopérer étroi temant · avec 

les Missions, et ·aûgmenter les subventions qui leur -sont accordées, 
"' ~ ,· r -r • • - .. 

. · . . . !.a. recons~ruction dea batimente I la reconati tut ion de 1 1 équipement 

ot des · fournit~res scolairea, toute~ choses détruitea ou endommagées · 
• I ' ' 

a.u cours do la suerre., po'aent., avec)o manque d 1 inatitu-tsaurs compétents., 
les :problèmes les plus· importa.ntÈÎ~ . .. . . . · . · 

J.,crn provisions de dépenses d I enae_ignement pou~ 191'-7 . se sont élevées 

à lll.4oc dollar·a ;· . .. 
En 194 7, les subventi·bns aux · écoles des Miss~ona se_. sont montées 

à 18. OOC dollars, . · . ·. :_ · ·. . . . .. . . . . : . : ·., 
. '" . . ' . . ' . · .. 

L€ 3 renseignements concernant les batiments et autres _ installations 
, · \ 1 ' , , .. • • 

scolair~s, le~ programmes d'études et ies iangues ~a lesqualJ.ea 
. ~. · , · i. ; · , · , r. 

l'enaai.snemeut est donné., ·ont ·été transmis ma._i~ n'~~t p~~ été _. résumés. 

"d,d. " 
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Des cou:!:'s pour adultes, suivis par 145 aud iteurs, ont été ,. organisés 

· dans les·écoles privées, ie · nombre d' écoles a ·au~e~té d~ 144 en 1~46 

à 165. En 1947, 13.959 élèves ont ëté inscrits dans les édples primaires, 
l ,·- • • •'·. l. , 1 • , : • • i .,_ , ' , :. '· " ' • ··J • 

et 93 dans les éco1ë·s 'secon:da1res . Le nombre d'enfants d'age scolai;re . .. 
. . . . . ' . . ~ l 1 . 'i .:. : \ .- .. ' J.. : .' . 1 

est évalué, -pour 194'8, l{ 65. bOO • . Le· personnel enseignant qomprend 538 , 
,, :: · ':.: .. . 

membres. 

·pour les ·renseignements àÎl/ Î~-~·: pro"g;a~es '· de dévelo~~ement, voir . 

le paragraphe' I"d.ê' · la Se~ ti6h ÎV~: 
. . i 

-~ ~T ,'·:= .. PJ • i 
Ressources .naturelles .. et. pro(luotiôn ,. .. ,. ,, . 

. ~E:1S pr.~duc_.ti~ns ,de . bas~, r.~.11t ---le: -cao.utchouc' les 'bois .l 'dfl ëéuvre ; · ie~ 
. . . . . i . . . - -~. 

produits du cocotier, le_ poisson et autres fru:t.ts de iller/ -'le ·ê:rhanvre, 

le riz, le saga~_ et ?es produit~ forestiers •. 'L'industr ie pet{·aéveloppée 

compte notamm,ent 4~s . . f.'abriques d'huile ·de 'coco ·e't des rizer:1.eÎ3. ·.. . . 

.41 plus grande: :Partie du territoire- est· couver.të' -par la jungle. '·èt ,. 

es't :{~~b·i tée . . s.ur --~~ .. :- ~:'!-1;,erfic ie totale·· cùl ti vée ,· ·,évâluée à 276 :·oaô·" ~c:r~s, 
, . . . ', .. . , .. 

125.000 acre s sont plantées de. caoutchouc, 96.0ŒO ·· acrës -dè :iiz\ ···53~060" .· 
• . . . . • ·-·o . 

de c_ocptie_rs, et 14.ooo d~ :·.9agou. La · production annuelle en tonne est 
.. .. .. 

l .· - · .• • ' 

.-;,. ~va~1.1ée :f o.iw:n~ . s,1:'ft: caoutçp.Ç)Uc 18.000;. riz 22.800;'-cop:r-ah 2.700; huile 
de .. coqo 900; .. s1:1gou 3.000 .· :,·.: . :. .. r. 1.: · 1 , .- ... ,· ...• 

• • • ' 1, . • ~- - ,. • . • • -· •• ' 

Le c~ep~e~ . étai:t:.:~vçtlué, à.~ fin dé T''anriéè, · à:··25.000 '\~'t~iî él~ . 

~d .d, Il 

' • o 1 •. ,' • •• • ; : . f , - , < ~ • • 'I ' • 

bétail, 40.000-,pq:r,qa, ..,- :5.500 chèvres; 2.000 "chevaux et 35ô: ooo· .. vo3:8,illes, . 

Les exploita.ttons -forestfères sont cons'ti tuées ·par .d.es bois ·aurs·~· ·· . . 
' • • • • • • • • • • , 1 . •• i • · • •. r • 

La _production total~ de bo.i:s d 1.6euvre' est ' passée' dé 923 ;597 pieds_ cubes 

en 194~. à ~. 84 7. 522 . pieds: c-ubes · en 194 7. . . ' 

Pour le~_:plane. de, ,dé,ve·loppement· des pêcheries, vèir le p~ra~raphe I 

de la ,Section IV. ·,· .. . ... , 

Une commission:-spéc iale exàmine· abtù~llement le problème du dépl~cement 

des cultures qui Joue . un rôle considérable ' dans l'érosion du sol·~ 

. De nombreuses rivières occasionnent dés inondations. Un Département 

de l'irrigation, nouvellement institué, a été chargé des études ~oncernant 
. -·"" 

le contrôle des oours d 1eeu.et ·des inondations. La mécanisation de la 
. ' 

culture du riz est envisagée et un ·pian "-pilote" ·a été récemment approuvé. 

Une ferme modèle' actuélle'ment projetée' s I occupera . de '1a s_élection . 

et de l'élevage des différents types de ·bétciil, capables ~~ s.'~ccl~~:er 

dans le 'Ierr_i toire. 
"\ .! ' 

Le pz:oblème primordiàl e'st celui de · 1a '·lutte contre les ennemis des 

animaux et des plantes (y compris les sauterelles, les cochons sauvages, 

les daims, rats et oiseaux). 
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1 • • • l !J • .. ~ j ·.... ·- '• • ' ~ 

· .. ILJ.é~endue du pays.-,1et. le nombre 'des · animau:x en c'à.use limitent 11 efficacité 

de .. ;! u~age des · .poisons et .armes . à feu. :·.·. ' ,, . 

. U17-e station exp,éri.mentale ,·d'agriculture est en service;· et ~n à 
' 1 ' . 

établi def! plane pour quatre autre!:! stations.,. dont une · poür le riz ·et " une ·.. . . .. . 

pour. le caoutchouc • . . 

L.e régime. des .. terr~a, -d~s ·le. ·:'lerritoire; est régi par l'ot"donnance 
• .... •' : , 1, _ 1. • " 

foncière du Bornéo du Nord et par la réglementation foncière; à l'exception 

de la -petite zone comprenant ancioMemerit l'établissement du Labuan, qui 
i 

reste régi par la légiale.t:ion _des . établissements d~s Détroits-. Toute la .. . ·.. : .' ····· . .. . . .. . . .. . ~ .. '' . ' 

terre appartient à la Couronne. La politique du gouvernement tend., ep . ·. 

ce qui concerne le régi.me fondie~ ,:. à protéger·.: iea' intér~ts. de ia. population . . .. . \ 

indigène, par' un· systè~ de coric~s~ion' à ·Ù tr~ :permanent au lieu d'un . · .. 
' .• . • ' . • ,' . : i· . • • 1 •• •• 

systeme-de location a ·ba.il, 
, ' 1 r • ', 

·Il· .. e.:iciste dèÙX . forme~ · de· tenure·, àf io·c~t~o~ à bail, accessible . 

à toutes personnes; o) titres ' foncier·~ ·q~e ,a,eÛJ.s .peuvent acquérir 

les indigènes (y 'compris ieë hàbita~ts . ab~·;igènes de ' 1 1archipel ma~is) • . 

; ·Les terra~ns urbains ne peuv~nt ~tre louée . à ·bail pour plus d~ 99 ans, . 
. .. .. 

et les terrains ruraux pour ·~lus de 999 ans. . 

La su:riorf-icie ·totale occupée par leEi indigènes. (non comprises les . ' . . ... ~ 
réserves rurales) ·· est approximati voment de -125. 730 acre~ pr~sque entière~nt 

occupés à titre individuel. Si l'on ne tient pa~ compte ·des ·z,one·s urba~nes, 

la population allogène occupe àpproximativement 553.990 acres, dont 

36,8,816 appartiennœnt aux Européens et: envi.ron 50.347 sont propriété 

,ex .. ennemie · (Japonaise), Presque tout le rest~t des 134,827 acres est 

occupé par des Chinois ou personnes d'origine chinoise.. Les terres occupées 

par 1 1ad.ministration et celles placées· en ·réserves foresti~res. totalisent 

412.345 acres. Les terres possédées ' par les Européens et cèll~s 

anciennement possédéos par les Japonais sont goné~alement .propices ~ux 

cultures commerciales à grande échelle, comme le caoutchouc, le tabac, et 

le chanvre.. La terre occupée par les Chinois eit autrea Aeiana convient 

communément à la culture du èa.outchouc, du ·cocotier, ··du riz et à la culture 
\ 

maraîchère. · ·: · · ' " 

La mise des :,;.roduita liane le circ,Ïit comtri.ercial est ·normalement 

ass~ée par le moyen des marchés des vil.les ou des· villages et 

occasionnellement lies marchés dos · foires. '' La: distribution des produite 

ainsi effectuée stavère satisfaisante, 

Trois centrales électriques sont en service, ainsi_ que quelques petites 

rizeries dans les régions à, r1z, .:une ·ué1ne:·d~: traitement du sagou, deux 

'· 
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scieries mécaniques; une usine de traiteme~t du manglier, et un certain 

nombre dl:l presses. à huile de coco, :utiliaant la force du buff'le. 

L'artisanat comporte la fabrication d•articles tres~és en ba:mhou, 
rotin et . crin végétal, et d'objets en fer et uui vr~'.,, .. .' .. . 
D. Niveau de vie 

On ne disposo d' aucu~1e donn~~ e11 la- ;œ.atière e 

. Dep~is 194~, les prix de détail ont monté comme indiqué ci-dessous : 

. 2:?~l.r-1 1947 
dollars dollars 

.Sarong (l'unité) · 2.10 5e80 
~iz (au :c:a:rché libro)

1
' par gimtang(l) 0.54 2.~o 

Poisson fre.is 

Savon (la. ba:cre) 

E, Communica~ions et transports 

Moyens d~~unication 

Mer 

Voi9s flu7iales intérieures 

Chem:'.:-is ::.e fer 

Aviation 

Routes principales 

Routes secondaires 

Pi6tea ·cavalièros 

Télégraphe 
·.;' 

Téléphone 

Badio 

F. Finances publi9..ues. 

Il 0 .. 30 o'.60 

0~20 0,75 

Développement ·,, 

TraJ.1.s:port ne f?.·e-!i nu Royaume-Uni et 
on Auet!'alie; sorvices locaux pour 
Sinespour et HoDg-Kong. · · 

No:m.bra,rnes l'i vi ères; dans certaine a 
ré3io?!e, a:i..:~_3§ sent .11 unique . voie de 
co:œm.v . .:n lca.tion,. 

1l6 m:l.D.ee. 

1 e.é:r>od1·0~e en service; liaison 
hebd.m:.:o.·l::?.!:re avec Singapour. 

Envirm,. 100 :llJ.les o 

EnYiron 100 ia.illss. 

F:rri:.:··:m llJO nilles e 

Circuito radiotélégraphiques régionaux 
C7, J.ccm:.:x:., 
Deux cè.ntraux avnc 180 connexions. 

rostes ômetteurs de T.SoF• 

Après . révision_, .les prévisions te dépens~~ P?Ur 1-947 ont été de 

ll,760 0 000 dollars qt ce:J.ea dec recottes 7.02lç000 dollars. _L'imposition 

indirecte est à lJ. base C.u àystèm~ fi.ecalo Les principales source~ des 

recettes sent constituées par les ta.">C3S douanièreio, (4.,.628,028 dollars) et 

par les revenus fonoiers {629,572 dol:aro)o 

(1) Note du Secrétariat un gantang = un gallon impérial= 4.546 litres. 
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G, . Banques; et crédit . . 

Des renseignements ont été donnés sur le fonctionnement bancair.e 

H. Commerce international 

la valeur des importat:l,ons s'est chiffrée è. 20,471..707 dollars. 

Les princiJ?aux ~ticles étaien_t : alimentation 5, 786.573 dollars 

(y compris le riz 2.959.827) et t~xtiles et habillement (3.606.095 dollars). 

la .val_eur des ~xportations s'est montée à 16.932 .627 dollars. Les 

principaux :articles étaient: le caoutchouc (11.250,247 dollars); les bois 

(l.639.059 ,dollars); coprah et huile de coco (l.'·114;629' 'doila:rs); poisson 

et autres',produits de la mer (608.131 dollars); et chanvre (554.679 dollars), 

les ·1mportations proviennent.principalement diAustralie et du 

Royaume-Uni, et les exportations sont dirigées vers Singapour, le 

Royaume-Uni et les Etats-Unis. 

les machines et appareils, les produits manu~acturés, textiles · et 

v~te~ents sont sol.,Ullis à des droits ad valorem de 10 à 15 pour 100; mais 

dans la plupart des cas un taux préférentiel est accordé aux articles 
. -

provenant, en totalité ou en partie, du Commonwealth britannique. 

I. Programmes de développement 

Un plan de développement et ·de reconstruction portant sur huit ans . ' 
a été :·étà.b~i; · il comportera une dépënse totale de 6.051.939 livres. les 

dotations au titre. de ce plan sont le s suivantes : communications .:· · 

1.844.545 livres; bit1ments administratifs 1.357.065 livres; plan 

d'urbanisme et de losement 1.225.400 livres; santé publique 567.030; .. 

prospections minéralogiques et autres 192,990 livres; irrigation 
. 1' • • 

189.000 livres; enseignement 100.860 livres; agriculture 64.080 li~res; 

élevage 44,900 livres; for~ts 43.600 livres; p~cherie s 25 .000 livres; 

service du.recensement et deo statistiques 17.000 livres. les fonds pour 

le développement, totalisant 3.559.407 livres se répa.rtissént .ainsf: 

dotation au Bornéo du Nord sur le Colonial Development and Welfaré' Fund·' 

623 .370 livres; dotation au Bornéo britannique sur les m~mes ·ronds · , ·: \' · ·· 
1 •• • 

123. 750 livres; e~prunts 795 .360 livres, et' contribution du budget ·":J..ocal 

2.016.927. 
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La colonie de Singapour comprend 1 1 Île de Singapour, l ' Île C~ristmas 

et les Îles Cocos (ou Ke9ling), L' île-de Singapour se troüve· au large de 

la pointe méridi?nal~ de la péninsule malaise, dwis l~ sud-est de l ' Asie. 

Cette !le mesure environ une quaranta~ne de kilomètres de long sur ûne 

'Vingtaine de 18:I'ge_;_.,_.:J;l~ ·;sµpe~ri~i~·.'8._~t.:d~~:550 km 2 environ, et sa population, 

de 938 .079 habitants . · 

.L 1 Île 
t• f '.! 

Christmas se trouve dans 1 1 océwi Indien, à 190 milles
1
-' ënviron 

au sud-de l'extr~mité occidentale de Java, par 10 , 30• de latitude Sud et 

105. 40 1 de-longitude Est. Les Îles Cocos (ou Keeling), archipel de 27 Îlots 

co.ralliêns, . se trouvent dans l'océan Indien, entre 12° 41 et 12° 131 de 

Latitude Sud, . ot entre 96° 49 1 -et 96° 561 de longitude Est. 

. II. Condi tians socialès 

A, Probl~mes sociaux posés par les relations raciales et culturelles, 

Il ne se pose . dans la col_onie ·de ~ingapour aucun grave probl~me social 

de relations raciales et culturelles , 

B, Conditions de la main-d1 oeuvre et d.e l'emploi. 

Dans le passé, au temps où la main-d' ôeuvre, ·composée en grande partie 

d'immigrants souvent illettrées, n ' etait pas organisée, les employeurs 

adoptaient généralement- ~ 1 1 egard de leurs ouvriers une attitude paternaliste 

et leur fournissaient gratuitement la nourriture, la logement et les soins 

médicaux . Bien que los ouvriers de Singapour soient aujourd'hui fortement 

org871isés en syndicats et o1efforcent de parvenir à l ' indépendance, ils n'ont 

pas en?ore compris que le maintien de ces divers avwite.ges, ou l ' adoption~· 
. . 

d'avonto.gea supplémentaires, · retarde leurs progrès. 

La. poli tique s~foérale viGe clone à favoriser le développement Ç-1,l , , . 

syndicalisme démocratique, à enseigner aux ouvriers les principes de 

:1&gociation directe , de conciliat'ion et d'arbitrage, et à substituer pou à peu 

au vieux syGtème -paternalisto un r6gime d& rémun6ration intégrale en espaces . 

Un grave probl~mo se pose du fait qu'il est nocessairo de payer do 

gros salaires - ù cause du prix {levé du riz, sur lequel repose toute 

(1) Note du Secrétariat , Il arrive quo los renseignements transmis en 

application d.e l'Article 73 ( c·) renvoient à d ' autres publications 

gouvernementales; et y compris le Rapport colônial annuel pour 1947.­

Lc présent sommaire prend donc pour bases à la fois lGs renseignements 

transmis et le rapport coloninl de 1947 , 

"d,d, Il 



1 1écholle locale dos salaires - tout en diminuant les prix de revient do 

façon à faire face à une concurrence de plus en plus dure. Dans le courant 

de l'année,' on a vu, dans certains cas, un niveau élevé de salaires se 

maintenir dans une induE>'trie et, jusqu 1au moment où cette industrie s'est 

trouvée d.ans 1 1 impossibili.té de résister à la concurrence d I industries 

analogues situées dans d'autres territoires. Il faudrait résoudre ce 

problème, non en engageant de la main-d'oeuvre à bon marché, mnis en 

run.é.li::>rc,nt le render.:i.ont de 1 1 ouvrier ot en mécanisant dc.vc.nto.ge son travail. 

Lo gcuvornemcnt, 1 10.d.mini~tràtion du Port, l~ r.:i.unicipc.lité èt les 

scrvico3 de l'armée cmp+oient 40.500 personnes; plus do 60.000 nutros 

travo.illcnt dans pl,;,3 de 100 industries différentes comprenant le raffinn.go 

du caoutchouc, la fabrication d'objets on caoutchouc, l'industrie du 

batiment, les constructions mécaniques, l~ raffinage du pétrole, la 

fabrico.tion de meubles, l 1 imprimcrio, l'arrimage et le g3.barrago. 

Le nombre dos personnes e:r.rployées directement dans los services d'e 

1 1aroée ost tombé, pondant l'année, do 20.000 à 16.000, et on a constaté 

on outro, une réQùCtion ria.ssive de la main-d'oeuvre employée par les 

entrepreneurs qui travaillent pour le compte de ces services. En outre, en 

raison du prix élevé de la min-d 1oeuvre, los scieries avaient, pour lo. 

plupart, formé leurs portes à ·1a fin de l'année. 

En raison surtout de l'augri.ont::i.tion du prix du riz rationné, les sala.ires 

journaliers accordés en 1946 aux personnes tra.vc.illant pour le compte du 

gouverner:1ont ou de la :::nunicipalité ont été, à la date du 1er aoGt 1947, 

. modifiés dommc suit n . 
M9.in-d'oeuvro non qualifiée do 1 dollar 43 

(1) 
à 1 dollar 94 

Maçons de 2 dollars 8o 3 dollars 84 .à 2 dollars 56 4 dollars 113 

Charpontiero de 2 doll2..rs 84 - 4 dalla.ru 40 à 2 dollars 62 - 5 doll[.'..rs 08 
Mécaniciens de 3 doll!..l.rs 52 lj. dollars 64 à 3 dollars 70 - 5 dollars 

Do.ns l!induotrio :privée, los oo.laires hobdomndaires étaient los suivants 

Ouvriorc. employés p'.lr doo entreprises 

cornnorc ialcs au chn.reomcnt des mvircs .: 18 dollaro 

Ou·rrfor:.:; du bS.:tirncnt ( non qualifiés) 24 dollar a 

Do:mostiqvcs (o.u scrv~cc·d'Européens) • 15 dollarn 

Ouvrioro da.s usinoc de caoutchouc : 24 dollars 

42 dolkrs 
( .L) 

No1· ... - ih Socrét::.r1 ·: t 
1 d 0iln.r 1::al::.irJ - . 47 cents .. l/2. . .doo Eta..ts-Unis 

2 shillings 4 pence ( utcrling) 

"d ,. ô. ,, " 

ù 30 dollars 

à 30 dollars 

à 25 dollars 

à 49 dollars 

ü. 66 dollars 
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fo. journée de. tro..v1.1il est do huit heures • . Do.ns le. plupc..rt .: dos 'grandes 

industries, on \ra-;i{iilc cinq jours .. pnr ser-;3-in_e. Les heures sup:plénerituires 

Sont JlO.yéos. b, rnison d 1uno foiG ot dcnio le tarif nomal , 

Los_ B;t"oupenentn patromux et les grouper:1ents ouvriers ~?nt régis 

par l ' oTdonne.née sur les syndicats, qui e:xige ln. vérification des c_onptcs 

clo ces groupcri.ents par une porscnnc quc.lii'iée . 

Il existe 32 a.Rs?ciations patron:üe:;1 et 127 a.oso'ciations ouvrières 

con:pron~nt . rcs:p9ctivct1ent 3. 864 et d7 .211 nsnbres . 

Tous Jos conflits du t·rn.vG.il qui ont surgi n.u couru de l'ann6o .ont , , 
Sté réglr&3 , soit ur.Çr négoc iations d:t:r.0c·tcm,-- -soit ·avec i 'a.ide des 

' '· - .. 

fonctionnaires du Dérartel!lent d.u · travr::.il. 

Lou ,· o.uvriers jouii.wont d'une protection étendue ~âce à l 'ordonnancc 

sur le travail, qui gs.ra.ntit que nul tra.valllour n'aura à s 1cngag~r par écrit 

et quo la va.lidité des contrats :pnsoé3 verbaler.~nt ne pourra dépasser un mois . 

C0tto ordonnance tro..ite égg.loment de s nocle.lités do licencier.icnt, du -naiencnt . 1 ~ 

et dé l'ordre de priorité de9 SR..i..a.ircs, clos revunclications en riatière .. de 
'• 

salaires; elle interdit de faire du traYail do nuit aux fcrr,nes et .aux 

adolescente; olle prévoit l 'inGpoction dos lieux de travail, cOI!Iprend dos 

dis:pouitions relatives au logencnt, è. l'adduction d'eau, à. l'hygiène et aux 

concli tians sani tairas en général, c.ux zoins r1édlcnUx 0t hofJ:pi taliors et à 

" 

la. ton~e ·de statiGtiqucs ; elle accorde enfin aux ·ouvriers lo droit de sounettre 

leur3 dol6:1nces au Dépnrter.1ent du trct ve:.il , 

Parmi les autres uèsures de prot~ctior., il convient de signn.ler les 

ordonna.nc es rele.tiveo nux nccldentc du trr:mll, . aux syndicats, aux conflits 

professionnels, c.ux tribunaux du tr:~v3.il, à la :protection . des ouvriers, et o.ux 

inëtnlla.tions mécaniqueo. 

Uno bourse du tr~vnil, dont les services eont gr~tuit3, sert d'org::i.ne 

de lia.hrnn entre 115-s pn.tronG en qu~tc d.c 

qu3tc de tr~vail . 

c. Hv"t.:;lènG ot Gc.nto publiour.. 

!:l[Ün-d I oeuvre et les ouvriers on 
· .. \ ( ,i .. : ;: :· 

En 1947, J.)Our la prçr:llèro i'ois dcpu l,! le rôtnblisscnont de l 12.dr.linistrn.tion 

civile, touo les h'ôpi taux cm usa. se av:.:.nt la.· guorro , oont de nouveo.u en plc in 

fonctionrnm.cnt d'un bout à l'~utr0 de l 1c:.nnéo . Là. rer.1.iuo en état des 

h'ôpit."..ux, r..insi que celle dos logoncnts nnncxoo, l:. progressé. En .. ce qui 

concerne le pori:JOI1!1el, le J.)rincipe..l :problème est celui que pose la. pénuriG 

dos ini'irnièrcrn qualifiées locc.lcfl. 

Lt13 dépenses fo.itc s en r.r: tièr,2 do ao.nté publique ont atteint 

5.420 . 466 dol~rs .16 nu cours de 1 1'.l....111160. 
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Le -·J'.lOabrc de li_t8 . . disJ.)onlblcs d:.:!.rn3 leG h'âpito..ux pour le trni tcmmt do 

toutoo 102 ;:nladies autres qu~ l~ lèpre, *es nn.lad1es . vénéricnnes et lee 
~ . . . 

!:".::iln.d.iw ·ncntc.1as s .. •_ol?N.c ~ ;i...8~>.1~, soit 250 lits do noins qu ' avn.nt la guerre. 
~ . • • 1. •• . • . 

ki. lutte contre les nalr..clies vonéricnnes et le. lèpre est. 1üü~ active qu 1'ën . . 

1959, ot lo:1 h3pi tn.ux pour mlndies. r.1cntalos pourrunt, une ·fois qu'elles . . 
aoront rx.i.rvcnuca à recruter du por_sonncl que,lifio en nonbre suffiso.nt, 

soigner auto.nt de no.lrtdes qu'avant la ~err_e (l.8oO). 

Il y c. 257 clocteurs cm r:16decin0, 146 d,:mtif~tca, 5":'l 1Di'irtnioroo 29 a:-.1.eco-

fcr.u:icc 0t 55 p;tmrmc icns . 

L'Ecole êie méiecine (Kinn: Edwn.rà. .VII Collc,:;o of Mcdccinc) délivre des 

di1,iiÔnr::;3 clo l:i.ccnci0 on nédocino _. üt chhurgfo ot. c10 licencié en chirurg:i.c 

dont·üri.:., dipl3nco qui pE:uvont 'être h0L1.ologu6D a.u Roya.U1:1e-Uni J?ar le Conseil 

génér~l ù.e3 néd0cins . 

Le;s .'.lgr":.::.nclisser:1cnts réalii:lés dci..na cette école dans le courn.nt clo 1947, 

ont '.l.ounlo lc3 locaux clisponibleo peur los 0.tudi3ntn, qui éte.icnt n.u noubrc 

d.c 599 a.u cl,fout clo l ' crmC:o univer.sit.!:i. irê. . Cea otudio.nts reçoivent uno niclc 

Il oxi3tc ~galonent des ccntrc::i de forvntion profeosionn0llc pour lc3 

n.utrœ r.1c:::lbre3 du pcrconnel dc-Ei services :.iédico.u:c, y cm;-ipris les infirmièJ , · 

lco 3~gG3-fcrr~~eo et lco nsonts oanita.ircs. 

Loo 3tatistiquo·c clor.1ogra.phiques do 19lt7 80 résument co:r.ine suit :: 

a. ) Hor:ibro de décès 

To.ux de :r:i.ortc.li t6 par 1.000 hc.bi ta.ntc 

·o) Honbrc de n:::.iasr~nccs 

c:) 

'110..ux des ncd.sB~ncos pu.r 1 . 000 k::.bi"tc:.n ts 

Hom"or~ de d~Sl?-Ll do.nCJ 1::. 
prcnicrc ~nno0 

To.ux de r::crtnli ti; 1n1'untilo, ·-par 
1.000 onfo.ntu né-r.i v iva.nt::i 

cl) Princ lp.~110::i n1.b.ùic3 

ConvuJ.aiüno 

Pnàanonio · ( tou teo forr::.oo) 

F!~vra (uano op6cification) 

Ih:l ~: :;:--:r.ci::n o..Yc.nt terne et n.:::.lo.dics 
,l,. 1:.-:. prcnièrv enfa.ncc 

Dl~.:.rrhé-e et cntl:ri te 

12.511 
13,.54 

87,33 

1.519 c.-, r, ..,.......;.,, 

1.239 Il 

922 Il 

b55 " 
t,31 Il 



e) Principales causes de déces 

Convul;:iiono 

Tu1JerculofJe dos voies 
respiratciroa 

Pneunonic (touteo fornee) 

Nœ:ibre do décèo 

1.519 

1.468 
1.2}9 
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Meyenne par 100.000 habitanta 

161,9 

156,5 
132,1 

Bien quo lo récine alinontn.iro d'une grande partie de la populo.tior1 

soit nudiocre, on relève rE1.rer.mnt den signes :r.nnifostes de n.1.ladieo do 

cnrencc, t0llc~1 que 1..:: béri-b6ri. D 'uno fnçon gén6ralo, 1 1:üincnta.tion 
... . . 

clq Jo. populc.ti..m, on pn.rticuliur, collE. dos onfc.nts d'age scok.ire .:? 10nt 

ar.1élioréc pond.nnt 1 1::i.nnlc. Néo.nr.10irn3, un tiors def.l onf::mts r,ppartcn'.1.nt aux 

cln.13Sù.3 p~rnvros et r1oycnnen sou:f.'front clc déficience de ls. nutrition . La. 

création de centres d'~lir~ntation deo cn~ants, Gorvcnt quotidiennoucnt des 
. ' " . . "' rop.'.l.n cr:ituit3 a 5'.000 onfcmts d'ag;: :prùsc~laire, conotitue :peut-c·trc dans 

le dor.r.ine clc ln nutrition, la plu a inportanto de a L10ourea qui:; 1 1 on o.i t 

jo.r.init:J prisGs on M-:!.lnisi0. 

D. Condi ticm3 de logonont ot progr:r.l!Jr.ms. 

Une crise aigÜG du logcnont a6vU à Singapour. Le. population atteint 

c ourru:1.L10nt uno clcmi i té de 750 à 1. 250 pcr::rnnne:3 à l '>è:cta.re, (300 à. 500 pe.r 

a.cr.a) et d:ma cartc.ins cas Juoqu ' à. 2.500 fOrsonncs à l'hocto.rc (1.000 par o.cro). 

Cotte . _pc:nur.ic de logençnts. sévit depuîf,l longtenps . et deux facteurs dÎia à la 

guerre n'ont f2:it qur::) l'accentuer : on prenier lieu, un h:tpor~nt afflux 

de réfuGiés qui aont venuo dc3 Eki.ts I:1-1.b.i.s ri.ux preniero to:nps de l 1invo.sion . 

japonaise ot dont beiaucoup sont restés à Singapour; en second lfou, 1'a.rr3t 

de toute ccmitr.uc"tion nc,uvGlle penùa.nt ln guerre, . On c. cxocut6 do v,.,_st,Jt:! 

tra.vaux d6 ré:pD.ra.tions et on .-:t entreprü:J dcpuir.: b guerre ocrto.ino ·J?rogrnnrms 

ùe conotruction . On trouver~ des ronseignoncnts sur les progrul:ll:l.es à long 

tcr1:1c cln.ns · ·1e puragrnpho I de . la Section tv, 

E . Assi3ktncc socio.ln et :Jc;<.:oura. 

On a :procéüé pcnd~nt l 12.ru160, dnno la r.i.unicippli.té do Bingo.pour à une 

enqu3tc socia.lo qui 0st l::.1 prcnière da zon ~spèce. Cette cnqu~tG conçue 

cormc l'utape initin:lc des recherches ultérieures plus poussoes, fournira. 

une b~s0 solide pour l'tl:,1.Jorntfon d'une politique d 1c.ssistf'..ncc socia.lc. 

En 191~7, les réporcussions il:u::iodfo.tez ~c l::i. guerre ont ceaGé d'o.ccapn.rer 

"tbnte. l 'acti vl té du· . Dépa.rtem.ent .à. 1 ~r.sh-itun.:e soc.talc. Les... m.esurJJs~ de cr!ise ont 

rait pl~cc progressivement à 1~exGrcico de fonctions permanentes dc.ns le c~dre 

'dès' règleo ad.oinistmtivoa et" clc:::i ,,l'forts de Jlu;~ en pluu [!;!"'.'.'.ml2' e;r..t otu 

"d.d . Il 
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conso.cré2 aux oeuvreB de jErnnGsse , à 1 1 enf'nnco délinquo.nte, à la protection 

r-utériollc et nor~le don fenr:i.<.W et des .. jeunes filles . 

Lo ConsE:il d ' c.ssisto.nce sociale, org'.lnim:10 consultatif comprenant des 

reprôoentants du (;puvornenont et den grouper:i.ents non officielr, (cas derniers 

en ru.Jori t~), net un frein fort util_e n.ux excès :possibles de ln. buronucra.tie . 

Les cuiairws conn.un.:..:.lc's ont continuo à fonctionner :pend.a.nt toute l ' nrméc, 

et ont s.::rv i _dcs rGp!lS à :pr:.rtir de 8 cents . Sur l'e.lir.icntntion des enfants 

cf. II, C. 

L ' un des plu a grave~ :prol1lèi1c: o sod.nux est celui que pose ln. jcunc3i.le 

dollnquu.ntc dc.n3 no. for!10 tlécl,'.lrés eu l:'.!..tente . On ~1 rc:1liga un nouveau. pro,jc-t 

d'ordonnencc sur lea enfantG et lo;; udolcscorrtc, qui consacrC::ra. légalenent 

lo présent étc.t de choses, c ' cst-l-diro ln ·coorcli~{ticn, d~n3 le ca.dro dos 

trc.v'.lux clu Dép~rtenent de l 'a.ssist~ncc 2oci:üc-:, dÙ· t:ci1un::ü· :pQur :oinours , .Je 

la suryeillunce des ,jeunes dolinq1,;.3.nts ·rez:1is en liberté , et a.c toutco lc3 

autres r.1e r:uré
0

::J rela..tives à ln jounE:BSe èolinqu~.tnte . 

Loa crntrGD c.,cuvrcs (l 1a.EJoistc.nè~ 30C'ic.lc c011pronnsnt los se,courfJ n.ux 

réfugils , a.11x 8un8 -logio et o.u tr·: .: ind:l.viiur: en {;t~ t d. 1 ïnfériori té, la. . 

recherche clec:1 o.:l.s:pnrus, et l 1c.s3i3k.ncc publique a.ux v:ieill::.:.rds, aux 
. --····--· .. -- -··-·-····----- . - · _._ __ ... 

\. ·' 

~ 
' 1 

infirncs, o.ux veuves, orphclinr:.: et d.épend·.:mtB victinoe d6- la. guerre . 
. " 

F .G. Stc. tistiauec do lrt crfrdn~:li té ..:t dcocri nt ion du evot?mo p1:Jn!ll. 

Dec rens0isncr.1ontr; 'ont (t0 t::>'.'c.t1sr:lis à. co nu Jet, r:i'l1G ilu ne a ont pc.s 

résur.1és. 

II. Rcn::icirmcncnt:::; eur lco pr0cy,::.rn1c~ cm r.ntière do pro;rGs sucinl. 

C~ . le :çnrngrapho Ide la Section ·rv. 

III. Conù.itic,nu ::io l'~mJ(:irr,ncr.tcnt 

P::i.rni lc é.1 J)i:'CGrèc rJ:;.li;~t;;S :i.u C'.)Ur,J do 1 1 ~-:.rméo, il· c,"im"i ent clo siGI"lnlor 

l ' :tu51:1cnt~1t~.on J.u nor1bre th'. n::i.nu·.::la scr:lr.-..irc..:, J. 1 ~10liura tion doo noycna ù.c 

tro.nJport, b. rcnLw en 6tfl.t de 1:.1tl1.1cnts ocoln.irca et tcrrnins de jeux 

et la rcnti tut ion des b3.ti,~ionto Gc 0l::~ir00 occUJ?UC p::i..1; · J. i :..:1:·1:ic ~ · Le no1:1bre 

dca ulèYo.J qui t1•ouvcnt pl::icf.; c1'.lno le 2 ucnlca ent pluo élGVù que- jn.r.~iu, et 

lt'ls aubvonti<;n;:; [:ccr,r'doc.;;; nux c5col8G pr:!.vé2a ,,c,nt 1,r:~int0IL"'..nt prùo 'de quntre 

fol3 ~npuriCl,l'U:J 1':!. leur ni·1o~u ,:l 1 '.l1::-,.nt l:)4J.. En 194. 7, l <JS dôpc-i1oes ont é t é 

de 2.158.353 dollo.rs . 

L 1..:-n:J(.·iGJ10L1cnt sup_pricur cr:; t a.i::::pc.rn~ô r,:..1.r le Kinç, EO .. wr-~rd VII CollogE: of 

MGckciac (cf • .:oc·ction II, C) 0t ll.'."'..r ù R~.__f::_'103 Collcp;o, qui d0livrc un 
dipl01:'lc :ll: 'i;cruc dt3 troi3 a.nnucs d. 16t1..1cl,;·::.,·. En 1947·, lo3 C L.,Ul:.'<3 ùu Rnffles 

C0lk~~ .. 0.nt; ét11 1:.•11 i•~ta pr:r 196 6tlHli:.,nfa4, d.nnt 79 étn,ient clc Singn.pour . 

"iL iL 11 

' 

,,. 
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Les cour3 du soir , consacrés à dos suJets coDDcrciaux et techniques, 

: ont été ouivie l)o.r 1.633 .êJ:èv.os ·. I>cnd.ri.nt ·· 1 10.nn60 , .63 ·jeunes . gcn~ <ont suivi 

des · cours ic néca.ri:iquo à L I école profe::rn:!.onnollc ; 

Depuio 1946, le no:nbrc clos éco·le c rocotmues pn.r l'Etat est passé de 207 

à 282, et lè rnorfüre toto."l de leurs élèves·, de 76 .-609 à 9L873 . Il existe 

en outre cnviron. 200 _petitcc écGlea non · roconnucs . · 

· -Le:·o t:Seol-es n.ngluises se répc.rtiasent en troia groupe s, 

·.sont e.cl1.1.:tniotrée2 · pa.r le IJ)uvernenent , po.r clc s r.ifo s ions, ou 

1 ( ou grouper:1enta privés) . Le gouverrienent . prend à sa c hargs 

su i va.nt qu I elles , 

:pàr des particulierJ)' 

touteé les l 
"' ' .. dopenfüw tlu .}?renier groupe d I écoles subventionne le .. aecond., Gt dans certains 

cas ·fournit ·doo ::locnux. ocolairea au · troisièue~ 

Sur lco 29.095 élèves/qui fr.Squcmtont les · 6coles anglaises~ 25 . 631 ., 
reçoi vént un · ensei.gner1ent primire, . -ot . 3 . 464 un cmseigneocnt secondaire . 

CGs écoles sont .ouvertes à tJuo les ·onfnnts, s~ns distinction de race . 

Parl:J.i leurs éH,ve3 , i1 y .a 75,7 ;::iur .. 100, dE> Chinois, 10, 5 ·pour 100 

d 'Indiene. , 8,3 pour 100 d.'Eurasiens et d'Eur.opéens , et 3,5 pour . 100, de 

Mn.laiq •. · .. _3 . 724 . élèves , bén0fic iont d. 'une . ~oour:se d 'études,. ou sont exer1ptés 

de frais è. 'étuc1.ee. Sur le.s. ·l54. écoles privées chinoises reconnuea par l 1Etat 

49 b6néf~c ient cles ." Sti.àvelitiona gouverne·nsnto.les d ' un r.1ontant total de 

300 ,000 ·.:o.o.lWq,'];'~;. en:v;l.ron:.,,, ,.· 95,.291, êil:~v'es · fr0quentcnt ces écoles ·subventionnées , 

, ce ,qui r;eprésente plus . cl,e.· 60 pour. · 100 d.u n0n"bro t0ta.l deJ·. olèves fréquentant 

le.s écoles chinois.os : irmtri-cüléea (53 . 476). 34. sur., 35 écoleu r1alaises 

reconnues cont 9.fu1ii:1istrées pnr le . g.:;uvernernmt-; elles srcupent' 6. 463 élèves, 

et leur cnsei13nenent est gratuit . Cinq our los onze 6coles indicm.nos sont 

subventionné:es-. nar l ']J;:ta.:t= .·et groupent 919 6lève3. 

: ~n.. duré·e t:1Qyenn·e- do·s onissicns. radiophoniques à l 1usage, des écoles atteint 

, r· rnintena.nt 9 heures po.r, se1ninG; 29 écoles chinoisez, :28 écoles angli:lioes et 

7, école.3 r.1'.üo.iGon .utilisent ce2. én::.i3~i0113· , 

:Bien qu'il: re13te ben.ucoup ·à fr.ire . pour que ·ln. ' situation soit cor:iparable 

à ce q,l ' elle otc.i t. en 1941, elle s I est t:ui'f'iaa..'1i1ant · ~1éliorée . en . 194 7 pour 

g~'i_l <Zoit pcasililG, en 1943~ d 1entrei:rcnd.re, à .titre d 1expérience , l'exécution 

d.'un vn.""ite 1Jrocra.r.m1c do dôvelcprenent (cf. pa.:;:-nr,rnpho··I, Soction IV) 

I\r. Comli tions économiques .. ,• ..... •· , 

A .C. Rem.iourcen ·n~ tur<Üles e't inùuutrie. .· 
Les pririci:pa.J.es fornea :1 1r..ctivité de Sing~.pou:r, · son cormerce de trc..mlit 

et aes ind~otr les .de tranafor:i"U.-,tion, oe eont dévolor,poeri _pendant: la guerre, et 

. · le dévelop1Je1:i.1:mt de ses industrieo. secondrüreo a. été pa.rtd.culièremcnt nota blc. 

L:1,. 2u:pcrficic tl~tn.J.e ,a.es torrc G cultivée3 e3t de 30 ,000 hecto.tes environ, 

(70.000 a:::reD), dont près de 20 . 000 (42 . 000 ~cres) pr'odu'isent du cnoutchouc, 

tandis que 3.500 ( 8.000 ~cros; sont. pl[~ntJes de cocotiers. te reste comprend·. 
1 

'· ,,. 

,j 
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surtout des cultures maraîchères • . Le oombre des porcs élevés sur place et l 
vendus dnns le coml!lerce est pasoé de 35.588 en 1946 à 60.954 à la fin de \ 

1947. Le nombre des volailles approcho le million. i 

L0 Dlpartement des pêcherios s ' est efforcé, pendant cette année, de 

fournir le Fztériel nécessaire et de faire ·dlsperaître dans toute ln mesure 

du possible les réglementations imposées en temps de guerre. La quantité 

de pois~on disponible quotidiennement est restée à son niveau d'avant-guerre, 

L'élevage de la carpe dans des bassins à eo.u courante constitue pour les 

petits. exploitants une source importante de revenu. Les entrepositaires 

de poisson salé et aut~es produits de mer font un chiffre d 1nffaires annuel 

de 30 millions de dollars environ. 

Les terres appartiennent en toute propriété à ceux qui los occupent, ou 

leur sont concédées en vertu des mesures législatives, ou leur sont louées 

à bail par la Couronne ( généralement pour 99 ans) , ou encore sont occupées 

en vertu de licences provisoires. 

Les gisements de phosphate de l'île Christmas sont ex~loités par la 

Société des phosphates de l'Île Christmns. 

= En ce qui concerne la production de l'énergie électrique, la puissance · 

mensuelle rsxima qui était en 1946 do 8.500~000 kilowattheures est paso6e 

à 9,500.000 kilowattheures on 1947. Le nombre totnl des unités produites 

qui était de 75.400.000 en 1946 s' est élevé à 105.700.000 en 1947. Au cours 

de l'année, on a passé contrat pour l a construction de soize nouvelles 

sous .. stations. 

Parmi les usines de produits alimentaires, i1 convient de signaler 

les huileries (6 avant la guerre, 3 aujourd 'hui), les biscui\~~ies et los 

brasseries. On trouve également des ateliers de construction mécanique, de 

fonderie et de réparation de navires. Une usine de montage d'automobiles 

et une fonderie d'étain ont été en grande partie remises on état au cours 

de l'année ot OJ'.t mn.intennnt repris leur activité. 

Les 14 tlsines de préparation du caoutchouc emploient plus de 5,000 
ouvriers et constituent, pour Singapour, un des principaux moyens de se 

procurer dos devises étrangères. Singapour possède également ;o scieries , 

13 briquetteries, et un certain nombre de savonneries, dont quat~e sont 
importantes. On y tra.vo.ille aussi le rotin: i~···t;ba;· ~t· l~;···;~~duits 

forestiers; on y fabrique du verre et des accumulateurs . 

Trente-six oociétés coopératives officiellement immatriculées groupent 

au total 13 . 300 l!lembre,s. Vingt et -une d'entre elles sont des sociétés 

d'épargne ot de prêt possédant ensemble l,1)15.251. · dollars 97 en vnlours. 

:fidncfo.ircs , et 10 autres sont des société coopératives ouvrières de èrédit. 

Il existe également une union coopérative urbaine de Singapour, . qui, pend.a.nt 
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l'année, a accordé quatre bourses d'enseignement secondaire aU::x: enfants . . . 
de certains de ses membres, , ·. .. t . 

D. ! Niveau .. de· v.te. J · : 

On ne dispose pas de données statistiques ni sur le . revenu global d·.1 

'.territoire, ni sur le revenu moyen par habitant.- ... Les .. ·:prix moyens, au détail, 

des de;nr~es aliµi.entairea de . bae·e ,9nt: été e,n 194 T,: 
t~ .. ·~!- , ~~ ~. ·, , i '-t• 

.. !.'. 

.. l) 
Ri'z (prix, contrôlé) ·1 dolla ·,:- 50 le r.antan . · 

. . ' 2 ) 
Poisson firo.'iS· ·( daurade) · l dollar 55 le catty 

Huile de coco 
,.· 

··· · ·· 6 dollar 37 le_ catty 

E. Communications et-transporta, 

Ty:pe .de comrii.imicAitions 

NavigatlO!'!, . :ma,r:i'tim~;-<· 
\. 

9.,2-07. 711 't,ormes de marchandises sont ; 
~ntrees au. port dans le courant de l'année, ;: 

Singe.pour e:it roJ.ié à la Malaisie .conti- ( 
. . nentale :par UI'l.J voie f~rrée d'une trenta~nef 
·::. de kiloruetrea, constru1 te sur une chaussee, ! 

Chemins do fer 

.T 

Navigation aérienne 

·, .~ ;,. 

Routes 

Télégraphe 

Téléphone 

Radiodiffusion : · . · · · 
- ....... 

:F, Finances publiques. 
,,1. 

1 
' l aéroport civn. et 2 aéroports militaires; · 
liaiso:::i intercor.~in9ntale et régionale 
avec divers points de la Malaisie, avec 
l 1Indonésie et. avec Hong Kong. 

450 · kilŒ~·?3treA environ, ,. . :··. _..., 

Service télégraphicnrn intérieur et étranger 
not~ent-1 J.î~ison ··ràLJ.1otélégraphique avec 
le S1am, .i.:lon100, et J. • ile Christmas. 

Service local et· corrm.unications'; avec 
1 1 étre.ng9r f ?â-dé:·z.;tion malaise) , 

3 émetteL,1•s. t1. 7co récept0urs enregistrés. 
1 . .. 

' . 
En 19~7_, .·le -revenu de la colonie s 1est . ulev6 à 70. 972 .. 949 dollari3 

,• ..... j ,: ., .... 
et se s dépenses à ' 61.956.004 dollars 34~ · . 

Les :principales sources de revenu public ont sté :'. ·> taxes sur ·le 
.. 

· tabac (16.566. 863 dollars), les bois13ons o.lcoo].igues ( 1 l.093 .o48 dollars), 

,et le pétr~lG (6.180.726 dollars) • 
• 1 

·• ~: 

du. 1er Janvier l~l: !3. · .1 

L: ordonnance ccince:rno.nt 1' ill).pÔt sur\le reverni e 
• • • • \' ,·: .. •1 

p::.·~s force de loi à dater 1. 

1 

, .. 

1) . . . 
: ... r;., _,.

2
) 1 gant~g é_quivaut à un · 11 impérial rallon" soit 4 ii. ·bres,:;46 

Le catty équivaut à 600 gr. environ. 

"d.d. Il 
... •' 

1 

: 1 

'l 
1 

.t, 
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G. Banques et crédi trii·~ . ' , • . 

.. ;: 
Des renseignements sur les -possibilités d'opérations bonca.ires ont été 

envoyés, œis ile n'ont pas été résumés. . . .... . . ':.·:..· .. ·: ___ _ 

H. Commerce international. 

La valeur totale des importations a été de 1.045.896.434 dollars, et . . 
·celle des exportations, de 813.296.593 dollars. La principale. des 

importations a été celle du riz (311.300.000 dollars) . Les importations 

de cotonnades ont été évaluées à 144.100.000 dollars, et celles de ma.chines 

à 16.200.000 dollars. Les principaux produits exportés ont été le 

caoutchouc (415.400.000 dollars); l'étain (44~700.000 dollars), les 
~ ~ . . 

cotonna.des (42.500.000 dollars) et le poivre (26.6o'o.ooo dollars). 

Provenance et destination des échanges·commerciaux. 

(en millions de dollars) 

Importations Exportations 

!nies Déerla)da.ises 
Indonésie . 221,6 120,5 .. 

Etats-Unis 115,4 ?21,2 

Royaume"'.Uni . 169,3 117,3 

Autres territoires 
102,8 64,8 britanniques 

I. Programmes de développement. 

Total 

342,1 
' . . 
336,6 

286,6 
1 

167,6 

On a établi un plan qui prévoit, en vingt ans, la démolition complète 

des taudis et la construction des nouveaux logements nécessaires, Les taudis 

seront démolis suivant l'ordre d'urgence et les travaux de construction de 

nouvel~es villes iront de pair avec les travaux de àémolition. On transférera. 

da.ne 'ces villes les ét~blissements industriels qui (à la différence des docks, 

par exemple) peuvent fonctionner ailleùrs que là où ils se trouvent 

actuellement. 

Un plan décennal de développement de 1 1 enseignement a été a.ppro_uvé en 

août 1947. Il vise notamment à assurer à toue les enfants une instruction 

primaire gratuite . Il prévoit aussi l ' extension des possibilités d'instruction 

poet-primnire , le développement de l'enseignement technique; la création d'une 

école normale d'instituteurs, et une extension considérable des cours 

d'adultes. 
Ce plan prévoi t également la su~pression du système actuel dans lequel 

t .... Il 

" 
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les Malais, les Chinois et les Indiens ont des écoles distinctes où 

l ' enseignement se dorme dans leur langue propre; ces écoles seront 

remplacées par des é·coles régi.ana.les dont 1 1 enseignement s I adressera 

à tous les enfants , quelle que · soit leur race . 

Parmi les autres plans de développement, il faut signaler un 

grand projet d' expansi.on des aéroports , patrormé par le gouvernement· 

et par la Royal Air Force, et dont la réalisation coûtera 35. 000. 000 de 

.dollars ainsi que des plans d!runélioration des a.ménagements portuaires, 

des usines à ·gaz et des centrale s électriques, du système d'adduction 

d'eau et du réseau d'égouts . 
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SOUAZIIJJ'ID 

Le Souaziland est situé dans la partie :no::cd-est de l'Union 

Sud-Africaine; il est bo:rné à l'est par l'extrémité sud-ouest du Mozambiqu~; 

D'après les dernières estimations ·connues, sa population est de 186.880 1 

habitants. Sa superficie est de 6.704,6 mi:les carrés. 

II, Co~di~icno Goci ~l0G 

A. ~lèmes sociaux__Eosés....E.ar les relations raciales et_culturelles. 

Il ne se pose aucun problème spécial concernant les relations raciales 

et culturelloG. Ler trois élément~ de la population (Africaine, Européens 

et Eurafri~ain3 j .vivent en harrnor..ie. Les Africains occupent des zones 

réservées à leur usage exclusif et les Européens possèdent et occupent 

environ la moitié du î~rritoire. Le~ lois indigè113s sont respectées dans 

la limite de leur c .. ::· ::,r..t ··.:):l.:..1 <~1$ avec 1 1 exercice normal du pouvoir et de la 

législation du Gouvernement :: m,érial et dans la mesure où elles ne portent 1,' 

pas un préjudice flagrant au bien-être c'i.os indigènes eux-mêmes. 

B. Conditions ie la rna.in-d 1 oeuvrA et de l'emEloi. 

Il n'existe paJ de oervir.e d·Ll travail,, ot ce sont les chefs des 

districts qui sont chargés du. cont.:r6le cJ.es conditions de. la main-d• oeuvre. 

Un office des Terr5.toires du Rel.ut CommisBA.!'iat avec siège principal ù 

Johannesburg prc~d soin des Souazis qui travaillent ians l'Union 

Sud-Africaine .. Il r.e se poRe pas de problème spécial relatif à la 

main-d'oeuvre. 

Les sal~ires agricole~ vn~ient entr~ 5 et 10 livres par mois avec 

logement pour ltJ S travailleurs ag:dcoles africains et entre 15 et 50 

Shillinga avec lo5emert et noni'.':dture i:;our les manoeuvres. Dans les mines 

les salail·es varient entre :~5 et 100 livres par moie avec logement pour les 

Européeno o-t, en+,!'e 25 shillin,~s et 4 livres par mois avec logement et 

nourriture pour leo Africr....ins, j_a. ssù13.ine de tra-rail étant en moyenne de 

50 heures. 

Les salalroo pour artiev.ns ~ualifiés varient entre 15 et 25 livres 

pour les Européens et en+,r3 4 et 10 11 vres pour les Africains. 

Il n'existe pas povr le moment d'org~nisation patronale ou ouvri~re, 

bien qu'il existe deo diepositions législati-rcs sur l'enregistrement et 

la règlcmontation dd.J cynl.icats. Il n 1y a eu aucun conflit du travail 

dtu·ant 1 1 année. 

I.a 16sislo.tion ~u travf'.il en vig1.1eui• intéresse les sujets suivants: 

Proclani..cl.tion do 1913, ~mendée en 1930, 1936 et 1939 sur la 

:..·èglcra~ntation o.u ré3imu de .w. :c;.&in··Ù I oeuv:::-o indigène . 
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Loi dè.1880 BU!" les rè'J.a.ti'6n~· 'entre · employeurs .- et domestiques ·au 

Transvaal, applicablJ .. âu··souaziland ; . : : · · ,. : 

Proclamation é.e 191~4 (amendement) sur les relations eritre :employeurs 

et . domeé'tiqueo a:u douazile.nd. 

Proclama. tion de 194.? / à.mandée on 1944· sur le régime de la main-d'oeuvre 

indigène au Souazilan~ (~ontrats écrits). 

Proclamation de 19;6 sur l'emploi des fe:rmnes dans les mines. 

Proclaiü.ation è!.e 1937 sur 1 1empJ.oi ù.tib i èmm.es, ·def!. adolescents :et des 
·.~": 

enfants au Sol.' ... <:i.zilaml, 
1 

Proclama.tien cl.o 1939 su.,:, les acciC~nts du travail 9.U Souaziland. 

Proclamation do 19!~2 sur les syndicats et les conf li te du travail. 

Le Terri t.oire continue à fournir de faq'or1 assez régulière de ·1a ' · 

main-d'oem:·:"e pour J.e travail dr·n.e les mines .. d'or et de charbon de l'Union 

Sud-Africaine. En 19!~7 i-1 y avait 8.305 Souazis dans des emplois divers 

dans 1 1Uni6ri, principal~~r.er.it dans Jés mines· ·gui 'en employalent 5·.996, tandis 

que 755 étaient ·occt:.p·~g de.us des fermes, 25.3 comni.é ·dome·stiques et 950 dans · 

di vers travaux. Avant d.e quitter le ~~\9rri toire les · t:taVàilleurs dofvent 

avoir "à.es ·cont:ratfi cie travail po~·~aùt U.ïe attestation ·officielle~ ' Ces 

contrats contier.no:; t il~a c.:.a.ûsa s co7'.cernsnt le salaire, le·e heures et l 3B 

condi tians du tr.:1va.il ot les r'lt::011s . · Troï°s offices ·des· .Tèrritoires . du 

Haut dommissi.ric.:~ ;,:èe"ù·:i.'!1.t ::oil1 r.:-b:s le Witwatersrand du bien-être générai 
des travailleùrA ért.i.gÏ·hc. Dos dlsposi tions · sont' 'pr{ses en · ce· qUi cdncerne . 

1, envoi de ronis '.9â:t1 ies +.r:ive.ill1jl.!l~·c à leurs<tamii~es dans le' 'JJer:i:'i ·t'c,irè ·! 
A 1 1 expiration d.e °lé1lr:.· contrits on i.:icitè los . travailleurs .à. refourrier . · . ' .. :. 

chez eux de f'aço:rl ii ::bc/ii:ra les' it1COll1Ténients d'une absence prolongée 'sur .'·;.: : . . 

les liens fami11è.u ... "C l?lt !Joc::.R•.ix. ' 

Il n'y a pas è.c migro.tion des travailleurs de l'extérieur vers 1e ' 

~rri toire ni ~.e mi3:r.atio1.1. dos travailleurs à 1 1 intérieur · du Terri t'oire. 

C • Htgiène et_ santé _Enbli.9, ue • · 

.. ; ' 1 ~·. 1. : 

1' • t. l .. . ·--

Les prin~1~~ux problèmes ~ui ne posent au :~brvico ·de la santé publique 

comprennent J.es ~~Ou.:.c.9 rreYOntiYeS à l lé.gard dÜ. ·:pal•.idieme, des maladies 

vénériennes, de la bilherzioso, de lt>. dysenterie, de 1 1 entérite infectieuse 

et de la tuberculoRè; le. :i.ut·co contre les maladies. contagieuses, et enfin 

l'améliora.Ùcn 'C:o l *h;vgÜ:nE> ur'bain9 et rurale. L'élimiootion des maladies 

qu'on peut prévonir et J.o contr6le de la transmission des maladies pour 

élever le nivca.u ë:.e s~nté gén.aral du pe:,rs cozistituent les objectifs 

poursu1vis 'par le Qervice ~~dical. 

Le budgot lcc:3.: a consacré 38 • .377 .ii vres aux services de l'hygiène 

publique. Les 'eubve11:don~ . cl'.l '.;-ouver:"leme:O:t 'métrc:p.oli tain càmprenaient ... 

3.544 li~:..·oc conm:·.~.das ;,. l'l 1,ltt~ ~o'î.t.1.·.:3 .:i.e p~ludis::ne et 11.778 'livres · 

destinées c.u:-: cc'1011ie2 6.8C lJ:;ire:,.x, 
- Il 



A/566/Add /2. · 
French 
Page 118 

Il existe trois h8pitau:x: pourvus de 168 lits; on compte 10 médecine, 

21 infirmières européennes , 49 infirmières africaines et 4 vé.térinaires. 

la formation du personnel sanitaire n 'est organisée que pour des 

infirmières ~fricainè.s . 

Aucune déclaration n 'étant obligatoire pour. la population af~icaine, 

les statistiques démographiques suivantes ne concernent que la population 

européenne: 

a) nombre de décès 26 

b) 

c) 

taux de mortalité par 1 .000 habitants 9 
J: r 

nombre de naissances 

taux des naissances par 1.000 habitants 

nombre de décès des enfants 'de ·moins 
d'un an 

taux de la mortalité infantile 
par 1.000 enfants nés vivants 

69 

24,03 

3 

45,4 
On ne possède pas de statistiques concernant la mortalité et la . 

morbidité. L'état de la nutrition de la population n ' a pas encore .été 

établi ·dl~e façon certaine. 

L'éciu~ation du public en matière d'hygiène se limite à l '.e.nseignement 

de l'hygiène dans les écoles. 

D. Con~iti~ de lcs~!~A~ ~~grammes. . 
En 1947 le s:iuvernement a inauguré un programme triennal . de logement 

dont le coût probable serait de 95.000 livres. L'amélioration du type .. : 
d'habitations occupées par les Africains et la population .de couleur et 

surtout par les employés du gJuvernement se poursui t lentell!,ent et la .. 

construction de citée bien aménagées destinées aux non-Européens est en 

progrès constant. De grandes améliorations sont aussi apportées aux types 

de logements destinés aux domestiques. 

Le manque de matériaux de construction constitue la principale entrave 

au développement de ces programmes de logement. 

E. Assis~-~;!_al~.J!~~~.!. 
Il n'y a aucun système d'assurances sociales en fonctionnement dans le 

pays . 

On a accordé une aide financière aux démobilisés. Une somme de 

1.300 livres a été consacrée à l'assistance aux indigents accordée aux 

Européens et qui n ' est étendue aux Africains que dans des circonstances 

exceptionnelles parce que , suivant les coutumes oouazies , tout Afric~in 
, • ' r i..,, 

dans le dénûment est normalement secouru par son plus proche parent • . 

Le eouvernement a payé le s traitements donnés par des spécialistes 

dans l'Union Sud-Africaine à un certain nombre d'.Africains souffrant de 

maladies graves. 
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Un camion équipé d'un proJecteur cinématographique opérant pour 1~ . . .. . . . . 

compte de l'administration projette des films sur 1 1hygièn!-3 et.des suJets .. : 

éducatifs parmi la populat~on rurale . 

F. Statisti9.uee ··de_ML2.!:~ali t~ 

Des renseignements ont été transmis mais n ' ont pas été résumés; : · 

G. ~~tion_~s;y~t~!]!e E,éga.l:. 
Aucun renseignement traném.is. 

H. ~roa!:~~-de dév:elop:e_~m~nt:. 
Voir paragraphe Ide ln Sec tion IV. 

III . Condi. t:i. ons de l ' enseignement 

La politique en matière d'enseignement tend à accroître le nombre 

d'individus capables de servir dans les postes administratifs et techniques, 

de façon que le peuple Bouazi ait à sa disposition des hommes compétents 

issus de sa propre race qui puissent le conduire et le conseiller. Le but 

principal est ·ae mettre au point un système d'enseignement primaire qui 

permettrait d 1amorcer la généralisation de l'enseignement et d 'élever· le 

niveau de l'instruction. L'administration se trouve aux prises avec des 

difficultés d ' ordre financier aussi bien qu'avec certains problèmes ardus 

provenant des particularités et ies moeurs dù peuple souazi . En premier 

lieu les Souazis sont excessivement conservateurs et superstitieux et ils 

n'aiment pas vivre en agglomérations, ce qui rend très difficile la 

propagation de l'instruction parmi' toute la population. Par ailleurs comme 

le principal élément et· signe extérieur de ricliesset est constitué par le 

bétail, les garçons ' sont ' employés pour garder les troupeaux et ils sont par 

conséquent en minorité .dans de nombreuses·éèoles . 

Il arrive souvènt qU'iis èotnirtencent à àller à l'école 'à 1 1âge où ils 

auraient · d11 dé·Ja tenninèr leur·s ·· cours 'primaires . 

' 

Le personnel du sorvièe de lions~ignement comprend ùn directeur, deux 

fonctionnaires européens, six inspecteurs d'écoles africains et le 

personnel subalterne ordinaire. L'instruction des Européens eat 

principalement 11affaire du gouvernement, tandi s que 11instructi'on deEi 

Africains et de la population de couleur est généralement aux mains des 

mt s sions auxquelle s ;le gouvernement accorde une large aide fi'nancière soue 

forme de paiement de salaires et d ' équipement . En plus des écoles de 

missions, il existe 5 grandes écoles du gouvernement pour les .Africains et 

3 écoles nationales souazies . 

~. . 

. 
Le comité consultatif de l ' enseignement des Africains, composé des 

représentants des missions, du eou~ernement et des autorité s tribales, est 

"n. ,, " 
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appelé à donner son avis sur .toutes leè questions intéressant· l'enseignement 

qui lui sont·soumiees. 

Au coUJ:IB de cette année, 77.133 liv~ee ont été consacrées à 

l'enseignement, dont 35.do8 livres provenaient du Colonial Development and 

Welfare Fund. Ces dépenses se .répartissent ainsi: 

Administration 

Enseignement des Européens 

Enseignement des indigènes 

Enseignement ·de la population de couleur 

6 .œo livre.a 

31.307 " 

37 .025 

2.681 

Il 

" 

Des renseignements ont été transmis concernant les bâtiments et autres 

installations scolaires, les programmes d'études et les langues dans 

lesquelles l'enseignement est donné, mais ils n'ont pas été .résumés. 

L1onseignement supérieur n 1est pas organisé dans le Souazil~nd, . mai~ 

une aide est accordée à ceux qui veulent achever leurs études dans les 

univereitéà de l'Union Sud-Africai~e. 
. . . . 

Rien n 1a·encore été fait poui:- l'instruction des adultes, à cause des 

possibilités financièreo limitées du pays, 

Uné école technique pour Africaine vient d 1 ~tre ouverte, et elle donne 

des cours d'une durée de quatre ann~es sur le~ trois métiers les plue 

essentiels au pays c 1est-à-dire: construction, menuiserie, travail du fer. 

On ne possède pas actuellement de données pour. détenniner avec 

exactitude le niveau d'~nstruction parmi les populations européenne et de 

couleur. On a cependant de bonnes raisons de croire que le taux 

d'analphabétisme y est réduit. Parmi les Africains 13 .pour 100 savent lire 

et écrire dans Ïeur p:':"opre langue et 5 pour 100 en anglais. 527 enfants 

européens fréquente~t les établissements primaires et secondaires européens, 

ce qui représente _83 pour 100 du ~ombre des enfante d'âge scolaire; 11~038 · 

enfante africains fréquentent les écoles pour Africaine, ce qui représente 

30 pour 100 du nombre des _enfant~ d •âge scolaire, et 205 enfants de couleur 

~réquentent les écoles pour enfante de couleur. 

Quinze instituteurs ·aur les 29 qui enseignent dans les écoles européennes 

possèdent une formation p~dagogique, les 14 autres n'en possèdent point. 

Six instituteurs sur les 9 qui enseignent dans les écoles pour enfants de 

couleur possèdent une format~on pédagogique et .los 3 autres n'en possèdent 

point. Dana los écoles · ponr Africains 211 ins.ti tuteurs possèdent une 

~ormation pédagogique et 163 n'en possèdent point. Un cours de deux années 

pour la formation d:inetituteurs africains est donné par une des mi.seione. 

Le nombre d'élèves par instituteur est de 20 dans . les écoles européennes, 

30 dans les écoles pour Africains et 21 dans l0a école.a pour enfants de 

couleur. Les dépenses par tête pour l'enseignement ont été les suivantes: 



·écoles 'officielles polir Buropéens 

·écoles européennes subventi61uiées par 
le g-0uve~ement 

écoles dépendent du Fonds national souazi 

écoles ~fficielles pour .Africains 

écoles pour Africains subventionnées par 
le gouvernement · 

écoles pour enfants de couleur subventionnées 
:par le gouvernenent 

,r, / < ...-: . t '> _,, , .. :,·~···- .. . , 
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24 livres ····· •. ·~ 
' ... .. 

17 l _ivrës · 

10. livres 2 shillings 

3 livres 8 shillings 

2 livres 4 shillings 

11 livres 5 shillings 

Un Journal hebdomadaire en anglais est publié à Mbabane. Le nombre 

des lecteurs des journaux bantous publiés dans l'Union Sud-Africaine 

s'accro1t. Le Départem9nt de l'&nseignement publie 1Ul bulletin mensuel de 

nouvelles. T~ois écoloo européennes possèdent des appareils de projection 

et elles sont :i.bonr..écs à la cinémathèque â.u Département â.e l'enseignement 

de l'Union. t=art Indigène oe manifeste principalement dans l,a sculpture 

du bois et la vanne:ie et ces deux activités artisanales reçoivent 

l'encouragement du gouvernsment et des autorités tribales •. 

La langue e<mazie 9St très proche du zoulou et les folklores des deux 

peuples se ressemblent beaucoup, 

Le zoulou, en tant que langue bien implantée qui est enseignée dans les 

éc"oles, procure· e.ux. Souaz'is un moyen d'expression qui est largement 

diffusé et compris dans le p.ys, e.uesi bien que dans l'Union Sud..-.Africaine. 
" ~ .. 

C'est .pourquoi Jusqu'à pré8ent los Souazis n'ont guère manifesté de tendance 

quelconque pour l'établissement d 1une orthographe et d11Ule littérature qui · 

leur appartienèraient en :propre. 

Pour les progr~:mH,, do développement, voir .:paragraphe I de la section IV. 

rr. Oo~diti~~~ économiques 

A-C. Ressources naturelles ~:;.·oduction. · 

L' agricul tu.cc est la be.se dé l 1économie du paya. 

La production minière · comprend de l 1~i~nte, de l'or, de l'étain et da 

la baryte • J,a v,;le11.u:· a.e la production minière comptait pour 73 pour ],.OO 

de la totalité des exporte.Mons en 1947. Cette production minière procure 

au ]aya environ 20 pour 100 de la totalité de ses J?evenus sous forme de 

droits, redevances et taxes minières. Il existe des gisements reconnus 

d'autres minéraux -tels quo l 1hémati::,e et la houille, mais le manque de · 

moyens de transport à bon marché décourage toute recherche active en vue 

d'une ·p'rospection :plus poussée. 

Le personnel · du Dêpe.rtc:iient de 1 1 egricul ture et de 1 1 élevage comprend 

25 fo:nc'tionnaires ourop6ens cha.rsés des services agricole et vétérinaire et 

347 Africains em:plr,yês connno assist:mts du ée:,:,vice agricole, moniteurs 

agricoles, gardiens de t~oup~aux, sardes rorestiers et assista.nts de 

laboratoires. 
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Le pays se suffit actuellement à lui-même pour ses besoins en maïs et 

en sorgho qui sont les éléments de base de l'alimentation de la population 

africa~ne. Il exporte aussi, sui:tout vers l'Union Sud-Africaine, du bétail, 

des . ara~hides ~ · d1:1 coton, des cuirs et peaux et . du tabac .• 

Les régio~~ arables ont manifestement été l~bourées d'une façon trop 

intensive sans . égard pour la conserva tian du sol. De grandes étendues du 

pays sont constituées par des pâturages et des terres en friche. 

Pour les principaleo cultures, la production a été évaluée comme suit: 

maïs 400 .ooo sacs 

11.000 

15.000 
" 
Il 

(décortiquées) arachides 

sorgho 

coton 400 balles 

tabac ·750.000 livres anglaises (poids) 

Il y a 73.775 .têtes de bétail appartenant aux Européens et 300.026 ·aux 
1 

Africaine, 6.494 moutons appartenant aux Européens et 20.680 aux Africains: 

et 122.193 chèvres. Les exportations des produits dérivés de l'élevage 

ont consisté en 15.000 têtes de bétail, 250.000 livres de beurre, 56.667 

cuire et peaux et plus de 75 tonnes de farine d' o.s. 

Lee forêts naturelles du pays ont pratiquement toutes disparu et de 

grand~s étendues du bas pays sont retournées à l'état de broussailles (veld). 

L'usage du fumier et des engrais tend à être de plus en plus populaire parmi 

la population africaine (1.500 tonnes d'engrais sont. actuellement ·importées· 

chaque année) • 

Il n'existe pas d'enseignement agricole dans le pay.s. Dnns les dix 

. dernières années la majorité des Africains ont appris à. utili ser la charrue 

et la herse g~ce à la propagande des agents du aervice agricole. ·. . .. . 
A la suite de nombreuses concessions faites è. partir de 1880 par le ~oi 

s ouazi de 1 1 époque, la totalité du pays passa aux mains · des Européens. Il . , 

devint dès lors nécessaire d'exproprier un tiers de chaque terrain concédé 

pour en réserver l'usage à la population indigène. Cette opération eut lieu 

ù la suite de la Proclama.tian de 1907 su~ le partage des concessions au 
(l} 

Souaziland et actuellement sur les 2.027.205 moraen constituant la 

superficie du pays, 990 .147 morgen sont o. la disposi tian des eouazi'S. Les 

terres indigènes et les terres achetées par la n•ation souazie consti tueint 

une propriété collective dont la garde est confiée au Haut Commissaire et 

au grandche:f a::>uazi pour le bénéfice de la collectivité aouazie. 

Le crédit agricole est assuré par des banques et par le gouvernement •. · 

Il existe des coopéra.tives de vente pour le tabac et la viande de 

boeuf. Le ma.ïs est acheté par le Département de 1 1Agriculture pour être 

stocké et revendu ensuite à un prix fixé officiellement. 

fl) HotSdu Secré tariat : 1 morgen = 2 acres 11. 

"d.d.11 
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Les exportations de produits miniers en 1947 ont atteint une valeur de 
. . ':.. . . . . 1 ' · 

896.604 livres, comprenant 27 .• 954 to~ee courtes d'ami.ante ·a. 1une valeur de 

840.535.liv~es ~t 5.637,onces d'or fi~'' diune valeur de !~5.603 livres. 

Il existe une pet:.. te manufacture de v~tements, une fabrique de beurr.e, 

une usine de mouture· d'os et une usine .d 1extracti"on d'huile. 

D. IT!.reau de vie. 

Lee prix de dé te.il des denrées de base 

sac de 200 Hvres de farine de mars . . 
l livre de viande dG boeu.f 

l __ livre de sucre 

l livre de tabac à priser 

E. Q~~~icat!:~~-et tra~~!:~~~ 
· Moyens èl:ec ' -comnmni cati ans 

chemins a.e fer 

avio..tion 

routos de crande communication 

routes principales 

routes secondaires 

bureaux de postes 

ont été en moyenne: 
·. , 'i' ~._. . 

l Üvro 16 s. 8 
10 

3 s. 

!.IIœ.~!'.~~~~­
néan t 

4 

9 

d. 

d. 

d, 

d, 

l champ d'aviation civile 

205 milles 
476 ,, 

443 

16 

Il 

1/2 

téléphones 230 
955 milles -de lignes 

télég:raphes 

radi odiff usi en 

stations météorologiques 

F. Finance~ubl~~ues. 

260 milles de lignes 

néant 

31 

Les . d.épenses et les recettes publiques se sont élevées à 457 ,387 livres 

et à 446.783 livres respectivement. Voici les principales catégories 

d'impôts. 
. 

L'impôt indigène est de _35 shillings par an pour tou~ Africain 
·,. 

mêle adulte célibataire ou rronogame. Les Africains ayant plus d'une femme 

_paient 30 shilli1,gs pour chaque femme supplémentaire jusqu'à un maximum de 

4 livres 10 s. Le taux. de l'impôt sur le revenu pour les gens mariés est 
t • • • 

de 15 pence plus un millième de penny pour chaque livre de revenu 

imposable avec abattement à la base d'une livre pour enfants; peur los 
· 1 , . 

célibataires lti taux est de 18 pen_ce par livre avec dégrèvements s'il y a 

. des personnes à la charge du contribua~_le ,• L~s aoci~t&El paient un taux 

uniforme de 4 shillings par livr(3 de revenu imposable, L-11mpSt de capitation 

européen est de 3 liv~es par an pour tout Eur9péen mâle majeur. Il existe 

d'autres taxes co~ime les permis et les redevance~ sur les produits miniers 

de base. 

"d. d. 11 
' I 
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G. 
··~ . !. ,.- . . ... :·· ., i ~. • ; !; : • : ·~ • : 

Banques et credi t. · ·· · 
' ,· : • '• · ' ~ " • • , ! • ~ .. ~ 1 • ' ' • ,11 - f \ t • ,' •• • 

Des renseignements s<füt ·donhes '·eiur· un ce·rtain-nombre··de. banque~ .. ; · . .:· . ...... 
't . ... ... . • 

H • Q.S!!~~e in!e~!.2:!~l • . ï-
A la suite d'une convention passée en 1910 avec 1iunion 'sud-Africaine 

lo Souaziland est considéré comme faisant partie de l'Union aui-point ,!1~ -vue 
douanier et un phiir~éntage détel"Iliiné ae toutes'·:l.es recettes do~1·~;~·~ ... .. :;.: . · .. :. 

'' 
recueillies dané J.ÏÜnion:· ~·s{ annu0llc/.ll.0r!G~ versé ,e.'œ Souaziland. ·Les 

importa~ions, dont la valeur n' est pas ind.iquée dans les renseignements .. . 
transmis, 'comprennent principalement du maïs, des articles d'épicerie-, .des 

vêtements; dè la pacotille de traite, de la quinéaillerïe, des machines, 

des matériaux de construction, des spiritueux, de l'essence et de l'huile: . ·· . .. •, ... . ' . 
elles proviennent pour :la plus erande partie de·;·l 1Uil.f~h S~d:..Af'ri·~-a:i.Iie . · ·· 

. . . -~ .. - .. 
la valeur totale des exportations a été d'environ·--1.229.994 livres, · 

Lee principaux produit~ .-_ci .1 exp.~~tation ont été 

amiante 840 .53.5 

bétail de b0ucherie 245.868 

les suivants: 

livres 
-.... 

livres 

lingots 45.603 livres 

I. Proeramme de_dévelO:eEement. 

Oil a · poursuivi les programmes d.e développement dans les domaines de 

l' enseignement, de la santé, de l'agriculture, de l'élevage et de 

l'installation d'unités agraires au bénéfice des indigènes •. Le financement 

de tous ces programmes est couvert par des fonds octroyés au titre de la loi 

au titre du Colonial Development and Welfare Act; aucun projet important 

n'est pris en charge par le budget local. 

Le · plarï décennal or'igi~:o1.l n'ayant pas été approuvé, on a mis à l'étude 

un plan de 8 àns èomportant' des prévisions ·de dépenses d'une valeur totale 

de 830.000 livres. Dan3 l'intervalle on a poursuivi la réalisation d,.e 

certains plans anciens et' dé: plans nouveaux· dont la nécessité était 
• •• 1 

incontestable. . ' ' 

En cd .qui concerne l 1enaeisnement, des progràs ont été réalisés dans les 

travaux de construction d'une grande ferme· école, d'un dortoir pour fille s 

et des salles· de classes dans les écoles eur6'péennes. On a aussi commencé 

lo. construction d'une école technique indigène et des logements pour ·le 

persormel des écoles iricÙgènes du gou~:ornement •. · 

Dana le domainë de · l 1EJ.Gl'ic'Ûlturo · on a construi t. ,15 silos è. grains et _on 

est eri train dten construire 4 autres et d'augmenter la .capacité de. atocka13e, 
, 

on a entrepris un programme d'approvisionnement ' en eau des régions -occupé~s , 

par les indig0nes ai~si qu'un programme de lutte contre l'érosion; on a 

poursuivi les expériences faitec su: le maïs, le sorgho, les arachides, le ,. ,. ... , 

"d. d. Il 
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) :, • 

c;:'oton le wi tchweed, les pra~ri~s, .les_ pât;urages et sur le système combiné . ; 

de cul.tt.re et diéievage; énfin des progrès ont été réalisés dans les 

programmés concel"nant itaméliorat:!.on des méthodes d'élevage 4u bétail chez 

les indigènes et concernarit la lutté contre les maladies des animaux • 

. . : ·; . ;D~nS .. le. di:>maine de la. .santé, .on a achevé la construction de quatre 
• ' • • ' ' • • 1 ' ' ~ • • • ' 

coionies . . de ,l~prem; et de Logements .:pour les ID.énages de .lépreux; on a . - . ' . . . ' 

poursuivi la campagne contre le paludis~e. Les .progrès réalisés dans le 
, , • ' \ • ' 'I ' • ' • • 

programme d' installation d'unités agraires au bénéfice de s indigènes ont 

po:i.•té SUl." les travaux ordinaires de la production agricole, sur. J:la:néliorat ion 

de la producti~ité du sol, sur l 1approvisionnement en eau, sur la lutte 
, ·.' • , ; ' ' . , •, • , , 1 • ' fl • 

contre le paludi·sme ét-- ~~~ "1, industrie ·_ia"i t.ière. iea..· travaux géologiques 

ont comporté la prospection de giseme~t~ m:l.niers, "/ 1ét~'blissement des 

[ càrte's gé:ologiques~ dès' forages pou.r la 'recherche·- d I eaux f,iouterraines et 

Ve:icploration dés péi-fmè!tree mi:'l.iers de la Couronne ·et des concessions 

minières / 



. "d.d. Il 

A/566/Add.2 
French 
Page 126 

IA TRINITE ET TOBAGO: 

Les Îles de ·1a Trinité et de Tobago se ·àitùent au voisinage' immédiat 

du Venezuela.. i.èur superficie totale est à.e 1. 986 milles carrés. 
. . . . 

L'ensemble de la population est' évalué ·à 559.000,habitants~ 

II. Conditions sociales. 

A. Problèmes sociaux posés :par les relations 

raciales et culturelli!!• 

Ia constitution, les lois et les mesures administratives n'éta~lissent 

aucune discrimination; des ''clubs", cependant, n 'admetti3nt pas de · · r : 

membres appartenant à d'autres gTou~e s soc iaux. Maio cette règle . 

n'est :pas générale. Les Indiens de l 1Est, qui représentent environ un~ 

tiers de la population, sont soumis aux m~mes lois que les autres 

groupes, exceptées celles qui sont relatives au mariage et au divorce 

pour les Musulmans et les Hindous. 

B, Conditions de la main-d'oeuvre et de l'emploi. 

la politique de la main-d ' oeuvre tend à protéger les travailleurs, 

et à les aider à atteindre le meilleur niveau de vie possible, les · 

meilleures conditio~s du travail, et le rendement le plus grand; le 

syndicalisme est encouragé ainsi que les bonnes relations dans les 

entreprises industrielles, l'usage dos conventions collectives, la · 

conciliation et l'arbitrage dans les conflits du travail. Les principales 

difficultés se trouvent dans les milieux agricolen où travaille la plus 

grande pirtie des salariés. Le caractère saisonnier de l'emploi et la 

dépression générale que subit l'éconcmie agricole font obstacle à 

l'acôlioration de leurs conditions. 

Le taux moyen des salaires pour los travailleurs dans l'industrie 

du sucre varie, pendant la récolte, de 1 dollar ·04 à :; ciollars 57 
pour les travailleurs spécialisés, et de 6~ conta à 2 .dollars ;4 .P~~ 

les :.:nanoeuvres; pendant la saison deo pluies, de 1 (lollar 43 a 3 .dollarr 90 ., 

~our los ouvriers si:écialisés , · et de 65 cent.a ~ .. 2 ciqllars 43 

pour les manoeuvres . Ces taux ne canprennent p:i.s la bonification de 

20 cents i;:ar jour accordée :çar certaines ccmpagnies aux travailleurs qui. 

font au moins 10 jours de présence rar quinzaine. I.a semaine de travail 

no!llltll pendant la récolte est de 56 heures, et àe 48 heures pendant 
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la saison des pluies. Les travailleurs des champs daria l'industrie 

sucrière sont payée soit à la -'t.€che, soit aux.pièces. Dana l'ensemble, 

compte tenu de~ femmes, des enfante et des- manoeuvres, le salaire journa.lior 

moyen est de 1 .d.0llar 10. ..'· r_.., :_ · . · 

.- Le salaire .moyen des travailleurs de 1! indµ.e:t_rie du pétrole eet de 

.34 à 50 cents à l'heure; la journée est de 8 heures _et la semaine de 

travail de 45 heures. n:i.ne 1-1 induetrie de 1 1a.sphalte, les travailleurs 

gagnent de 26.à 47 cents l'heure:, la journée est de 8 heures, la semaine 

.cie travail de 48 heures; les travailleurs awc pièces gagnent de 9 eente 5 
à 26 cents plr tonne d'asphalte déversée, découpée et cha.r~ée. 

On estime que 20.000 ouvriers environ appartiennent· à 9 syndicats; maie 

l'influence. des syndicats dépasse largemént ce que ce chiffre peut indiquer. 

Il y a 3 organisations d'employéure; auxquelles :p3.rticipent 31 com!,6gniea • 

.. L'établieeenient d'une procédure pour régler les conflits du travail, 

et l'instauration de commissions consultatives mixtes d'employeurs et 

d'employée -sont encouragée. n:i.ne toutes les industries bien organisées, 

11 existe des accorde collectifs. Les cas qui ne sont J;S.B réglés i:ar 

négociations directes sont no:nnalement déférés au département du travail 

pour arbitrage .• En dernier ressort le ·G,uverneur peut désigner un 

tribunal d'arbitrage ai les deux parties y consentent. Il y a eu 4 grèves 

en 1947. Le nombre des Journées de travail perdues dans 3 de ces cae a été 

de 21.862, concerna.nt 2.148 ouvriers. 

Ia législation· du travail ·en vigueur concerne :.­

Le recrutement des travailleurs · · 

Emploi de la main-d'oeuvre féminine 

Emploi des enfanta 

Emploi des mineur.a 

Accidente du travail 

Durée du travail et congés 

Organisation de 1 1 industrie 

Papporta entre employeurs et employée dans l'industrie 

Inspection du travail 
• 1 ' · ' . 
Les échanges volontaires de main-d'oeuvre sont assurés pi.r le 

département du 'b:ra...,o.il. I.a main-d'oeuvre non spécialièée et demi­
a:pécialiaée est .suffisante dans toutes les branches de l 1éconôl!l1e à 

. 1 11'xeept1on de l'agriculture. Le nombre des art.isane eet insuffisant 

ainsi que le ncmbre des personnes aptes aux emplois toucha.nt au;x: 

professions libérales. Lee chiffres d'emploi de la :main-d'oeuvre fournie 

inr les ccmpignies sucrières a 1 élèvent en moyenne 

à 19.230 travailleurs pendant la récolte, avec un maximum .de 22.210. 

"d.d. Il 
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Ceci n ' offre pas _un __ tB:b+~aµ_ ;~P~piet , de- .la.:·s~tua.tion· parGe que, dans ·1es 

pério~es .. d~ _gra.~de .:J?X'.OdV.P.ttci:çi,,, 3..0 pour,lOO'dê 1.a :canné à èÙcre ést prodÙite 

rar ,. ~el:3 fermiers, .qµ~ ~plq.;!_~:t, _. également ,de -la main-dt-oeiiv:re.~·(! !: r··: 

Environ 16.000 personnes font la culture du cacaoyèr/ .:5·, 000 du cocotier', 

14 . 009_ sont eI!J.ployées da3:1a :~M,~cl.ustrie ,du, pétrole, 600 dâ'iis :·1 11:ndustrie 

de 1 1asphalte; _4.200 da~s ; les ,.1trans:ports. mà.ritimes} 9.000 1 dans les serviderf· 

de t~va~ ,publi.cs et ~e Qhe~ina de fer du gouv'ernement,., et ·26.ooo envirôn'• d 

dans .. ~~a ~~dusti:;i~a., e.~condaires, le ~o~erce ou des·. emplois 1i:1.e · dcmeéticité . .. 

. .. .,. C. Hygiène ét 'Santé publique~' . : . 
• 'J • • ,' . .... 

Le s problèmes esse~tiela relatifs· à la santé sont le ,logement, la 
. · . . •.• !· . 1 ,. • •• 

diatr.ibu~ion _d ~ eaµ~ :}e d~ai:nage du sol,. 1 1al:lmentation, le · contï-Sle' ·è't la 

suppression du pl.ludisme-, des maladies vénériennes,. , fie l'ankylbetomia·éa-·, ·: 

de ia. tuberculpa.e , : de 1 1 enthéri te, du pian et de la lèpre . · ··," · : .- · · :· > 1 
· •. . •'' ' . 

la et.a t~on . expér:bnentale . de Mora vant e et utili aé.e comme ·centre · êie< • . ' .... .... . 
f ormation po~. ,le ~ agents sanitaires, les contrSleurs ruraux, èt pour lés 

infirmièr~~-.. d~ , q~~~rea urbains ou de, :!l-iatricts. Cette station est aussï ·-·. 

utilioée .pour. nonna.1:l,ser 1 1admin1stre.tion- !ea.ni:taire des zones rurales~ ' On 
; ... . 1 • •, •l·· • 

insiste pa.rticuli.èrement sur les enqu~tes, 1' établissement dé fichiers ,· · ·· · 

l'inatall~t,ion de d~s:pe~saire s :pour les :maladies endémique s et de services ·· 

de maternité .et de soins a ux enfanta • . ' . . ' . 
Les projets relatifs à l ' éducation des masses en matière d!hygiène ·aont 

mis en oeuvre l)llr des asa~ciationa -volontairea qui travaillent én liaison 

avec les départements de la e.anté, Quatorze opuscules sur la santé publique 

et les 1llaladies endémiques ont été préparés , et des unité s mobiles de 

projections cinématographique s sont en fonctionnement. Les dépense s du 

T1:3rritoire relative s à la aa.nté publique sont de 510.502 dollars. (l) .:·,.:· 

Il 'Y a onze h6pitau:x: publics totalisant 1.167 lits, deux hospices avèc· ·., 

754 lits, un h8pital psychiatrique , deux h8pitaux qui fonctionnent· a ux ' fra.ia 

,des sociétés pétrolières , quatre dispensaires , et· quatr·e-vingt-·si:ic. '· '· ·· '· · 

dispensaires ruraux et centres de vacc ination. Il y a 76 médeëins ·: · .. ,. 

fonctionnaires et 72 médecins libres, 9 vétérinaires, 45 dentistes, ··21t9 

infirmières, 105 sagEB-femmes et 70 agents sanitaires. la formatio~. du 

perao~el médical .se fait à ·1 1étranger .ma.is certaines facilités de poursuivre 
des études aur ·· p1ace sont oûverteè· au centr~ médical 'carribéen·; à··~ .léproserie 

à l 1Ecole de là :santé· 'pubtl:f.que· · de la · Jamaïque et à la station . e~~J~1mentale 
de Mora.vnnt. . . . . i : "' .... ,-: : r ! ·• · 

Note du Secrétariat : · 

(1) 4 dollars 80 de la Trinité = 
. . . . 

1 livre ,,;' 4 dollars 03· :~ér:i~~in~. 
• 1 ' . : : • • : ,:t,~ ' 

"d. d . " 
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Les statistiques démographi~ues suivantes sont fournies 

Nombre de décès .. 

Taux :i:ar l._00_0 habitants 
• • • 1 • • ~ • 

NCJJ'.!.bre de na.issanct-s . . 

Ta~ :i:a~ ~~000 habitants 

Nombre. de décès des enfant.a 
' ' 

de r:1oina . d.1 un an . 

1J:.11:1ux :.d,e mortalité pour 
. . ' 

l~ooo ·enfants nés Vivants 

Causes de morbidité élevée 

. ;_. Paludisme 

Dysenterie 

Influenza 

An..lcylostomiase 

Tuberculose p~qnaire 

Causes de mortalité élevée 

, .. 

7 o,....s· ...... 
• Cc!. ".: :.:.:.:: ;.:.; . 

13,55 
22.342 

38,68 

.. 
1.820 

1 b.l15 : . 
.. . 548 
2.694 
20888 

·.62e . 

Nombre de décès Taux :i:ar. 
100.000 habitants 

iœ.ladias de J.a 

première enfance 946 163,76 
Diarrhée et enthérite 11-97 86,04 
Tuùercul -:>s'e pulmonaire '542 ' 93,83 

· Faiudisnie· · 217 37,56 

Une enquête sur 1 1al:lmentàtion a mis en évidence les déficiences 

en Vitamines "A" et en Vitamines "B" complexes. Il y a également 

un manque de proté!nes anima.les. Des.· encouragements sont donnés à la 

culture maraichère. Les enfants reçoivent de l'huile de foie de requin 
. ' . 

qui donne de la Vitamine 11A11 et du la;tt de soja qui donne d~ la 

Vitamine "B". ·L1 insuffisance en calcium est com:pensée p1r l 1addi tian 
de sels de calcimn à la farine. On enseigne la façon de cuisiner qui 
satisfasse aux normes d1aliment2..tion, . : 

D. Condi tians cl .. e logement et programme. " : 

I..a construction ûe 1~409 maisons réi:a,rties en 6 groupes d'habitations 

dans le Territoire, et de 144 ap:rartements dans les zones de taudis a été 
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achevéei 126 familles, qui habitaient des taudi s à Port d'Es:pagne, ont 

requ 92 kppirtementa. 
·. '!' 

E. Assistance sociale et secours. 

Il n'existe :pas ·a.e plan d'assistance soci~i.è ·:da.ne le Territoire. Un 

minimum de 2 dollars p:1r moi~ est :payé aux adul.tes· i~digents et, un 

maximum de 3 dollars aux enfants. Le· secours · aux indigents a été attribué 

à 3,319 adultes et à 4.236 enfants. La dépense totale a été de 
223.374 dollars 58, La pension maxima pour les vieîllarda est de 3 dollars 
i:a,r mois. Le taux moyen par personne pensi~nnéè en 1947 a été de 

2 dollars 79. La dépense totale po·~ pensions aux vieillards a été de 

941.493 dollars 97. 

F - G. Statistiques de la criminalité et description du 

système pénal. 

Les renseignements transmis n'ont i:a,s été résumés, 

H. Renseignements sur les prosrarnmes en matière de progrès social. 

Voir, paragraphe I, de la Section ri, 

III. COhditions de l'ensei,-01ement. 

la politique de l ' enseignement tend à donner l'instruction gratuite 
à tous les enfants dans les écoles primaires; à attribuer des bourses dans 
les écoles secondaires, techniques ou d'agriculture; à subventionner 

les organisations qui se chargent des enfants dont los mères travaillent; 

et à fac iliter l'éducation des enfants anormaux, 

la dépense totale ~our 1946 a été de 2.312.257 dollars 31 
(481.720 livres 5s, ? 1/2 d.), Les subventions de la métropole ont été de 

214,195 dollars (44.623 livres 19s. 2d.). 

Des groupements religieux jouent un r8le important dans l'enseignement. 

L' enseignement religieux n'est ras obligatoire dans les écoles de l'Etat, 

mais cêtte instru~tion est donnée dans toutes .les écoles confessionnelles 

subventionnées, s~us certaines conditions • . 
Fanni les 295 écoles primaires et Intermediate Schools, 246 sont 

oouo le contrôle des é(slises; et 'Parmi celles-ci, 95 relèvent de 

l'Falise catholique romaine, 67 de la mission presbytérienne canadienne, 

60 de l'P'glise a 'AnGleterre, 11 de · l'Eglise méthodiste, et 11 de !l.. 1Egliao 

morave. l'\c,111' .-'!f"'~ 10 écoles secondaires sont contrôlées par 1 'Eglise 

3 d'entre elles sont .des séminaires . 

"d. d. Il 
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Les renseignements sur les constructions scolaires, les programmes 

et les langues d'enseignement ont été transmis mais n 1ont pas été résumés. 

Les ·facilités offertes pour accéder à l'enseignement supérieur 

sont.limitées. Les étudiants s'inscrivent ~ux Universités du Royaume-Uni, 

du Canada et des Etats-Unis d'Amérique. Le collège impérial d'agriculture 

tropicale de. la Trinité donne des cours du niveau universitaire . 

L'Université des Antilles à la Jamaïque ouvre ses portes en octobre 1948. 
Il existe 14 centres d•enseignem0nt des adultes aux endroits où le 

besoin d'un enseignement post-scolaire s'est fait sentir. 

En 1947, 11 y avait approximativement 400 stagiaires qui bénéficiai~nt 

de contrats d'apprentissage dans différentes branches d'activité 

commerciale. De plus, le gouvernement a établi un programme pour 

12 élèves ingénieurs; le répartement des trnvaux publics et de 

l 'l~ydraulique ieur fera faire 5 années d'étuaes, aux termes desquelles 

ils passeront l' examen de l'institut du génie civil. 

Des cours de 2 ans sont suivis par l~s garçons de 12 ans qui désirent 

entrer dans l'industrie comme apprentis. L'admission se fait par concours. 

63 élèves ont été admis. Des cours du soir, donnés dans 7 centres offrent 
. \ 

à 4.367 étudiants un enseignement post-scolaire commerciai ou traitant \, 

de sujets connexes. 116 ccndid~to v~t po.sn6 de s examens relatifs à 

12 branches professionnelles.· Le centre de formation professionnelle 

des démobilisés a donné des cours de 6 mois relatifs à la théorie et à la 

prati~ue des profe8sions. Dans deux villes 224 étudiants ont suivi d~s 

cours de coupe et de couture. 

Le chiffre total. des élèves inscrits dans toutes le s écoles a été . . 

\ 

de 112 . 179, soit 87,8 pour 100 approximativement de la popul~tion d'âge \ 
scolaire. Il y a 2.764 institutl:)urs da1:s les écoles primaires et les 

.intermediate schools. En 1946, le gouvernement a dépensé 22 dollars o'{_· 
par élève dans los écoles primaires, et 66 dollars 77 dans les écoles 

secondaires . 

Il y a trois écoles normales d'instituteurs pour 11enseignement . . 
primaire et les intennediate schools. Les directeurs et instituteurs 

sont tous diplômés. Un certain pourcentage des professeurs de · ','. . · 

l'enseignement secondaire doit avoir des titres universitaires. 

Des renseisnements sur les institutions culturelles ou de . 
l'enseignement ont été transmis, mais n'ont pas été résumés. 

Pour les programmes de développement voir para.eraphe Ide la 

·section IV. 

"d. d." 
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IV. Condi tio1.1.s économiqu'Js . 

A.C . ·Ressources r.aturelles et industries . 

L'asphalte naturel, le pétrole brut,. le gaz naturel et 1.'agriculture 

sont les ressources principales. 

Sur les 567 . 000 acres qui appartiennent à la Co'..U'onne, les f'or~ts . 
. . ·. ; 

couvrent 285 .000 acres; 155.000 acres représentent dos concessions 

pétrolifèren ;' et 100. 000 acres ne sont J?'.l,:J . attribuées. 

Sur 605 . qoo acres des terres ~ttribuées, 180.000 sont cultivées en 

cacaoyorj, 82.000 on canne à sucre, .40~000 sont plantées en cocotiers, 

10.oqo CU;ltivfes en riz, et 22.000 en cultures diverses. 

Les exportations do sucre s'élèvent ,à 110.068 tonnes et celles de cacao 

à 9.009 ,644 livres . Les exportation s d '_agrumes . ~omprennent 12 .698. livre.s 

d ' essence de citron, 67 . 310 gallons de Jus .de citron brut , 4 , 398 livres de 

citron frai s, 209. 440 liv.1.•es de citrate extrait .des citrons, 9,081.436 

pemplcmourses, 4 . 708.746 orange:::i et 1~73.045.g:p.llons do ;]us . de: P.amnlomousac . 

r,.., 1 : ,r· · 1 y ,,,.., ., ,. ~ .... '·" 1' , , ,, • . • • · , '%.? ...,. 1 '~r ' - c•t ~2 '11r.: c r1'r1 " . ..'.., -·., . ) •• ..1. .... ,-. - I .,, , ' , _ ., -· · . , · ' , ·~·- · , .1. .L)~ C..1.T' • ., J ~ • •• ;) n.p ...... 

I.a pro~llction forsstiù:..·e en 19l~6 a été de 2.1·(8.624 pieds cubiques 

de . bois en bille6, -le6. 627 pieds cubiques d.e rondins e.t 2, 124. 860 .pieds "'-­

cubiq,uos de boi s · de chauffc.::;0 c-: ~ r~ cr.:.rbor. de bois . 

La poli ~iquc · ~n matière de conservation du sol cons iste à interdire . 

les feLtX 1~ broueqe, à conserver dans le domaine les terrains e~ _pente 

pour les reboiser, et à fairo entrer dans le domaine tuus les terrains bn 

. IX'nt~ lorsque 1 1 Jrcs io:i eot importe.nte, 

On irrigue actuellement 3. 000 acres de terre.in; on irrigue égalen1:ent ..... ~ 

des surfaces ï>lus réduites. Laa machines agricoles et les e_rigrais E1ont 

surtout utilisés do.ns los :plani::~t"' "'!'"" Aucrières. En vertu des ordonf18.nces 

sur la protectio'n des l'lo.ntes, les fo!lctionnaire a des districts me.ttent en 
~ 1 • 

couvre un prograwrae do lutto permanente contro les insoctes et les malâd i ea 

des plantt;a, 

L3. seule école d'agriculture oot le collège impérial d'agri~Ù~tùr~ 

trop~co.le qui crér. à.es a·::ations loC'~'.les de démonstrations : ce . collège a 
I 

acquis un t errain qui sert a~ station centra.le d 'expérimen~ation. 
1 

,i La terre oot détor..ue en toute propriété ou louée sous forme de bail . . 

ou par contr at de fermag:3. Les indigèneo possèdent 612 .'307 acres de terré , 

lo couvernement en posshùe 6l9.f23, et les baseA des Etats-Unis occupent 

;5.106 acres. 

Des cré.di ts sont attribués fi. des groupes ou à. des particuliers par la 

Bar.que de crédit agricole. Cette banque a avancé : 337.160 dollars à 

107 ùü cc~ so~iétes. 

"d. d . i1 
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Une . société sucrière .donne des fonds à 24 sociétés de crédit agricole; 
. • . '• ".. _ .... • . · . ' l '; " \.~ '. ,' ,' •• ,-:- ,, ; . ! ' ': . '~: ,:··::· ,·; • ·.~, 

, ... ~11~ a ainsi avancé 81. 703 dollars au cours de 1 'année. Il existe · 
1 ~ •• ' • • • • ' • • "'t • • ' • 11 .-·. l ~ 1 1 ..,, i • • 

. 144 'sociités de .. crédit agric~le comprena~t· 5.183 me~brès,"' ~t· 8 sociétés 
. . . . . . . . : .. ,.. . ·. , : .. r· . ··. .· . . . . . ·~. . ""' 

coopératives agricoles comprenant 1.264 membres. I.a direction du controle 

du marché possède des entrepôts d'achats·. · ;: . :.. . .. . ·· .:.H, . 
.. ' •.. . . . ' .•• ' ·. 1.:~~ . 

3.962 travailleurs sont employés dans des usines à sucre; 928 dans 15 .. ;·: . ' . . . . : ':. . . . ~· . . . . . ., . . . . ~ ~ -· . 
imprimeries; 410 dans cinq ateliers mécaniques; 385 ·dans des .usines d'eaux 

gazeuses; 384 dans 56 scieries; 306 dans ·10 us.ines>d 1.huiles. comestibles; 
'. . .. . ... ... - "' . . . "'-· .. ~. 

fabrique et de mise en boites de jus de citron; 
. '1 .,· ' . .., " .. 

de cigarettes; 180 dans deux .briquetteries:tuileries; 

300 dans une usine de 
. . 

248 dans une fabrique . .. : .. 
150 dans une usine de fabrication d'allumettes. 

En 1946 n y avait 39 soci_étés coopératives de crédit enregistrées, 

comprenant 3.523 membres ayant un capital de 33.454. dollara 27, et ayant 

fait des prêts d'un montant de 17.595 dollarP 12. Il y .avait aussi 

39 caisses d'épargne enregistrées compr~na.nt 1.457 membres et ayant 

J2. 323 dolla;a ~ · de dépôts. 

Voici les pri~ de détail de certaines denrées essentiel~es, ex~rimés 

en cents par 11 vre 

Farine . 7; riz 6 2/3; poissons salés 2 1/2; viande fraîche de 42 à 4é' • 

E. Communications.et transports. . : . 

Le mouvement des navires a été de 17.574,768 tonnes. ·160 millos 

de voies ferrées sont en service. Chaque semaine deux aérodromes assurent 

un trafi~ ~gu.lier de 17 voyages par air; il faut y ajouter les nombreux 

vols qui ne figù.rent pa~ ~ans ~e programme. En plus des routes de Port 

d'Espagne, de _San Fernando et d'Arima, il existe 2.202 milles de .routes 

principales_ et_ 1.400 milt~.s de. pist~.s 9avalières. Il exi_~te ll9 milles 

de lignes __ télégraphiques, 11_. 027 milles de lignes tél6ph-0r.iq_uee, une 

station de radiodiffusion, _. 9.2_27 postes récepteurs, et plus de 4.000 
appareils émetteurs. 

F. Finances publiques~ 

Le total des recettes .a été de 37.325.301 dollars 66 1/2; l'ensemblo 

des dépenses e 'est élevé· à 37. 417. 052 dollars 48 1/2 •' · 

L'impôt sur le revenu est perçu sur ·tout revenu' net qui, après 

déductions, dépasse 1.200 dollars. L'échelle ensuite est progressive 

elle est de 8 cents pour chaque dollar, pour les trsmiers mille dollars; 

de 10, 15, 18 et 25 cents par dollar, par tranche de 1.000 dollars au-dessus 

de ce chiffre. Le taux maximum est de 85 cents par dollar pour les 

revenus dépassant 66.ooo dollars. L'impôt sur le revenu des compagnies 

"d.d." 
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d'assurancè ' sur' là. vie êst fixé à 2'1/'2.'~our 100; et à 371/2 pour 100 

pour les autres dociétés. Il est perçu uhe taxe spéciale de 10 pour 100 

sur les cinémas, et une taxe sur les courses de chevaux·. 

G. Banques et crédit •. , 

Des · renseignements ont été fournis sur le nombre 'des · banques. 

H .• · Co,;nmerce international. 

Les importatipns . se sont élevées 'en:1947 Q li8.783.075 dollars; les 

principaux produits d'importation ont été: 

. Nature des produits 

Poissons fumés et salés 

Farines 

Viandes fraiches ou 

congelées. 

Habillement 

Outillage 

Quantité 

5. 723 .200 livres 

83.021.606 " 

2. 733.200 Il 

Valeur 

(en dollars). 

1.355.186 

9.163.1~0 

11:,040.099 

3.183.171 

6.990.669 

Les exportations se sont élevées à e2.262.232 dollars; les principaux 

produits exportés sont: 

Nature des :e,roduits Quantité Valeur 

( en dollars) · 

· Bitume et sous-produits · · 78.696 tonnes 2.925.183 
Cacao b1ut ' 8:044.400 livres 3.205.049 
Pétrole brut .. eœ.423.910 gallono 61. 897.237 
Rhum .· e44. 812 . Il 1. 843. 595 
Sucre f:0.664 tonnes 8.Ül.105 

Les izr:portations en provenance du Royaume-Uni se sont élevées à 

27.264.518 dollars; du. Canada ù 35.199.240 dollars; des Etats-Unis, à 

27.044.905 dollars. Le montant deo exportations vers le Royaume-Uni a été 
.. , 

de 32.296.024 dollars; vers le Canada de 5.260.762 dollars; vers les 

Etats-Unis èe 2.908.165 dollars. 

"d.d. Il 
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Le programme de développement pour 1948 comporte des prévisions 

pour la suppression des taudis et l'exécution d'un programme de logement; 

pour la distribution d'eau, les centres hospitaliers, les cliniques, les 

pensionnats d'infirmières, les logements de foncti~nnaires, les bâtiments 

publics, les postes de police, d~ux aoiles de nuit, deux centres. de 

jeunesse, l'agrandissement de l'école d'industrie, .les orphelinats, et 

les hôtels pour jeunes travailleurs et jeunes travailleuses. 

Le programme de développement de l'enseignement comporte la 

construction .de deux écoles techniques et d'une école d'adultes 

(central senior schoo~; la mis3 en état de 54 écoles prL~aires; 

l'agrandissement de 32 _écoles primaires; la construction de 12 ·nouvelles 

écoles primaires publiques; des habitations pour instituteurs dans les 

districts ruraux; la création de 6 centres ménagers et artisanaux; 

l'amélioration de la distribution d'eau potable; des installat~ons 

sanitaires modernes dans les écoles publiques et les écoles subventionnées. 

Une commission chargée d'étudier dans son ensemble les problèmes 

financiers, économiques, de production et de d0veloppement, doit fournir 

un rapport en 1948. Un programme de développement ·comporte des dépenses 

de l'ordre de 50 millions de dollars pour des travaux de drainage et 

d'irrigation, l'installation d'unités agricoles. les voies de communication, 

et, à Tobago, pnur l'acquisition de terres et l'assèchement des marais. 




